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Horaires des prières pour Alger
et ses environs

L es éléments du groupement des
gardes-frontières (GGF) de Maghnia
(Tlemcen) ont déjoué lundi une

tentative d’introduction à partir du Maroc
de 5 tonnes de kif traité, a-t-on appris
auprès des services de la Gendarmerie
nationale. 
L’opération a eu lieu à 5 heures du matin,
lorsque les éléments des GGF, en
patrouille le long de la bande frontalière,
avaient surpris deux véhicules tout terrain
franchissant illégalement la frontière pour
s’introduire illégalement sur le territoire
national. 
Surpris, les narcotrafiquants ont pris la
fuite en direction du Maroc, abandonnant
sur place les deux véhicules, l’un portant
une plaque d’immatriculation marocaine et
l’autre portant deux plaques, anglaise et
allemande, a-t-on  ajouté de même source,
précisant que la fouille des deux voitures a
permis  la découverte de 96 sacs chargés de
kif. Il y a deux jours, au même endroit,
trois individus, venus à pied du Maroc, ont
été arrêtés par les GGF, après avoir franchi
illégalement la frontière. Ils étaient en
possession de 20 grammes de cocaïne. 
Le même jour, les éléments des GGF de
Laaricha (wilaya de Nâama) ont saisi, près
de la localité frontalière d’El Kasir, 304 kg
de kif traité, chargés à dos de baudets.  
Les quantités de kif, en provenance du

Maroc, saisies par les différents services de
sécurité dans la région ouest du pays sont
de plus en plus importantes, au point de
constituer une source d’inquiétude pour les
autorités nationales. 
Le ministre des Affaires étrangères, M.
Mourad Medelci, avait appelé récemment
le Maroc à coopérer pour lutter contre le
phénomène de trafic de  drogue. 
Un dernier rapport de l’Onu a classé le
Maroc comme le premier  producteur et
fournisseur de drogue au monde, rappelle-
t-on.

TLEMCEN 

Saisie de 5 tonnes 
de kif traité à Maghnia

LA MOUDJAHIDA Z’HOR ZERARI NOUS QUITTE

Parcours d’une femme courage
PAR SORAYA HAKIM

Une combattante pour la guerre de
Libération ; une militante pour la
cause des femmes, une journaliste de

talent, une écrivaine, elle était tout cela
Z’hor Zerari. Une femme avant-gardiste
qui  durant la Révolution se transportait au
futur. Son militantisme pétri de bravoure,
elle le tient de son père. La rage  de la
colonisée a fait le reste. Le goût du
journalisme, c’est aussi son papa, qui lui
avait appris à lire le journal en
commençant par lire l’éditorial avant de
lire des articles dans les pages. Dans la
presse , on y parlait «d’attentats» Certes
de son père Z’hor a tout appris. Elle a
commencé par porter des aides aux
familles nécessiteuses dont les chefs
étaient montés au maquis ou incarcérés.
Son engagement, elle le doit aussi au
commandant Azzedine son oncle (Rabah
Zerari) qu’elle a dû veiller car brûlé à sa
première action contre les Français. En
1956 Z’hor s’engage pleinement dans la
lutte de Libération après avoir attendu son
contact. Active à Belcourt, elle
transportera courrier, armes, munitions.
Elle passera à l’action directe une année
après en déposant 3 bombes dans le centre
d’Alger qui n’avaient pas fait de victimes,
un fait dont elle dira : « C’était frustrant,
non pas par cruauté mais pour l’impact. Ce
n’est que bien plus tard que j’ai appris la
raison pour laquelle ces bombes devaient
avoir un impact psychologique sans plus

» Elle sera arrêtée quelques jours plus tard
par les paras et la DST. Torturée par le
sinistre Schmitt, aujourd’hui général à la
retraite de l’armée française, elle en aura
gardé des  séquelles qui l’auront
terriblement fait souffrir. Il lui arrivait de
s’effondrer et de perdre connaissance.
«Ces crises qui surviennent depuis
1960/1961 pouvaient durer une semaine
comme elles peuvent se prolonger six
mois durant. Ce con de Schmitt a gâché ma
vie ! » Elle sortira de prison en mars 1962
juste après les accords d’Evian. Au
lendemain de l’indépendance Z’hor Zerari
s’engagera dans la presse , elle aura exercé
son métier à l’ombre refusant d’évoluer
dans la sphère des autoritaires. Cette
femme qui aura été un « cube de courage
dont les six facettes en portent le nom,
s’est guérie à la thérapie des mots » pour
s’éteindre à l’âge de 76 ans.                 S.  H.

EN PROVENANCE DU MAROC

Importantes quantités de cannabis
saisies par les services de sécurité

sahraouis

Inhumation du moudjahid et officier 
de l'ALN Mokhtar Kerkeb 

Les  services de sécurité sahraouis ont
saisi des quantités "importantes" de
résine de cannabis, a rapporté lundi

l'Agence de presse sahraouie (SPS). 
Les services de sécurité sahraouis ont saisi
"300 kg de résine de cannabis et 5 voitures
de type 4X4 dans les régions libérées du
Sahara occidental, qui se dirigeaient vers le
nord du Mali", selon la même source. 
Le commandement de la gendarmerie
nationale sahraouie " a également arrêté
trois groupes de trafiquants de drogue qui
se dirigeaient du Maroc vers le nord du
Mali, via les territoires sahraouis libérés". 

"Le Maroc est la plaque tournante du trafic
de drogue à l'échelle mondiale dont la
production est destinée principalement aux
marchés européen et africain," a ajouté
SPS. 
"Plus de 82 % des drogues saisies par les
autorités douanières, à travers le monde
proviennent du Maroc selon l'organisation
mondiale des douanes", a ajouté SPS
citant l'Office des Nations unies contre la
drogue et la criminalité (ONUDC).  
Le président sahraoui Mohamed Abdelaziz
avait appelé à "une forte mobilisation 
pour lutter contre le fléau de la drogue". L e moudjahid et officier de l'Armée de

libération nationale (ALN), Mokhtar
Kerkeb a été inhumé, lundi à Alger, en

présence de ses proches, de cadres de
l'Armée nationale populaire (ANP) et du
ministère de la Défense nationale ainsi que
des personnalités nationales. 
La cérémonie d'inhumation s'est déroulée
au cimetière de Sidi Fredj à Staoueli en
présence du ministre délégué auprès du
ministre de la Défense nationale,
Abdelmalek Guenaïzia, du chef d'état-
major de l'ANP, le général-major Ahmed

Gaid Salah, de hauts cadres militaires et
civils ainsi que des compagnons du défunt. 
Mokhtar Kerkeb est décédé dimanche à
l'âge de 79 ans des suites d'une longue
maladie. Le défunt a assumé plusieurs
responsabilités au sein de l'ALN et des
instituions de l'Etat, notamment
inspecteur général de l'armée et directeur
central à la présidence de la République. 
Il a également joué un rôle important dans
le cadre de la diplomatie algérienne en tant
qu'ambassadeur d'Algérie en Mauritanie. 

550 millions de diabétiques 
à l'horizon 2030

L e président de la Fondation mondiale
des diabétiques, Anders Dejgaad a
révélé, lundi à Copenhague, que le

nombre des diabétiques passera de 371
millions en 2012 à 550 millions d'ici
2030. Lors d'une session de formation au
profit de 35 journalistes d'Afrique,
d'Amérique latine, d'Asie et de pays arabes,
M. Dejgaad a mis en garde contre l'aug-
mentation du nombre des diabétiques,
indiquant que le nombre de 371 millions de
diabétiques à travers le monde influe sur
les budgets des Etats notamment ceux à
faible et moyen revenus. 
Se référant au rapport de la Fédération
internationale du diabète (FID) de 2012 sur
la situation dans le monde, le responsable
a précisé que la région ouest de l'Océan
pacifique vient en tête de classement sur le
plan international avec 132 millions de
cas, suivie de la région sud-est de l'Asie
avec 70 millions de cas. 
M. Dejgaad n'a pas exclu le continent
européen qui a enregistré 58 millions de
cas ainsi que l'Amérique du Nord et les
Caraïbes (38 millions de cas) durant la
même période. La région de l'Afrique du

Nord occupe la quatrième place dans le
monde avec 34 millions de cas en 2012
suivie de l'Amérique centrale et l'Amérique
du sud avec 24 millions  puis du continent
africain avec 15 millions. 
Le manque de conscience et l'absence de
l'éducation sanitaire sont à l'origine de
l'augmentation des cas de diabètes dans
bon nombre de pays à travers le monde. 
L'hygiène alimentaire, le manque d'activ-
ité, le tabagisme, l'alcoolisme outre les
facteurs génétiques figurent entre autres
facteurs qui sont à l'origine de cette mal-
adie, selon l'expert. Le spécialiste a
appelé les pays à fort taux de diabète à
accorder un intérêt particulier à cette mal-
adie pour préserver la santé de leurs
citoyens. 
En Algérie, la moyenne d'atteinte de dia-
bète est passée durant ces 15 dernières
années de 8 % en 1998 à 16 % en 2012,
selon des études réalisées par le ministère
de la Santé et l'Office national des statis-
tiques (ONS). 

CONFLIT TRIBAL À BORDJ BADJI-MOKHTAR
REPRISE DES
VIOLENCES, DES
DIZAINES DE MORTS
ET DES COMMERCES
SACCAGÉS
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LE PLUS DUR
RESTE À FAIRE 
POUR LES
SÉTIFIENS 

SUR DÉCISION DES AUTORITÉS JUDICIAIRES

LAKHDARIA, BOUIRA

UNE ATTAQUE 
TERRORISTE REPOUSSÉE
PAR LA GENDARMERIE
NATIONALE
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TIGZIRT-AZEFFOUN
4 PERSONNES
DÉCÉDÉES
PAR NOYADE
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DE JANVIER À JUILLET  
UNE BAISSE
DE MOITIÉ DE
L’EXCÉDENT
COMMERCIAL
DE L'ALGÉRIE

L'excédent de la balance commerciale
de l'Algérie a baissé de presque de
moitié à 8,54 milliards de dollars durant
les sept premiers mois de l'année
contre 15,70 mds de dollars durant la
même période en 2012, affecté par un
recul des exportations d'hydrocarbures,
a appris lundi l'APS auprès des
Douanes algériennes. 
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raccordements au réseau
Internet sont projetées à
travers la wilaya d’El-Oued,
notamment ses régions
enclavées.

11.750 900 24
travailleurs humanitaires
ont été tués dans l'exercice
de leur mission, depuis
2003, alors que 1.450 autres
ont été enlevés ou blessés.

personnes ont péri à la
suite de l'effondrement
d'une mine d'or dans le
nord du Soudan.
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"Ce double anniversaire consacre, par sa symbolique, deux évènements phares et
deux dates mémorables dans l'histoire de la lutte nationale, et rappelle les sacrifices
des Algériens pour le recouvrement de la souveraineté nationale et l'exercice de leur
droit légitime à la liberté et à l'autodétermination.
La nation doit demeurer reconnaissante envers ces hommes vaillants qui ont réussi,
malgré l'adversité et le resserrement de l'étau, à organiser ce Congrès historique, qui
a permis de constituer une direction politique chargée de guider le peuple algérien
vers l'objectif escompté."

Mohamed Cherif Abbas :

Ouverture prochaine des plis pour l’aérogare de Constantine

L’Algérienne des eaux (ADE) a été ''empêchée par
des particuliers'' d’effectuer la réparation des pannes
ayant affecté depuis une vingtaine de jours la
conduite principale d’eau potable qui alimente la
wilaya de Médéa, et notamment la daïra de Ksar el-
Boukhari, s'est plaint lundi un responsable de cet
établissement public. 
''Nous n’arrivons pas à gérer la situation à Ksar-el-
Boukhari après les multiples agressions, même
physiques, qu’ont subies (les) agents de l'ADE de la
part de particuliers de la région pastorale de H’bil,
dans la wilaya de Djelfa'', a déploré Ali Kara,
directeur de l’unité de Médéa dans une déclaration à
la presse. Des perturbations dans l’alimentation en
eau potable sont signalées depuis le 27 juillet dans
plusieurs quartiers à Médéa, et notamment 
à Ksar el-Boukhari et Ouzera, suite à des piquages
illicites effectués par des particuliers dont des
éleveurs sur la conduite principale d’eau potable, qui
alimente cette agglomération à partir de Berrine,
dans la wilaya de Djelfa. 

Ces agressions répétées sur le réseau de distribution
d’eau potable ont privé la daïra de Ksar el-Boukhari
d’une part importante du quota d’eau qui lui est
destiné, soit près de 17.000 m3/jour, créant ainsi un
sérieux malaise au sein de sa population.

L’ouverture des plis des offres pour l’aménagement
de l’ancienne aérogare de l’aéroport Mohamed-
Boudiaf de Constantine se fera "au cours de cette
semaine", a déclaré à l’APS, lundi le directeur des
transports Farid Khelifi. 
Le même  responsable a indiqué qu’à l’issue de l’ou-
verture des plis, une période d’un mois sera donnée
à la commission chargée d’évaluer les offres, avant
de désigner l’entreprise qui se chargera des travaux
d’aménagement. 
Les travaux de réhabilitation de la structure sont
inscrits, a encore  précisé le responsable, dans le
cadre des préparatifs de la manifestation culturelle
"Constantine, capitale 2015 de la culture arabe",
soulignant que l’aérogare devant constituer l’une
des  vitrines de la ville, sera consacrée aux vols
domestiques et au transport des hadjis vers les Lieux
Saints de l’Islam. 
Il prévu, selon la même source, de remettre en serv-
ice  l’ancienne aérogare de l’aéroport Mohamed-
Boudiaf, "au début de l’année 2015". 

La Journée d’information s’ouvre
au public, à la faveur de la journée
d’information qu’elle organise, de
lundi à jeudi, au Centre
d’information territorial de la
Première région militaire  de Blida. 
Le coup d’envoi a été donné par le
chef d’état-major de la Première
région militaire, le général Ben
Zakhrofa Abdelkader, en compagnie
du commandant de l’Ecole d’infanterie de Cherchell,
le général Mesbahi El Hadi. De nombreux officiers
supérieurs de l’Armée nationale populaire (ANP)
étaient présents à la cérémonie. 
Cette manifestation, prévue par le plan annuel 2013
de communication du Commandement des forces
terrestres, "vise à faire connaître l’Ecole d’infanterie
au public, en général, et particulièrement à la
jeunesse, en vue de les imprégner des acquis

réalisés par cette institution,
notamment dans le domaine de la
formation", 
a indiqué le chef d’état-major de la
Première région militaire, dans son
allocution d’ouverture en
s’exprimant au nom du général-
major de l’école de la Première
région militaire. Cette école a pour
mission, selon ses responsables, de

"former des combattants aguerris et opérationnels
pour la bataille". A cet effet, "il est dispensé aux
éléments de l’école une formation spécifique en
infanterie, adoptant des méthodes pédagogiques
modernes ". 
Dans ce contexte, il est fait état de l’ouverture, en
septembre prochain,d’une session d’aptitude
militaire professionnelle (1er degré), nouvelle
spécialité pour la formation de formateur.

Journée d’information à l’Ecole d’application d’infanterie de Cherchell

L'ADE “empêchée” de réparer des conduites à Ksar El- Boukhari 
Cliniquement morte,
elle revient à la vie
42 minutes plus tard

Une mère de famille australienne a été
réanimée par des médecins après un arrêt
cardiaque et... 42 minutes de mort clin-
ique !  L’expression "revenir d’entre les
morts" n’aura jamais été si appropriée
que dans le cas de Vanessa Tanasio.
Hospitalisée en raison d’un arrêt car-
diaque dû à une artère bouchée, cette
Australienne de 41 ans, mère de deux
enfants, a été ramenée à la vie... 42 min-
utes après avoir été déclarée en état de
mort clinique. La semaine dernière,
Vanessa a en effet été admise à l’hôpital
de Melbourne et y a rapidement été
déclarée cliniquement morte. Pour con-
tinuer à irriguer son cerveau, les
médecins ont utilisé un compresseur car-
diaque externe,  tandis qu’un cardio-
logue, Wally Ahmar, a incisé l’artère en
question pour la déboucher. Une fois que
le passage du sang rétabli dans l’artère, le
cœur s’est instantanément remis à battre
à un rythme normal. "J’ai utilisé des
chocs multiples et plusieurs médicaments
pour la ressusciter", a expliqué le cardio-
logue, interrogé par l’AFP. "C’est un vrai
miracle. Je ne pensais pas qu’elle irait
aussi bien". Selon l’hôpital, c’est par
ailleurs la première fois que le com-
presseur cardiaque Lucas 2 est utilisé
avec succès pour une période de réani-
mation aussi longue sur un patient. "Je
me sens très bien (…) Pour une personne
qui est morte une heure" Interrogée par
l’agence de presse australienne AAP à sa
sortie de l’hôpital, la mère de famille
miraculée a déclaré : "Je me sens très
bien. Pour une personne qui est morte
une heure cette semaine, je suis même
dans une forme excellente". "Je me sou-
viens d'être sur mon canapé, puis par
terre, puis d'arriver à l'hôpital. Et puis il y
a deux jours qui manquent", raconte-t-
elle. "Cela m’a prise totalement par sur-
prise. Mais je suis contente d’être encore
là pour mes enfants." Responsable de
l’accord financier ayant permis l’achat du
coûteux dispositif "Lucas 2", le sergent
Mark Robertson, de la police de Victoria,
s’est dit très satisfait du résultat donné
par le compresseur cardiaque. "Tout les
dépenses que nous entreprenons au
niveau des équipements médicaux ont
pour but de sauver des patients, mais
avoir de tels résultats, c’est incroyable."

Un homme pesant
610 kg hospitalisé

en Arabie saoudite,
L'homme, qui ne peut plus se mouvoir,
a été transporté à l'hôpital de Ryad sur
ordre du roi Abdallah, rapporte la
presse saoudienne lundi.Khaled
Mohsen Chaïri a été transporté de
Jizane, dans le sud de l'Arabie saoudite,
à Ryad où il a été admis à l'hôpital Roi
Fahd, ont indiqué des témoins, pré-
cisant qu'un chariot élévateur avait été
utilisé pour le sortir de sa maison.Une
équipe médicale s'était rendue à Jizane
pour organiser son transport vers Ryad,
selon le ministre de la Santé, Abdallah
al-Rabia, cité par le quotidien Arab
News. La nature du traitement n'a pas
été précisée, mais une équipe médicale
du même hôpital a récemment opéré
un autre obèse saoudien de 27 ans, lui
enlevant 80 kg de graisse de l'estomac,
selon le journal anglophone.



PAR SADEK BELHOCINE

A l’issue d’une enquête menée
conjointement par la Gendarmerie
nationale et la police, il a été

procédé à la saisie conservatoire de deux
villas, l’une située à Aïn Turck et l’autre à
Canastel, sur la corniche oranaise, Les
deux biens sont estimés à plus de 4
millions d’euros.  Deux autres biens ont
été également saisis. Il s’agit d’une villa
située à Bou-Sfer et une autre à la nouvelle
ville. Un appartement, situé à la cité
Bouki (Oran) a été également saisi. Il
appartenait à son fils. Les mêmes sources
indiquent que l’enquête suit son cours pour
identifier d’autres biens susceptibles
d’appartenir à la famille Chakib Khelil et à
ses proches et qui pourraient être
concernés par la mesure décidée par les
autorités judiciaires.

Il est de notoriété publique que l’ex-
ministre de l’Energie et des Mines avait
acquis de nombreux biens, notamment
immobiliers durant son exercice à la tête
du ministère de l’Energie et de Président
directeur général de la compagnie
nationale des hydrocarbures Sonatrach
notamment à Oran. Des biens qui ont,
souvent été enregistrés sous des prête-
noms. Une pratique en vogue, usitée par
les «gros bonnets» pour dissimuler les
biens mal- acquis durant la période où ils

étaient en exercice. La justice algérienne
avait annoncé officiellement, le 12 août
dernier, le lancement d’un mandat d’arrêt
international à l’encontre de l’ex-ministre
de l’Energie et des Mines, Chakib Khelil,
son épouse et leurs deux enfants, de Farid
Bedjaoui et de quatre autres personnes. «Le
mandat d’arrêt international, émis par la
justice algérienne  concerne neuf des

vingt-deux personnes, suspectées d’avoir
trempé dans l’affaire Sonatrach II.  Tous
les inculpés ont fait l’objet de mesures
conservatoires consistant en le gel de
leurs avoirs bancaires dans les banques et
établissements financiers  en Algérie et la
saisine conservatrice de leurs biens
immobiliers et autres en territoire
national», avait déclaré le procureur
général de la cour d’Alger, Belkacem
Zeghmati, lors d’un point de presse pour
annoncer le lancement du mandat d’arrêt
international visant Chakib Khellil et les
8 autres personnes.  La justice algérienne
est déterminée à récupérer les biens
détournés et placés à l’étranger, avait
ajouté Belkacem Zeghmati. Mais Chakib
Khellil  avait, rappelons-le, démenti,
quelques jours plus tard, dans des
entretiens accordés à des confrères des
quotidiens arabophones, avoir des biens à
l’étranger. «On a écrit que je possède un
ranch et également des biens immobiliers
un peu partout dans le monde. On a écrit
que je possède des biens immobiliers en
France alors qu'en vérité, je ne possède
aucun ranch, je ne possède aucun bien
immobilier en France, ni ailleurs, mis à
part un logement à Alger que j'essaye de
régulariser et un autre à Oran où résidait ma
défunte mère», avait-il assuré. Il est un
secret de polichinelle que l’ex-patron de

l’Energie et des mines possède ou
possédait, le presse avait fait état de leur
mise en vente avant que n’éclate l’affaire
Sonatrach II,  deux appartements dans le
quartier huppé de Hydra. L’acquisition de
ces deux appartements avait fait à une
certaine période les choux gras de la presse
nationale. Chakib Khellil avait été accusé
d’avoir acquis ces biens sans débourser
aucun sou. La contrepartie était l’octroi de
marchés à des sociétés algériennes et
américaines, la réhabilitation et
l’équipement des deux tours «Chabani» à
Hydra. L’une est devenue le siège du
ministère de l’Energie et des Mines.
C’était l’une des premières  «affaires» de
Chakib Khelil. Elle avait été vite étouffée.
Les quotidiens qui en avaient parlé dans
leurs colonnes ont eu affaire à la justice à
travers une plainte en diffamation déposée
par l’ex- homme fort du ministère de
l’Energie. Des peines de prison fermes ont
été requises contre les journalistes et un
journal aujourd’hui disparu a été condamné
à payer une amende d’un montant
faramineux. Le feuilleton Chakib Khellil
n’est qu’à ses débuts. La justice algérienne
est déterminée à lever toutes les zones
d’ombre qui entourent cette affaire dite
«Sonatrach II», sans précipitation comme
l’a suggéré le procureur général de la cour
d’Alger. S .   B .
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DOUBLE ANNIVERSAIRE DE LA JOURNÉE NATIONALE DU MOUDJAHID

Abdelaziz Bouteflika appelle les jeunes à “ne pas délaisser 
le patrimoine” légué par les pionniers de la Révolution

L e président de la République,
Abdelaziz Bouteflika, a adressé mardi
un message à l'occasion du double

anniversaire de la Journée nationale du
moudjahid dans lequel il a appelé les
jeunes Algériens à "ne pas délaisser le
patrimoine" légué par les pionniers de la
glorieuse révolution algérienne. 
"Au moment où le pays entame son
deuxième cinquantenaire de l'indépendance,
aspirant à atteindre les plus hauts niveaux
dans tous les domaines, les nouvelles
générations particulièrement concernées
par l'édification de ce nouveau
cinquantenaire, ne doivent pas délaisser le
patrimoine légué par ces pionniers", a
indiqué le président Bouteflika dans un
message lu en son nom par le ministre des
Moudjahidine, Mohamed Chérif Abbas.   
Le Chef de l'Etat a, en outre, salué "l'état
d'esprit et l'énergie qui caractérisaient ces
grands hommes parmi les moudjahidine et
chouhada et grâce auxquels ils ont pu
innover, trouver les véritables solutions et
relever les défis avec une résistance et une
farouche détermination à triompher",
appelant les jeunes à s'en inspirer.  
Le président Bouteflika a en outre appelé
les nouvelles générations à "faire une
lecture approfondie de pareils évènements
importants comme l'exige une lecture
sérieuse de l'Histoire".  
Concernant le 20 Août 1955 et le 20 Août
1956, le président de la République a
indiqué que ce double anniversaire
"consacre, par sa symbolique, deux
évènements phares et deux dates
mémorables dans l'histoire de la lutte
nationale, et rappelle les sacrifices des
Algériens et des Algériennes pour le

recouvrement de la souveraineté nationale
et l'exercice de leur droit légitime à la
liberté et à l'autodétermination". 
"La première date nous renvoie à
l'offensive généralisée des régions du nord-
Constantinois et d'autres régions du pays,
le 20 août 1955", a précisé le président
Bouteflika. 
"La seconde aura été celle du tournant
décisif, intervenu une année jour pour jour
après l'offensive, et qui opèrera un
changement qualitatif dans le
cheminement résolu de la lutte de
libération vers les objectifs tracés, à savoir
la tenue du Congrès historique de la
révolution dans la Vallée de la Soummam,
le 20 août 1956", a poursuivi le chef de
l'Etat. "Au regard de l'histoire, ces deux

évènements et les hauts faits et épopées
qui les ont accompagnés ou suivis (...)
auront été décisifs en ce qu'ils ont mis un
terme aux mystifications et autres
illusions coloniales qui tendaient à faire
admettre que la question était tranchée et
qu'il ne s'agissait que d'évènements
passagers après lesquels tout redeviendrait
comme avant", a ajouté le président
Bouteflika. 
Plusieurs décennies après cet évènement
décisif, la nation algérienne se doit de
demeurer reconnaissante envers ces
hommes vaillants qui ont réussi, malgré
l'adversité et le resserrement de l'étau, à
organiser ce Congrès historique, qui a
permis de constituer une direction
politique chargée de guider le peuple

algérien vers l'objectif escompté", a
insisté le président de la République. 
Le Congrès de la Soummam a doté la
révolution algérienne "d'institutions
pérennes et d'une organisation judicieuse
qui a défini les responsabilités dictées par
l'action libératrice et la réalité sur le
terrain, tant à l'intérieur du pays qu'à
l'extérieur", a en outre précisé le chef de
l'Etat. 
Ce Congrès a également "tranché des
questions cruciales quant à la position à
adopter à l'égard des différents courants
idéologiques en faisant prévaloir les
intérêts et les objectifs tracés par la
Déclaration du 1er Novembre 1954", a
ajouté le président Bouteflika. 

A P S

Chakib Khelil.

SUR DÉCISION DES AUTORITÉS JUDICIAIRES

Saisie des biens mobiliers et immobiliers des ascendants 
et descendants de Chakib Khelil 

L’ex-ministre de l’Énergie, Chakib Khelil, visé par un mandat d’arrêt international pour son implication présumée dans le scandale
Sonatrach II, n’est pas au bout de ses peines. Des sources bien informées, font état de la saisie conservatoire des biens, sur

décision des autorités judiciaires des biens mobiliers et immobiliers des biens appartenant aux ascendants et descendants et des
proches de Chakib Khelil.

PAR RAYAN NASSIM

L es habitants du village Thigmit à
Bouira ont fermé depuis une semaine
le siège de la commune d’Ahl Laksar,

située à  une trentaine de kilomètres au sud-
est du chef-lieu de la wilaya, pour protester
contre la dégradation de leur cadre de vie,
a-t-on appris mardi auprès d’un
responsable de cette municipalité. De
nombreux citoyens de ce village, des
jeunes pour la plupart, ont fermé le siège
de l’Assemblée populaire communale
(APC) en signe de  protestation contre les
problèmes de développement  auxquels ils
sont confrontés depuis de longues années,
notamment le "calvaire" de la route, une
piste reliant leur village au chef-lieu de

comme. "Cette route n’est pas goudronnée
et demeure impraticable, notamment en
période hivernale. Un projet
d’aménagement de cette route pour
désenclaver le village, distant de 7 km,
était prévu avant d’être annulé pour des
raisons inconnues", ont expliqué
plusieurs citoyens "Un montant de 700
millions de dinars avait été débloqué pour
réaliser cette route, mais finalement le
projet a été annulé pour des raisons
inconnues. Ce problème nous enfonce
encore dans l’isolement", s’est plaint un
jeune  citoyen, rapporte l’APS. 
Outre la route, les citoyens du village
agricole font face à des manquements en
matière de développement. Les citoyens
réclament de l’eau potable, le

raccordement de leurs foyers au réseau de
gaz naturel et la réalisation de
l’assainissement pour le village, selon la
feuille des revendications transmise aux
autorités municipales, dont l’APS a
obtenu une copie.
"Une plateforme de revendications a été
remise hier (lundi) aux autorités
concernées qui ont répondu favorablement
à leurs doléances, appelant les
protestataires au calme et à la patience
pour pouvoir réaliser ces projets dans la
sérénité", a affirmé Akkouche Halim,
responsable à la mairie. Le siège de l’APC
d’Ahl Laksar devra donc ouvrir ses portes,
mercredi, après cette entente entre les deux
parties, a-t-il dit.                                R.  N.

GROGNE À BOUIRA
Le siège de l’APC d'Ahl Laksar fermé depuis une semaine 
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PAR RIAD EL HADI

L'alimentation en eau potable s'est
nettement améliorée durant l'été 2013
avec une dotation moyenne de 175

litres/jour, a affirmé le directeur de l’AEP au
ministère des Ressources en eau, Messaoud
Terra qui affirme que cette dotation était de
seulement 30 litres/jours en 1962 et 120
litres en 2001, selon l’APS.
Une bonne pluviométrie qui a permis un
taux de remplissage des barrages de 74,8%
au 18 août, portant le volume des eaux
stockées à 5,12 millions de m3

actuellement, contre 4,7 millions de m3 en
2012 a nettement contribué à
l’amélioration de l’alimentation en eau
potable dans le pays, a-t-il souligné.

Les quotas de prélèvements prévisionnels
à partir des barrages en exploitation ont
atteint un volume global de 1,24 milliard
de m3, soit 3,37 millions m3/jour en
2013, a précisé Terra lors d’une conférence
de presse sur le bilan de l’alimentation en
eau potable durant cette saison estivale. Le
réseau de distribution de l’eau potable est,
par ailleurs, passé de 55.000 km en 1999
à 105.000 km actuellement, a indiqué le
même responsable, qui a évoqué le
lancement d’un ambitieux programme de
modernisation de ce réseau. Aujourd’hui,
95% de la population algérienne accède à
l’eau potable, selon le même responsable.
Selon l’Algérienne des eaux (ADE), qui
gère à elle seule 80% du réseau AEP du

pays, 20,5 millions d’habitants ont été
desservis au 15 août avec 3,65 millions de
m3 d’eau distribuée, a fait savoir son
directeur général Abdelkrim Mechia.
En outre, selon un bilan, 22% de la
population desservie par l’ADE a bénéficié
d'une alimentation en eau potable H/24,
34% au quotidien, 24% à une fréquence
d’1j/2 et 14% de la population avec 1j/3,
selon Mechia. Il a par ailleurs expliqué que
la production en eau de surface pour la
période de mai, juin et juillet pour
l’ensemble des unités de l’ADE a atteint
42 millions de m3 en moyenne pour
chaque mois soit 1,4 million m3/jour.
La production en eaux souterraines à partir
des 2.600 forages gérés par l’ADE,

représentant 56% de la production totale

soit 2,2 millions de m3, a atteint quant à

elle 66 millions de m3/mois, à savoir 2,2

millions m3/j.

Quant à l’eau dessalée, la production

moyenne durant la même période (mai-

juillet 2013) elle a atteint 14 millions de

m3, soit 467.000 m3/jour. L'Algérie a

investi plus de 2.000 milliards de dinars à

travers les trois derniers plans

quinquennaux de développement (2000 à

2014) dans le secteur des Ressources en

eau, a rappelé Terra. R.  E .

NETTE AMÉLIORATION DE L’ALIMENTATION EN EAU POTABLE DURANT L'ÉTÉ 2013

Une dotation moyenne de 175 litres/jour

Le secrétaire d'Etat auprès du
ministre du Tourisme et de
l'Artisanat chargé du
tourisme, Mohamed Amine
Hadj Saïd, a indiqué mardi à
Béjaïa que l'Histoire de
l'Algérie riche en évènements
notamment lors de la guerre
de Libération était à même de
relancer "le tourisme
historique" dans le pays. 
PAR RACIM NIDAL

I ntervenant lors d'une rencontre
organisée à l'occasion de la Journée
nationale du moudjahid (20 Août)

marquant le double anniversaire de
l'offensive généralisée du Nord-
Constantinois en 1955 et le Congrès de la
Soummam en 1956, M. Hadj Saïd a
souligné que son secteur œuvrait à "la
relance du tourisme tout en respectant les

spécificités naturelles, culturelles et
historiques des différentes régions du pays
dans le cadre du développement durable".
Il a souligné la volonté du gouvernement
de sensibiliser les agences de tourisme et
de voyages privées et publiques à la

nécessité de proposer des produits
touristiques historiques aux jeunes
notamment en vue de leur permettre de
découvrir leur pays et connaitre leur
histoire séculaire. L'Etat œuvre également
à mettre en place les différentes structures

au niveau national tels les restaurants et
les hôtels et autres structures d'accueil de
touristes nationaux et étrangers, a-t-il
ajouté. Par ailleurs, M. Hadj Said a
rappelé que son secteur a lancé
dernièrement une initiative intitulée "Sur
les pas de la résistance populaire" dans le
cadre de la relance du tourisme historique
en Algérie. 
Les villes de Mascara et de Goléa sont les
premières étapes de cette initiative en
attendant sa généralisation à toutes les
régions du pays rapporte l’APS.  
Le responsable a, en outre, rendu
hommage aux héros de ce double
anniversaire qui "a permis l'organisation
de la révolution sur les plans militaire et
politique à l'intérieur et à l'extérieur du
pays", rappelant "la nécessité de l'ancrer
dans la mémoire des nouvelles générations
de manière à préserver l'identité nationale". 
Il a enfin souligné la nécessité de
concrétiser "la stratégie touristique
élaborée en 2008 appuyée par le plan
d'aménagement touristique (PAT)".

R .  N .

L e directeur général de l'Agence
nationale des déchets, Lazhari
Gourine, a annoncé mardi à Alger

qu'une enveloppe financière de plus de 100
millions de dinars a été allouée à
l'opération de nettoiement et
d'embellissement des quartiers de la
capitale. 
L'opération débutera "bientôt" à partir de
Bab Ezzouar, plus précisément à la cité des
1.440-Logements qui sera concernée dans
une première étape, a indiqué M. Gourine
dans un entretien à l'APS. 
En vue de garantir le succès de cette
initiative, qui tend à diffuser la culture
environnementale au niveau des quartiers,
l'Agence mobilisera un staff  qui se
chargera de sensibiliser les familles à la
nécessité de prendre part à l'opération de
nettoyage, a-t-il ajouté. 
Le responsable de l'Agence, qui relève du
ministère de l'Aménagement du territoire,
de l'Environnement et de la Ville, a insisté
sur l'importance des opérations de
nettoiement de l'environnement, de
protection de la santé du citoyen et
d'embellissement des quartiers de la

capitale par l'élimination notamment des
points noirs où sont amassés les déchets
domestiques. Il a annoncé également que
cette opération s'étendra à l'avenir aux
différentes wilayas du pays. 
D'autre part, M. Gourine a souligné que
l'Agence s'apprêtait à lancer une autre
opération environnementale pour le
ramassage de papiers et cartons déposés
dans les points noirs à travers 57
communes de la wilaya d'Alger.  
Dans le cadre de cette opération, des
véhicules seront mobilisés pour la collecte
et le tri de ces déchets au niveau des centres
d'enfouissement techniques pour proposer
le papier à la vente à des établissements
spécialisés dans le recyclage de cette
matière à raison de 4 DA le kg, a-t-il
encore dit. 
Il a ajouté dans ce contexte, que l'opération
de collecte de papiers et cartons sera
généralisée au niveau des établissements
administratifs. 
Dans une première étape, l'opération
concernera le ministère de l'Aménagement
du territoire, de l'Environnement et de la
Ville, pour s'étendre par la suite à d'autres

secteurs. A cette occasion, M. Gourine a
rappelé qu'à ce jour, plus de 4 millions de
tonnes de déchets domestiques ont été
enlevés lors d'opérations d'envergure
s'inscrivant toutes dans le cadre de
l'embellissement de la ville lancée en

septembre 2012. 4.500 décharges
anarchiques ont été éliminées à l'échelle
nationale sur un total de 6.000, ce qui a
permis de récupérer 157.000 hectares de
terres à aménager en jardins et espaces
verts, a-t-il conclu. A P S

EMBELLISSEMENT DES QUARTIERS DE LA CAPITALE

100 millions DA pour l'opération de nettoiement

HISTOIRE DE L’ALGÉRIE

Un apport non négligeable pour 
le tourisme

BALANCE COMMERCIALE DE L'ALGÉRIE

Une baisse de moitié entre
janvier et juillet

L'excédent de la balance commerciale de l'Algérie a baissé de presque de moitié à 8,54
milliards de dollars durant les sept premiers mois de l'année contre 15,70 mds de dollars
durant la même période en 2012, affecté par un recul des exportations d'hydrocarbures,
a appris lundi l'APS auprès des Douanes algériennes. De janvier à juillet, les exportations
algériennaes, essentiellement constituées d'hydrocarbures, ont atteint 41,59 mds de
dollars, en baisse de presque 6%, selon les chiffres mensuels du Centre national de
l'informatique et des statistiques des Douanes (CNIS). Les exportations algériennes ont
reculé sous l'effet d'une baisse de 7% des recettes d'exportations des hydrocarbures, qui
se sont chiffrées à 40,18 mds de dollars durant les sept premiers mois de 2013,
représentant plus de 96% des ventes globales du pays à l'étranger. L'excédent de la
balance commerciale a été impacté par une progression des importations qui se sont
maintenues en hausse jusqu'à juillet atteignant 15,79% à 33,04 mds de dollars. Pour le
mois de juillet, le commerce extérieur de l'Algérie a enregistré 4,22 mds de dollars
d'importations et 5,89 mds de dollars d'exportations.



PAR LOTFI ITOU

V ingt-cinq morts et près d’une cen-
taine de blessés tel est le bilan provi-
soire des affrontements ayant

opposé les Touareg aux Arabes selon des
témoins résidant à Bordj Badji-Mokhtar.
De source officielle, on annonçait samedi
passé que les affrontements avaient fait
huit morts et 41 blessés, dont six dans un
état grave. Aucun nouveau bilan n'a été
publié depuis. Toujours selon les mêmes
témoins, les affrontements qui se pour-
suivent toujours sont de plus en plus vio-
lents. En face, les forces de sécurité, qui
ont procédé à une centaine d'arrestations
en fin de semaine, peinent à maintenir le
calme dans la ville. Dès que la gendarmerie
quitte un quartier, les violences repren-
nent. Pourtant, les autorités ont envoyé en
fin de semaine dernière 2.000 membres des
forces d'intervention pour arrêter les vio-
lences, qui se sont poursuivies malgré un
accord signé vendredi dernier pour mettre
fin aux tensions entre les tribus Idnane et
les Brabiche. Depuis vendredi soir, les
forces de sécurité ont instauré un couvre-
feu et bouclé la ville. Depuis, Bordj Badji
Mokhtar est complètement isolée. La
population commence à manquer de pro-
duits de base car de nombreux commerces
ont été détruits, indiquent plusieurs
témoins. Les pénuries sont aussi une con-

séquence de pluies diluviennes qui se sont
abattues sur la région il y a une dizaine de
jours d’où plus de 200 maisons se sont

complétement effondrées. La polyclinique
de Bordj Badji-Mokhtar souffre de
pénuries et les produits de base sont

épuisés, après que l'établissement a pris en
charge les victimes des inondations et des
affrontements de ces derniers jours. La
wilaya d'Adrar dont dépend cette
agglomération a envoyé des convois de
plusieurs hôpitaux pour réapprovisionner
la cité. Des difficultés aggravées par une
grève des transporteurs routiers qui dénon-
cent les nouvelles mesures de
rationnement du carburant effectives dans
la préfecture. Pour parer au trafic de carbu-
rant, subventionné en Algérie et revendu à
prix d'or dans les pays voisins, les
autorités le rationnent  dans les régions
frontalières. Par ailleurs, des appels à la
réconciliation ont été lancés par des nota-
bles et représentants de la société civile,
dont le cheikh Moulay Touhami Ghitaoui,
membre du Haut conseil islamique (HCI) et
président de la commission nationale des
sages et notables. Le bureau communal de
l'académie de la société civile de la com-
mune de Bordj Badji Mokhtar a quant à lui
qualifié ces tensions de véritable discorde
semée par des parties occultes, dans un
communiqué qui appelle à l'ouverture d'une
enquête. Faut-il le rappeler, les tensions
entre les deux tribus  ont éclaté mardi 13
août après une tentative de vol dans un
magasin de l'artère principale de la ville
commis par un jeune appartenant à la tribu
Adhan.                                                    L. I .
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SCÈNES DE VENGEANCE, DES DIZAINES DE MORTS ET DES TRIBUS EN CONFLIT

Qui est derrière la situation à Bordj Badji-Mokhtar ?
La situation à Bodj Badji-Mokhtar au lendemain des affrontements violents entre les deux tribus Adhan et Brabiche demeure très
inquiétante. En plus de la mort de plus de 25 personnes, on déplore également des actes de représailles ayant ciblé les biens des
deux communautés. Selon des témoins, des dizaines d’actes de vengeance ont été signalés depuis dimanche passé après une

accalmie qui a duré deux jours seulement. 

Les travailleurs d'Algérie Poste ont
repris, lundi,  le travail après un
mouvement de protestation entamé

mercredi dernier pour  réclamer
l'amélioration de leurs conditions
socioprofessionnelles.  L'activité a repris
de façon "normale" dans les bureaux de
poste de Bir Mourad Raïs, d'El Biar, de
Chevalley, de Ben Aknoun et autres où les
citoyens ont exprimé leur satisfaction. 
En grève depuis mercredi dernier, les
travailleurs d'Algérie Poste appellent le

ministère de la Poste et des Technologies de
l'Information et de la communication à
respecter les engagements qu'il avait pris
lors du débrayage observé en janvier
dernier. Le ministre de la Poste et des
Technologies de l'information et de la
communication, Moussa Benhamadi s'était
engagé, en janvier dernier, à prendre
"toutes les mesures nécessaires à la prise en
charge des revendications
socioprofessionnelles des travailleurs du
secteur" rapporte l’APS. M. Benhamadi

avait promis l'application de la convention
signée entre Algérie Poste et le partenaire
social, une convention qui a été adoptée par
le conseil d'administration en mai 2011. Le
ministre s'était engagé à prendre en charge
la revendication des travailleurs relative à
la mise en application de la nouvelle grille
des salaires avec effet rétroactif à partir du
1er janvier 2008, selon ce qui a été convenu
entre la direction générale et les
responsables du syndicat d'Algérie Poste.

APRÈS QUATRE JOURS DE GRÈVE ET L’ENGAGEMENT DU MINISTRE

Les Postiers reprennent du service

L es travaux de la 2e université interna-
tionale du Syndicat national des pro-
fesseurs de l’enseignement secondaire

et technique (Snapest), qui se sont déroulés
au lycée Ahmed-Boumendjel de Taher
(wilaya de Jijel) du 17 au 20 août, se sont
achevés dans la nuit du lundi au mardi, dans
la satisfaction partagée des organisateurs,
invités internationaux et des représen-
tants des 36 wilayas participantes. Les
trois  ateliers consacrés aux commissions
paritaires, professeurs techniques des
lycées techniques et perspectives et straté-
gies syndicales ont présenté leurs bilans
et recommandations. Les recommanda-
tions des ateliers de cette université d’été
allaient dans le sens de la construction
d’un syndicalisme "ouvert au dialogue et
constructif, porteur de projets et proposi-
tions" et dont la Confédération des syndi-
cats autonomes (CSA), encore en gesta-
tion, serait l’outil qui permettra aux syndi-
cats autonomes de dépasser le statut de
simples observateurs qui leur est encore
dévolu dans la tripartite et à participer au
même titre que l’Ugta. 
L’atelier "commissions paritaires" recom-
mande l’actualisation des lois 84 /10 et 84
/11, notamment les articles concernant la
constitution des commissions paritaires
et l’élection de leurs membres, jugés "peu

clairs" par le Snapest. La 2e recommanda-
tion de cet atelier porte sur la participation
impérative du Snapest et de la future con-
fédération des syndicats autonomes, au
Haut conseil de la Fonction publique,
ouvert actuellement à la seule UGTA et "où
se concoctent toutes les lois relatives à la
profession".
L’atelier "professeurs techniques" (PTLT)
revendique, quant à lui, une assistance aux
commissions pédagogiques et demandent
aux délégués syndicaux de wilaya de "bien
expliciter le problème des PTLT".
L’intégration inconditionnelle des PTLT
au poste de PES (professeur d'enseigne-
ment secondaire), leur promotion comme
professeur principal après 10 ans d’ex-
périence, la promotion en tant que pro-
fesseur formateur après 20 ans d’expéri-
ence sont les autres revendications de cette
catégorie d’enseignants jugés "marginal-
isée". Cet atelier propose une protestation
nationale devant le siège du ministère 
concerné à mener de front avec les grèves
des lycées à travers le territoire national.
Le 3e atelier "Stratégies et perspectives du
syndicat" a travaillé sur l’évaluation du
travail syndical et de ses efforts de
déploiement. Des méthodes d’évaluation
ont été mises en avant ainsi que la promo-
tion de la culture du dialogue. Les objectifs

proclamés par cet atelier étant la construc-
tion d’un syndicat dynamique "porteur de
projets et de apropositions" rapporte
l’APS.  
Le 2e axe des recommandations de cet atel-
ier est consacré à la définition du travail
syndical dans le cadre de l’autonomie. Ce
travail doit "rejeter" selon les rapporteurs,
"le corporatisme étroit et aboutir à une
vision politique sereine, ouverte sur le dia-
logue, pédagogique et social". Les recom-
mandations de l’atelier "stratégie syndi-
cale" soulèvent également la probléma-
tique de la "violence" subie par les
enseignants dans l’exercice de leur fonc-
tion et du harcèlement des enseignants
syndicalistes par l’administration.
Fortement applaudies, les recommanda-
tions des ateliers ont été lues dans la nuit
de lundi à mardi, après une conférence
débats ayant pour thème "Mobilisation
pour un enseignement de qualité".  
Cette conférence a été animée par Meziane
Meriane, coordinateur national du
Snapest,Lucien Jalamion de l’association
syndicale française RESO (Résistance 
sociale) et Cherifi Ghazela, présidente de
l’association d’amitié algéro-belge,
LABA et cadre du ministère de l’Education
belge.  
Les systèmes éducatifs des 3 pays ont été

présentés et soumis à débat. La nécessité
de revaloriser les enseignements tech-
niques dans les 3 pays a été soulignée avec
force par les conférenciers et l’assistance.  
Rouani Djamel, chargé des relations
extérieures et de la formation au Snapest, a
pour sa part  informé de la participation
prochaine du syndicat à la campagne inter-
nationale de mobilisation pour un
enseignement de qualité qui sera lancée le
5 octobre prochain à partir de New York et
de Paris.  La nécessité d’une sanction
"exemplaire" pour les candidats au bac-
calauréat coupables de fraude, lors de la
dernière session 2013, conformément aux
lois en vigueur, a été réclamée avec force
par Meziane Meriane et l’ensemble des
participants. 

LA 2E UNIVERSITÉ D’ÉTÉ INTERNATIONALE DU SNAPEST

Clôture des travaux

LUTTE ANTI-TERRORISTE
À BOUIRA 

Une attaque déjouée
par la Gendarmerie

à Lakhdaria
Les éléments de la Gendarmerie
nationale ont repoussé, dans la
nuit de lundi à mardi, une attaque
terroriste menée contre un de leurs
postes avancés, installé à la sortie
nord-est de la ville de Lakhdaria, au
nord de Bouira, a-t-on indiqué
mardi de source sécuritaire.  
"La Gendarmerie nationale a réussi
à repousser cette attaque menée
par un nombre indéterminé de
terroristes lundi à 23 h, contre un
poste avancé installé dans le
quartier des 490 logements, situé à
quelque deux kilomètres au nord-
est de la ville de Lakhdaria", a
précisé la même source.  
La même source n’a déploré aucun
blessé dans les rangs de la
Gendarmerie nationale. APS



A u sixième jour de l'opération
sanglante lancée contre les parti-
sans du président destitué par l'ar-

mée, Mohamed Morsi au Caire, le
ministère égyptien de l'Intérieur a annoncé
l'arrestation, dans la nuit de lundi à mardi
du chef des Frères musulmans, ainsi que
deux autres hauts dirigeants de la confrérie
de Morsi dans un appartement tout près de
la place Rabaa al-Adawiya (Caire). 
C'est sur cette place que plus 280 partisans
de Mohamed Morsi avaient été tués mer-
credi lors de l'assaut de la police et de l'ar-
mée contre les rassemblements de mani-
festants qui réclamaient le retour du prési-
dent déchu.  
La justice égyptienne avait ordonné l'ar-

restation de Badie, 70 ans, notamment
pour "incitation à la violence", ainsi que
celle de plusieurs autres cadres importants
des Frères musulmans, le 10 juillet, une
semaine après que l'armée eut déposé et
arrêté Morsi, premier chef de l'Etat égyp-
tien élu démocratiquement.  
Plus d'un millier de manifestants favor-
ables à Morsi ont également été arrêtés,
dont les cadres les plus importants des
Frères musulmans, qui doivent être jugés
à partir du 25 août, comme M. Badie. 
M. Badie est le 8e guide suprême des
Frères musulmans, élu en janvier 2010 à

la tête de la confrérie qui a remporté les
premières législatives libres du pays début
2012, un an après la chute de Hosni
Moubarak sous la pression de la rue. 
Le propre fils de M. Badie, a lui-même été
tué par balles dans les heurts entre forces
de l'ordre et manifestants favorables à
Morsi, vendredi au Caire. 

Les Frères musulmans
nomment un chef

par intérim 
Les Frères musulmans, la confrérie du

président déchu Mohamed Morsi, ont
annoncé mardi qu'ils avaient nommé
Mahmoud Ezzat pour remplacer tempo-
rairement leur guide suprême Mohamed
Badie arrêté dans la nuit au Caire par l'ar-
mée. 
M. Ezzat (69 ans) est l'un des adjoints de
M. Badie au sein de l'exécutif de la con-
frérie. "Il assumera les fonctions de guide
suprême sur une base temporaire après que
les forces du coup d'Etat sanglant ont
arrêté" Mohamed Badie, a indiqué la con-
frérie sur son site internet. 
Mohamed Badie, 70 ans, a été capturé avec
un autre haut dirigeant des Frères musul-
mans dans un appartement tout près de la
place Rabaa al-Adawiya, sur laquelle plus
de 280 partisans de M. Morsi avaient été
tués mercredi lors de la première opération
de la police et de l'armée contre les rassem-
blements de manifestants favorables au
président déchu, avait annoncé auparavant
le ministère égyptien de l'Intérieur à la
télévision d'Etat. 
Mohamed Morsi, destitué et arrêté par l'ar-
mée le 3 juillet, est quant à lui, depuis
lundi sous le coup d'un nouveau chef d'in-
culpation pour "complicité de meurtre et
de torture" sur des manifestants protestant

devant le palais présidentiel fin 2012,
selon des sources judiciaires. 

Réunion de crise
à Bruxelles

La crise égyptienne née de la destitution
de Morsi le 3 juillet s'est  aggravée depuis
l'assaut des forces de l'ordre contre les
places de Rabaa al-Adawiya et Nahda
(Caire) où campaient depuis plusieurs
semaines les partisans du président déchu
pour obtenir son retour.  
Depuis, les violences ont fait à travers le

pays plus de 800 morts en six jours,
essentiellement des partisans du président
déposé. Une situation qui a provoqué une
vive préoccupation de nombreux pays et
organisations dont l'UE qui tiendra mercre-
di à Bruxelles une réunion exceptionnelle
au niveau des ministres des Affaires
étrangères des 28 pays membres. 
Cette réunion a été décidée au cours d'une
réunion la veille des ambassadeurs auprès
de l'UE chargés des questions de sécurité. 
Mercredi, les chefs de la diplomatie des 28
pays de l'UE examineront les options pos-
sibles en vue de réagir à l'aggravation de la
crise ces derniers jours et dans le but de
tenter d'éviter une guerre civile, a-t-on
indiqué. 

Pour le médiateur de l'UE, Bernardino
Leon, la tache s'avère délicate pour les
Européens car il s'agit à la fois de "répon-
dre à la situation présente", à savoir les
affrontements sanglants des derniers jours,
et de "rester un acteur constructif tentant de
promouvoir une solution politique".
"Il n'y a pas de solution facile", a ajouté le
diplomate à l'issue de la réunion des
ambassadeurs lundi dans la capitale belge. 
Ces derniers ont examiné les différentes
options proposées, au premier rang
desquelles l'arrêt ou la suspension d'une
partie des aides financières ou des accords
dans le domaine de la sécurité. 
Des propositions seront faites mercredi par

le chef de la diplomatie de l'UE, Catherine
Ashton. "Ce sera aux ministres de
décider", a précisé M.Leon. 
Au-delà des éventuelles mesures annon-

cées, "la réunion d'urgence de mercredi est
déjà un premier message politique fort",
a indiqué une source  diplomatique
française. 
Jusqu'à présent, les responsables
européens ont surtout exprimé  publique-
ment leur inquiétude face aux risques de
guerre civile et exhorté à la retenue les dif-
férentes parties égyptiennes en présence.
Les présidents du Conseil européen,
Herman Van Rompuy, et de la
Commission, José Manuel Barroso,
avaient déjà prévenu dimanche que l'UE
pourrait "réexaminer ses relations" avec
l'Egypte si les violences se poursuivaient. 
En novembre dernier, l'UE a approuvé un
programme d'aide financière de 5 milliards
d'euros à l'Egypte pour la période 2012-
2014, dont 2 milliards à la charge de la
Banque européenne d'investissement et 2
milliards à celle de la Banque européenne
pour la reconstruction et le développe-
ment.Parmi les pays de l'UE, seul le
Danemark a déjà annoncé la suspension de
son aide bilatérale - quatre millions d'euros
par an, appelant ses  partenaires à faire de
même.  La chancelière allemande Angela
Merkel a pour sa part évoqué dimanche un
arrêt des livraisons d'armes à l'Egypte.
Cette question pourrait être "l'objet de
mesures montrant clairement notre scepti-
cisme par rapport à ce qui se  passe", avait-
elle dit à la télévision. Cependant, le min-
istre suédois des Affaires étrangères, Carl
Bildt, avait mis en garde contre une sus-
pension de l'aide européenne à l'Egypte.
"Notre aide consiste principalement à
soutenir les organisations de défense des
droits de l'Homme et des droits des
femmes. Ce ne serait pas avisé de la sus-
pendre maintenant", avait-il déclaré la
semaine dernière.         R. N./Agences
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Le guide des Frères musulmans arrêté
Le bras de fer se poursuit en Egypte entre les autorités au pouvoir et les Frères musulmans après l'arrestation par l'armée du

guide suprême de la confrérie, Mohamed Badie, alors que les ministres européens des Affaires étrangères vont décider mercredi
à Bruxelles d'une position commune face à la violence qui n'en finit pas dans le pays. 

L’Onu demande une
enquête sur des

détenus asphyxiés 
Le secrétaire général de l'Onu
Ban Ki-moon a  demandé lundi
"une enquête complète" sur la
mort en Egypte de 37 détenus,
tous  des Frères musulmans,
confrérie islamiste du président
Mohamed Morsi destitué et
arrêté par l'armée le 3 juillet,
asphyxiés par du gaz lacry-
mogène pendant leur tentative
d'évasion. 
Selon son porte-parole Martin
Nesirky, M. Ban "est profondé-
ment troublé" par cet incident
qui s'est produit dimanche soir
et il "demande une enquête
complète pour déterminer les
faits". 
Trente-six détenus islamistes
égyptiens ont été tués
dimanche dans une tentative
d'évasion durant leur transfert
du Caire vers une prison de la
banlieue, a annoncé l'agence
de presse d'Etat Mena, assur-
ant que le convoi de la police a
été attaqué par des hommes
armés. 
Ces détenus se trouvaient dans
un convoi transportant plus de
600 prisonniers islamistes. La
police a évoqué une tentative
d'évasion. Le camp de M. Morsi
a dénoncé un "assassinat". 
Selon Mena, des hommes
armés ont pris le convoi en
embuscade, alors qu'il s'ap-
prochait de la prison, assurant
que "des assaillants" avaient
été tués.



PAR AMAR AOUIMER

A insi, cette compagnie, classée la
première en Europe, a com-
mencé à exploiter 8 vols hebdo-
madaires entre Alger et

Francfort, y compris des vols de nuits à
une fréquence de 3 fois par semaine offrant
ainsi plus de choix aux voyageurs d'af-
faires et de loisirs à bord de ses avions.
« Avec les vols de nuit en vigueur, les
passagers peuvent facilement prendre
d'autres destinations en Europe mais
surtout en Amérique du Nord via le hub de
Lufthansa à Francfort. Lufthansa propose
des vols vers plus de 200 destinations dans
plus de 80 pays. Les passagers séjournant
à Francfort auront la journée entière pour
tenir leurs réunions d’affaires ou tout sim-
plement passer des moments avec leurs
proches » soulignent les responsables de
cette compagnie.
« Lufthansa est ravie d'offrir les vols de
nuit qui sont idéales pour les correspon-
dances des passagers aussi bien en Europe
qu’en Amérique du Nord et nous espérons
que nous serons en mesure de satisfaire
leurs demandes de voyages avec le nouvel
horaire d'été de trois vols de nuit et cinq
vols de jour par semaine. De plus, nous
continuerons à augmenter notre fréquence
des vols de nuit à cinq vols de nuit par

semaine pendant la haute saison qui est
avant et après le Ramadan Nos passagers
trouvent un grand choix en termes de
temps de transit ainsi que dans nos pro-
duits et services au sol et en vol de grange
qualité », a déclaré Zlatko Zlatic directeur
général Lufthansa German Airlines en
Algérie.
Celui-ci estime, par ailleurs, que le
marché algérien est porteur, important et
attractif en ce sens que durant l’année
précédente, plus de 35.000 voyageurs ont
opté pour Lufthansa pour des vols entre
Alger e plus de 200 destinations à travers
le monde avec une hausse de 10 % com-
parativement avec l’année 2011.
Après 15 années d’absence en Algérie,
cette compagnie aérienne germanique, a
donc, clairement montré son intérêt et sa
motivation de se redéployer en Algérie,
affichant des résultats positifs en 2012
avec une amélioration nette du nombre de
passagers de plus de 5 % pour le premier
trimestre 2013 sur la ligne Alger-Francfort
et Francfort-Alger.
Cette situation de rentabilité a ramené
cette compagnie à planifier plus de 700
vols sur cette ligne reliant l’Algérie à
l’Allemagne, c qui enregistre une hausse
sensible de 10 % durant cette année, en
comparaison avec l’année 2012. 

Les statistiques financières indiquent que
Lufthansa est en nette progression par rap-
port à Air France-KLM sachant qu’un
bénéfice opérationnel de 506 millions
d'euros a été réalisé pour Air France-KLM
au troisième trimestre 2012 (juillet-août-
septembre) et de 648 millions d'euros pour
Lufthansa.
Concernant l’année 2011, en dépit de la
crise économique et financière sévissant en
Europe et le prix excessivement élevé du
kérosène, Lufthansa a enregistré un béné-
fice opérationnel net de l’ordre de 820 mil-
lions d'euros au moment où Air France-

KLM a connu une perte de 353 millions
d’euros.
Récemment, le Président-directeur général
de Lufthansa, Christian Franz, qui a organ-
isé un dîner-débat à Paris en présence des
responsables de la Chambre algéro-alle-
mande de commerce et d’industrie (AHK)
et des dirigeants du Club économique fran-
co-allemand, a contribué activement au
redressement financier de Lufthansa, et ce
en augmentant considérablement son capi-
tal et son plan de restructuration prévoyant
1,5 milliard d’euros d’économies.

A .  A .
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SURCLASSANT AIR FRANCE-KLM ET LE COUPLE BRITISH AIRWAYS-IBERIA 

Lufthansa propose 5 vols/jour 
Alger-Francfort

STABILISATION DE LA CROISSANCE ALLEMANDE AU 2E SEMESTRE

Revenir à la normale avec 
des taux solides

PAR RIAD EL HADI

L ' économie allemande devrait se sta-
biliser au second semestre de cette
année après avoir enregistré au
deuxième trimestre sa croissance la

plus forte en plus d'un an, indique la
Bundesbank dans son rapport mensuel.
La banque centrale estime que l'Allemagne
et la zone euro vont profiter du niveau his-
toriquement bas des taux directeurs de la
Banque centrale européenne.
La croissance plus forte qu'attendu des

économies allemande et française au deux-
ième trimestre a permis à la zone euro de
sortir de récession. "Au second semestre
2013, la croissance économique allemande
devrait revenir à la normale avec des taux
solides", écrit la Buba.
Traditionnellement tournée vers l'export,
l'économie allemande compte actuelle-
ment sur sa demande intérieure afin de
compenser la baisse de ses ventes vers la
zone euro où elle expédie 40% de ses
exportations.

La Bundesbank souligne que l'investisse-
ment domestique a peu de chances de repar-
tir nettement tant que les perspectives de
croissance des voisins de l'Allemagne ne
se seront pas éclaircies. Elle attend aussi
des mesures destinées à résoudre la crise de
la zone euro afin de lever les incertitudes
concernant la région.
Quant à la consommation des ménages,
elle devrait être soutenue par les niveaux
peu élevés de l'inflation et du chômage.

R.  E .

MONNAIES ÉMERGENTES ET CONTRECOUP DE LA FED

Les autorités monétaires
étudient le problème

L e plongeon des roupies indienne et
indonésienne au moment où les
investisseurs sont de plus en plus
nombreux à anticiper une diminu-

tion du programme de rachats d'actifs de la
Fed incite les opérateurs à délaisser des
marchés émergents confrontés à des
comptes courants fragiles, à un ralentisse-
ment de leur économie et à une forte infla-
tion. La roupie indienne est ainsi tombée
lundi à un plus bas niveau historique de
62,50 roupies pour un dollar tandis que la
devise indonésienne chutait à un plus bas
de quatre ans. Le mouvement se produit
dans le sillage de la glissade enregistrée

vendredi par le réal brésilien qui, comme la
roupie indienne, paye le prix de doutes
exprimés par de nombreux investisseurs
sur les mesures des autorités monétaires
locales qui cherchent à endiguer la chute de
leur monnaie. "La première de nos inquié-
tudes, c'est que les autorités monétaires
n'ont pas encore compris le problème,
pensant qu'il s'agit d'une petite bourrasque
qui s'affaiblira assez rapidement grâce à des
mesures d'assez petite envergure", écrit
Robert Prior-Wandesforde, économiste de
Credit Suisse à Singapour, dans une note
consacrée à la roupie indienne. Avec les
anticipations d'un début de diminution du

programme de rachat d'actifs de la Fed dès
septembre, la baisse des flux de liquidités
bon marché vers les actifs à haut rende-
ments commence à peser très nettement
sur les marchés émergents.Les plus vul-
nérables à ce mouvement sont les pays qui
accusent des déficits des comptes courants
élevés, comme l'Inde ou
l'Indonésie.Djakarta a annoncé vendredi
une hausse spectaculaire du déficit de ses
comptes courants, qui a représenté au
deuxième trimestre 4,4% de son produit
intérieur brut contre 2,4% au cours des
trois premiers mois de l'année.

R.  E .

Depuis le début de cet été, la compagnie aérienne allemande
Lufthansa effectue des voyages plus pratiques et plus

commodes d’Alger vers Francfort à raison de 5 vols de jour et 3
vols de nuit par semaine.

TRANSACTIONS ENTRE LA
COMPAGNIE STATOIL ET UN

GROUPE AUTRICHIEN 
Vente de 2,65 milliards
de dollars d'actifs non

stratégiques
La compagnie pétrolière norvégienne
Statoil a annoncé la vente de
2,65milliards de dollars d'actifs non
stratégiques en mer du Nord et dans
l'Atlantique à un groupe pétrolier
autrichien.
Statoil a cédé 24% des parts dans
deux champs pétroliers et gaziers
dont il est l'opérateur en mer du
Nord, Gullfaks, qui produit 26.000
barils équivalent pétrole par jour, et
Gudrun, qui doit démarrer en2014.
Dans les deux cas, il descend ainsi à
51%.
Par ailleurs, il sort de deux champs
dans l'Atlantique, au large de
l'Ecosse, dont il n'est pas l'opérateu
Schiehallion (BP) et Rosebank
(Chevron). Statoil, qui prévoit un gain
compris entre 1,3 et 1,5 milliard de
dollars, "débloque du capital pour
investir dans des projets à fort rende-
ment dans les régions stratégiques.
Cela comprend nos découvertes
récentes sur le plateau continental
norvégien", a indiqué le groupe.
Le norvégien a par ailleurs annoncé
qu'il avait signé un accord de parte-
nariat avec le groupe pétrolier et
gazier OMV comprenant une
coopération potentielle sur des
opportunités d'exploration à travers
les eaux norvégiennes, britanniques
et féringiennes, ainsi que le
développement de technologies de
récupération assistée de pétrole
(EOR). R. E.
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SOUK AHRAS, SUPERFICIES RÉSERVÉES AUX MARAÎCHAGE ET LÉGUMES SECS 

10.000 hectares en 2013
L’exécution de divers
programmes de soutien
agricole figurecparmi les
facteurs ayant favorisé
l’augmentation des superficies
réservées aux maraîchage et
légumes secs... 

PAR BOUZIANE MEHDI

D ans la wilaya de Souk Ahras, les
superficies consacrées aux cul-
tures maraîchères et aux légumes

secs a atteint 10.000 ha contre 3.000 ha
durant les saisons écoulées, a indiqué la
Direction des services agricoles (DSA). 
2.500 ha dont 2.000 ha irrigués. Cela a

permis de réaliser un bond appréciable
dans la production, a précisé Rachid
Rehamnia, chef du service de l’organisa-
tion de production et de soutien tech-
nique. 
Dans la wilaya, la moyenne annuelle de
production des légumes dépasse 700.000
quintaux de différentes spéculations, à
l’instar de la pomme de terre, de la
tomate industrielle et de l’oignon.
L’exécution de divers programmes de
soutien agricole figure également parmi
les facteurs qui ont favorisé cette aug-
mentation, assure le même responsable
à l’APS,  ajoutant  que le Comité d'as-
sistance à la localisation et à la promo-
tion des investissements et de la régula-
tion du foncier (Calpiref), a récemment
donné son aval pour la création d’une
unité de transformation de la tomate

industrielle, ce qui aidera à la hausse de
cette production dont la superficie
devrait atteindre les 1.000 ha à l’horizon
2016. 
Au cours de cette saison, les superficies
consacrées aux légumes secs passeront à
5.000 ha contre 2.000 ha enregistrés en
2009, a souligné le même responsable,
faisant savoir que l’augmentation de
cette superficie est  due à l’exploitation
des terres jachères exploités à des fins
agricoles. 
Rachid Rehamnia, chef du service de
l’organisation de production et de sou-
tien technique, précise que les com-

munes de Taoura, Sedrata, Tifach,
M’daourouch et Rekkaouia, abritent la
majorité des surfaces consacrées à ces
cultures, notamment les pois chiches et
des lentilles, soutenues par le fonds
nationale de développement agricole
(FDA),  et indique qu’environs 53.000
quintaux de légumes secs dont plus de
1.000 quintaux de semences  de pois
chiche et de lentilles, ont été récoltés
dans la wilaya, au titre de la saison
actuelle.

B.  M.

L es agents de la Protection civile ont
sauvé 1.199 personnes de la noy-
ade, du 1er juin au 12 août courant,

selon les responsables de ce corps. Le
nombre total des interventions effectuées
du 1er juin au 12 août s’élève à 1722 sur
les 22 plages autorisées à la baignade
dans la wilaya, ont précisé les mêmes
responsables. 162 personnes ont dû être
évacuées vers les structures hospital-
ières, dont 2 sont décédées : une person-
ne adulte à la plage des Aftis et un enfant
à celle de Tassoust, a déploré la
Protection civile.  
Les noyades sont dues au non-respect

des fanions qui indiquent l’état de la mer
(vert, orange ou rouge), a relevé la
même protection civile qui ajoute que
"beaucoup d’imprudences" sont com-
mises par les estivants dont "beaucoup
ne savent pas nager".
Au nombre de ces imprudences à éviter :
faire beaucoup de sport sur le sable (jog-
ging, jeux de ballon) puis plonger d’un
seul coup dans l’eau fraîche ainsi que le
fait de s’exposer longuement au soleil
puis rentrer dans l’eau brutalement
expose de la même manière aux chocs
thermiques. 

Certaines personnes ne se savent pas

atteintes par certaines maladies
chroniques et s’aventurent dans l’eau,
alors que la natation est un sport qui
nécessite une bonne condition physique.
D’autres, trop confiantes, ne respectent
pas les consignes des dépliants dis-
tribués sur les plages par les éléments de
la Protection civile, a ajouté la même
source, qui relève que depuis le début de
la saison estivale, la Protection civile a
dénombré 2.077.360 estivants pour la
wilaya de Jijel. 

A P S

L es dossiers des nouveaux souscrip-
teurs auprès de l’Agence d’amélio-
ration et de développement du loge-

ment (AADL) seront "bientôt réception-
nés", a indiqué dimanche un responsable
de la Drection régionale de cet organisme
à Constantine, Mohamed Fouad
Meskine. Les prix de cette formule de
location vente de logements dont les ter-
rains d’assiette sont identifiés, seront
proportionnels au coût de réalisation des
projets. 

L'opération de traitement des quelque
1.440 dossiers réceptionnés en 2001 et
2002 est achevée. Elle sera suivie par la
finalisation des dossiers des nouveaux
postulants. 
M. Meskine a rapporté que le nombre de
demandes de logement attendu avoisine,
selon une estimation arrêtée il y a quatre
mois de cela, les 10.000 unités réalis-
ables dans un délai moyen de 36 mois. 

A P S

ORAN
Première édition

du Forum 
interculturel 
des jeunes...  

L’association Santé Sidi El Houari
accueillera, le 23 août, la 1re édi-
tion du Forum interculturel des
jeunes, organisée en partenariat
avec l’Association des centres
d’animation des quartiers de
Bordeaux,  selon les organisa-
teurs. Ce forum sous le thème "La
parole du jeune citoyen" est des-
tiné aux représentants de la
société civile, âgés entre 16 et 25
ans, précise le président de l’asso-
ciation le docteur Kamel Brixi.  
Une soixantaine de jeunes venus
d’Algérie du Cameroun de France
et de Norvège prendront  part à ce
forum qui vise à promouvoir des
actions de citoyenneté à travers
des témoignages de jeunes
bénévoles, actifs dans le mouve-
ment associatif.  
"Le forum se base sur les échange
interhumains et aura pour objectif
de mettre en exergue les formes
diverses que peut prendre l’exer-
cice de la citoyenneté par des
jeunes bénévoles à travers les
expériences vécues dans un cadre
associatif par chacune et chacun
des participants", lit-on dans la
présentation de l’évènement.

...mise en service
d’un banaliseur

au CHU 
Le Centre hospitalo-universitaire
(CHU) d’Oran utilisera à compter
du mois d’octobre prochain un
banaliseur pour traiter ses déchets
et ce dans le but de préserver l’en-
vironnement, selon la direction de
cet établissement de santé
publique. Cet équipement utilise
des sources thermiques et
hydrauliques pour traiter des
déchets hospitaliers qui, sont
réduits en sciure pour préserver
l’environnement et le milieu, a
précisé le chargé de la communi-
cation de l'hôpital. 
En attendant la mise en service
effective de ce banaliseur, utilisant
des techniques de pointe selon les
normes internationales, des essais
techniques sont menés actuelle-
ment au CHU d’Oran.  
D’un coût de 70 millions de dinars,
cet équipement permet le traite-
ment quotidien de 400 à 450 kg de
déchets, a signalé la même direc-
tion. 
Le CHU d'Oran utilise deux inc-
inérateurs pour détruire chaque
jour 420 kg de déchets, triés au
niveau des différents services de
santé.

JIJEL, PROTECTION CIVILE

1.199 personnes sauvées de la noyade 

CONSTANTINE

Réception des dossiers de souscripteurs AADL 
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RENTREE UIVERSITAIRE A TIZI-OUZOU

50.000 étudiants attendus
Des efforts énormes sont
déployés par les responsables
et les employés de l’université
Mouloud-Mammeri depuis
des semaines afin de
permettre l’accueil de milliers
d’étudiants dans les
meilleures conditions
possibles pour la rentrée
universitaire 2013/2014. 

PAR LOUNES BOUGACI

L e problème de la surcharge aussi bien
dans les amphithéâtres mais surtout
au niveau des résidences universi-

taires se posera également pour cette
année. La raison en est toute simple.
Malgré la réalisation de nouveaux pôles et
de nouvelles infrastructures, il n’en
demeure pas moins  que le nombre d’étu-
diants nouveaux qui affluent sur cette uni-
versité ne cesse de croître également. Mais
grâce aux efforts multiples, les choses
finissent toujours par rentrer dans l’ordre
avec quelque peu de retard. Pour la nou-
velle année universitaire, qui est à nos
portes, le nombre de nouveaux étudiants
sera de l’ordre de pas moins de 6.842. Ces
nouveaux bacheliers seront orientés vers
les différents campus que compte cette
grande université comme Hasnoaua, Oued
Aïssi, Boukhalfa, Hamlat, Bastos et
Tamda. Ces futurs diplômés universitaires
seront répartis comme suit : 1.443 vers les
sciences économiques et gestion et sci-
ences commerciales, 1.416 vers les filières
technologiques et 747 vers les sciences
humaines. Ces nouvelles recrues porteront
le nombre global des étudiants, toutes spé-
cialités et tous niveaux confondus, à
50.000. Ce chiffre est extrêmement élevé
au vu des capacités d’accueil de l’univer-
sité Mouloud-Mammeri. Selon les
responsables de la même structure univer-
sitaire, pour cette année aussi, de nou-

velles infrastructures seront réceptionnées
dès la rentrée. Ce qui ne sera pas sans
diminuer la pression et le problème du sur-
effectif qui frape l’université Mouloud-
Mammeri de plein fouet, plus particulière-
ment depuis une dizaine d’années. Un
problème qui est dû essentiellement au
nombre sans cesse grandissant des nou-
veaux bacheliers. Pour cette année univer-
sitaire, l’université en question va béné-
ficier également de nouvelles places péda-
gogiques ainsi que de nouveaux
immeubles d’hébergement. Ce qui perme-
ttra aux étudiants de souffler un tant soit
peu. La mise en service de ces nouvelles
réalisations n’est pas toutefois sûre. Des
retards dans l’avancement des travaux,
notamment dans les chantiers du pôle uni-
versitaire de Tamda, ont été à maintes fois
relevés. Le wali de Tizi-Ouzou, Abdelkader
Bouazghi, n’a cessé de rappeler à l’ordre

les entreprises réalisatrices pour accélérer
la cadence. En vain. Actuellement, les pro-
jets en question accusent des retards qui
vont sans doute se répercuter négativement
sur la scolarité des étudiants. C’est le cas
particulièrement au niveau du pôle univer-
sitaire de Tamda, situé à une vingtaine de
kilomètres à l’est du chef-lieu de la wilaya
de Tizi-Ouzou. Toutefois et malgré toutes
les difficultés qui peuvent être recensés, la
rentrée universitaire à l’université de Tizi-
Ouzou se déroule souvent dans de très
bonnes conditions malgré le fait que cette
université est en proie à des manipulations
politiciennes et partisanes qui font que
l’année universitaire est très souvent
émaillée par des grèves illimitées qui sont
dans la plupart des cas injustifiées.

L.  B.

L e nombre de nouveaux foyers qui
viennent de bénéficier d’un raccorde-
ment au gaz naturel dans la wilaya de

Tizi-Ouzou est de 1.331. C’est ce qu’a
indiqué, hier, la cellule de communication
de la wilaya de Tizi-Ouzou. Les respons-
ables de la wilaya de Tizi-Ouzou ont
choisi la Journée nationale du moudjahid,
le 20 août, afin de concrétiser cette opéra-
tion. La mise en service touche
les régions de Larbaâ Nath-Irathen (chef-
lieu, Ighil Iguelmimen : 202 foyers,
Avoudhidh : 83 foyers), Mekla (lot
numéro 2 :
395 foyers), Draâ Ben-Khedda (Bordj-
Sébaou : 105 foyers), Béni-Douala
(Ath-Bouyahia : 290 foyers, Tagmount-
Azzouz : 44 foyers), Makouda (chef-lieu :
80 foyers), Boghni (Ath Mendes : 132
foyers). La veille, une réunion à cet effet a
eu lieu au siège de la wilaya. Elle a été
présidée par le secrétaire général de la
wilaya. L’objectif de la rencontre a été
l’étude de l’avancement des travaux de rac-
cordement des communes au réseau de gaz
naturel, en présence des directeurs de
l’énergie et des mines, de  Sonelgaz, des
chefs de daïra, des présidents des assem-
blées populaires commuales d’Azeffoun,

Aghribs, Tizi Rached, Aït Oumalou,
Tigzirt, Iflissen, Tizi-Ouzou, Larbaâ
n’Ath Irathen, Ait Aggouacha,
Bouzeguene, Idjeur, Beni Douala, Beni
Aissi, Aït Mahmoud, Makouda,
Boudjima, Timizart, Boghni, Bounouh,
Sidi Naâmane, Tadmaït, Azazga,
Yakourene, Mekla, Aït Khelili, Souamaa,
Ouacifs, Ait Toudert, Tizi n’Tlata,
Ouadhias, Beni Yenni, Iboudrarene,
Imsouhal, Aïn El-Hammam, Aït Yahia,
Matkas et Souk El-Tenine ainsi que des
entreprises contractantes. Selon un com-
muniqué de la cellule de communication
de la wilaya de Tizi-Ouzou, rendu public
hier, « Au cours de cette réunion, un point
de situation pour chaque commune a été
présenté par la direction de l’énergie et des
mines ainsi que par Sonelgaz. Si dans cer-
taines localités de la wilaya de Tizi-
Ouzou, les travaux avancent bien et que le
taux de raccordement est en progression, il
n’en demeure pas moins que dans d’autres
communes le taux reste insuffisant et c’est
la raison pour laquelle le secrétaire général
de la wilaya a instruit les entreprises con-
tractantes d’activer la cadence et renforcer
leurs chantiers tout en annonçant qu’il sera
procédé à la mise en service du gaz naturel

à travers plusieurs communes à l’occasion
des activités commémoratives de la
journée du Moudjahed, et de la célébration
du 1er Novembre 1954 ». Afin de répondre
aux préoccupations de quelques présidents
d’APC, ajoute notre source, il a été égale-
ment décidé, au cours de cette rencontre,
que des équipes de la direction de l’énergie
et des mines et celles de Sonelgaz
effectuent des sorties sur terrain dans cer-
taines communes à l’exemple d’Aït Yahia
dans la daïra de Aïn El Hammam et ce,
afin d’évaluer la situation et d’envisager
des solutions aux problèmes posés par les
élus locaux. Enfin, le directeur de l’énergie
et des mines de la wilaya a « tenu à rassur-
er les élus locaux que ses services restent
disponibles à recevoir les comités de
village et ce, afin d’apporter toutes les
solutions aux contraintes qui mal-
heureusement freinent l’avancement du
programme ». Le directeur de Sonelgaz a
rappelé que toutes les omissions
enregistrées à travers quelques localités
seront toutes prises en charge par
Sonelgaz. L.  B.

OFFERTS PAR LE
MINISTERE

DE L’INTERIEUR
20 minibus pour

le ramassage
scolaire

La wilaya de Tizi-Ouzou vient de
bénéficier de vingt minibus qui
profiteront aux enfants scolarisés
de plusieurs localités. Ainsi, dans le
cadre de la dotation et du renforce-
ment des communes en moyens de
transport scolaire, la wilaya de Tizi-
Ouzou a bénéficié, cette semaine,
de la part du ministère de l’intérieur
et des Collectivités locales au titre
de l’année 2013, d’une dotation de
vingt minicars. Ces derniers ont été
affectés aux communes d’Ath
Douala, Mekla, Sidi-Naâmane,
Tadmaït, Ouaguenoun, Irdjen,
Makouda, Aït-Oumalou, Boudjima,
Ouacifs, Draâ El-Mizan, Ouadhias,
Bouzeguène, Azeffoun, Maâtkas,
Aïn El-Hammam, Yakourène, Fréha,
Tizi-Gheniff et Aït-Aïssa-Mimoun. Il
s’agit d’une opération qui permet-
tra à coup sûr de faciliter les
déplacements quotidiens des
élèves vers leurs établissements
scolaires. Dans plusieurs com-
munes, comme Ouaguenoun, entre
autres, des enfants âgés de moins
de huit ans sont obligés de par-
courir à pied plusieurs kilomètres
pour se rendre à leurs écoles.
Souvent, ces derniers n’hésitent
pas à faire de l’auto-stop pour se
déplacer, avec tous les risques que
cet acte peut comporter. C’est donc
une très bonne nouvelle aussi bien
pour les parents que pour les
élèves.

TIGZIRT-AZEFFOUN
4 personnes

décédées par noyade
Le dernier bilan rendu public,
avant-hier, par la cellule de commu-
nication de la Protection civile de la
wilaya de Tizi-Ouzou, fait état de
quatre cas de personnes décédées
par noyade sur les plages
autorisées à la baignade dans la
wilaya de Tizi-Ouzou. Le bilan en
question ne prend pas en consid-
ération les nombreuses autres per-
sonnes ayant perdu la vie en se
noyant sur les plages interdites à la
baignade aussi bien dans la région
de Tigzirt qu’à Azeffoun mais aussi
au niveau du barrage de Taksebt et
à oued Sébaou. Quant aux huit
plages autorisées à la baignade que
compte la wilaya de Tizi-Ouzou, la
dernière victime est un jeune âgé
de 27 ans décédé au niveau de la
plage Petit Paradis dans la com-
mune d’Ath Chafaâ, au niveau de la
daïra d’Azeffoun, il y a trois jours. Il
faut noter que ce bilan est loin
d’être alarmant quand on sait qu’il y
a quelques années, le nombre de
morts par noyade était de loin plus
élevé. C’est grâce à la mobilisation
sans faille des éléments de la
Protection civile qu’il est devenu
possible aux nageurs de s’adonner
à leur passion sans trop de risque.
Dans la majorité des cas, les sec-
ours interviennent à temps et avec
beaucoup de savoir-faire. Souvent,
les cas de morts par noyade sont
enregistrés quand la baignade est
interdite à cause de l’état très agité
de la mer. Le respect des consignes
est, à cet effet, recommandé pour
éviter d’endeuiller sa famille et son
village. L. B.

RÉSEAU DE GAZ DE NATUREL

1.331 nouveaux foyers raccordés



Un Libanais et deux
Palestiniens, soupçonnés de
préparer un attentat à la
voiture piégée, ont été
arrêtés, quelques jours après
une attaque sanglante dans
un quartier de la banlieue
sud de Beyrouth, a annoncé
la Sûreté générale. 

L e Libanais et les deux frères pales-
tiniens sont accusés d'avoir "créé
un groupe terroriste et mené des

activités portant atteinte à la sécurité
sur le territoire libanais", a expliqué
dans un communiqué lundi soir la
Sûreté générale, qui a un rôle de rensei-
gnement. 
"Ils s'apprêtaient à exécuter un attentat
grâce à une voiture de type Audi conte-
nant 250 kg d'explosifs" et qui avait été
saisie samedi à Naamé, au sud de
Beyrouth, précise le communiqué. 
La voiture avait été saisie deux jours
après l'attentat qui a tué 27 personnes
dans un quartier de la banlieue sud de

Beyrouth. Vendredi, le gouvernement
avait annoncé que l'armée libanaise
avait identifié un réseau soupçonné
d'avoir piégé plusieurs voitures pour les
faire exploser dans un fief du Hezbollah

chiite. L'attentat de jeudi a été l'attaque
la plus meurtrière au Liban depuis celle
qui a coûté la vie au Premier ministre
Rafic Hariri et à 22 autres personnes en
février 2005. 
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LIBAN, SOUPÇONNÉS DE PRÉPARER UN ATTENTAT

Arrestation d’un Libanais
et de deux Palestiniens

L ' ancien président pakistanais
Pervez Musharraf a été formel-
lement accusé mardi du meurtre

de la Première ministre Benazir Bhutto,
assassinée en 2007 en plein rassemble-
ment politique, a indiqué le procureur à
l'issue d'une audience. "Il a été accusé de
meurtre, de complot criminel pour
meurtre et d'avoir facilité l'assassinat" de
Benazir Bhutto, a déclaré le procureur
Chaudhry Azhar à l'issue d'une audience
à Rawalpindi, ville voisine de la capita-
le Islamabad. Pervez Musharraf, rentré
au Pakistan fin mars après quatre ans
d'exil, a été rapidement rattrapé par plu-
sieurs affaires, notamment le meurtre de

Mme Bhutto, tuée le 27 décembre 2007
à Rawalpindi lors d'une attaque à l'arme
légère doublée d'un attentat suicide. 
"L'acte d'inculpation a été lu en cour. Il
a nié toutes les charges", a ajouté le pro-
cureur, précisant que la prochaine
audience dans cette affaire était prévue le
27 août prochain. Outre le dossier
Bhutto, l'ancien président Musharraf est
dans le collimateur de la justice pakista-
naise pour l'imposition de l'état d'urgen-
ce en 2007 et le meurtre un an plus tôt,
dans une opération militaire, d'Akbar
Bugti, un chef rebelle de la province du
Baloutchistan (Sud-Ouest). 

P rès de 90 Rohingyas originaires de
Birmanie se sont évadés mardi d'un
centre de détention à Sadao dans le

sud de la Thailande, où ils avaient été
enfermés après leur arrivée clandestine-
ment à la suite des violences intereth-
niques dans leur pays, ont indiqué les
autorités locales. Au total, 87
Rohingyas se sont enfuis d'un centre de
détention situé à Sadao, dans le Sud, près
de la Malaisie, après leur arrivée en
bateau de fortune, à la suite des violences
entre cette minorité musulmane et les
bouddhistes dans leur pays natal, ont pré-

cisé les mêmes sources. Quelque 2.000
Rohingyas, considérés par l'Onu comme
une des minorités les plus persécutées de
la planète, sont enfermés dans des camps
en Thaïlande pour être entrés illégale-
ment dans ce pays. Plusieurs de ces
demandeurs d'asile sont détenus depuis
des mois. Bangkok a envisagé plusieurs
solutions, dont la construction de camps
à la frontière avec la Birmanie. Les
groupes de défense des droits de l'Homme
réclament la libération des détenus et
l'autorisation de vivre et travailler en
Thaïlande. Des milliers de membres de

cette minorité musulmane ont fui la
Birmanie après les heurts violents et les
émeutes survenues en juin et octobre
2012 dans l'Etat Rakhine (Ouest bir-
man), qui ont fait au moins 180 morts.
Les quelque 800.000 Rohingyas présents
en Birmanie sont considérés par le gou-
vernement et par de nombreux Birmans
comme des immigrants illégaux.
Persécutés pendant des décennies sous
l'ancienne junte birmane, ils subissent
toujours au sein de la population un
ostracisme qui confine au racisme. 

A P S

PAKISTAN, ASSASSINAT DE BENAZIR BHUTTO

L'ex-Président pakistanais 
officiellement inculpé 

THAÏLANDE

Des réfugiés Rohingyas s'évadent d'un
centre de détention à Sadao

MUR ANTI-ROMS 
EN SLOVAQUIE

La Commission
européenne demande

sa destruction 
La Commission européenne a deman-
dé lundi la destruction “sans délai”
d’un mur en béton anti-Roms érigé
récemment à Kosice, une métropole de
la Slovaquie orientale. “Je crois ferme-
ment que la construction de barrières
physiques représente une rupture avec
les valeurs sur lesquelles notre Union
européenne est fondée, notamment le
respect de la dignité humaine et des
droits humains, y compris ceux des
personnes appartenant à des minori-
tés”, affirme la commissaire chargée
de l’Education et de la Culture,
Androulla Vassiliou, dans une lettre
adressée au maire de Kosice Richard
Rasi et rendue publique à Bruxelles.
“Les autorités de Kosice doivent
abattre ce mur sans délai», insiste
Vassiliou. Kosice, grand pôle de l’in-
dustrie lourde, a été récemment dési-
gnée comme une des “Capitales euro-
péennes de la culture 2013” par la
Commission européenne. La construc-
tion d’un mur anti-Roms qui entraîne
«la ségrégation» d’une partie de la
population est «en contradiction avec
la raison d’être même du titre de
Capitale européenne de la culture”,
s’insurge Vassiliou.
Le maire de Kosice lui a répondu que
ce mur avait été érigé “illégalement” et
que sa construction était l’œuvre de
l’ancien maire d’une localité voisine de
sa ville. Le mur anti-Roms de Kosice
est le huitième mur de ce type érigé
depuis 2009 dans cette région et le 14e

dans le pays, selon le site d’informa-
tion romovia.sme.sk.
Environ 106.000 Roms vivent officielle-
ment en Slovaquie, pays de 5,4 mil-
lions d’habitants, selon le recensement
national de 2011. Leur nombre réel est
toutefois beaucoup plus élevé, d’après
des experts.

R. I.

NIGERIA

Le chef de Boko
Haram "serait mort"  
Le chef du groupe nigérian Boko
Haram, Abubakar Shekau "serait mort"
après avoir été blessé par balle dans
un affrontement avec des soldats,
annonce lundi un communiqué de l'ar-
mée nigériane. 
"Selon un rapport des services de ren-
seignements, Abubakar Shekau, le
chef du groupe Boko Haram le plus
redouté et le plus recherché, serait
mort", a déclaré l'armée dans un com-
muniqué. "Il est très probable que
Shekau soit mort entre le 25 juillet et le
3 août". 
Shekau, déclaré "terroriste internatio-
nal" par Washington, a été blessé par
balle le 30 juin au cours d'un accrocha-
ge avec des militaires dans un camp de
Boko Haram situé dans la forêt de
Sambisa, dans le nord-est du Nigeria,
poursuit le communiqué. 
Selon l'armée, il aurait été transporté
clandestinement au Cameroun pour
être soigné, pays voisin où il serait
décédé. Mais le porte-parole de l'ar-
mée, le général Chris Olukolade a pré-
cisé que les forces de sécurité cher-
chaient encore à confirmer de manière
définitive la mort de Shekau
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CRISE EGYPTIENNE

Trois scénarios pour l'avenir
La phase de violence inégalée qui frappe l'Egypte fait craindre une chute dans une spirale infernale. Depuis 

que les forces de l’ordre ont ouvert le feu sur les pro-Morsi, mercredi 14 août, au moins 830 personnes sont décédées dans des
affrontements sanglants.

L es Frères musulmans ont annoncé,
dimanche, qu’ils renonçaient à cer-
taines manifestations. Mais est-ce
vraiment le début de l'apaisement ?

Ou s'agit-il d'une simple trêve avant de
violentes représailles ? Voici les trois scé-
narios, radicalement différents, qui se
dessinent pour l'avenir de l'Egypte.

1 -  L’armée assoit son pouvoir
et ne le lâche plus

Après avoir destitué Mohamed Morsi, l’ar-
mée, déjà très puissante en Egypte, s’est
imposée à la tête de la transition. La nom-
ination du libéral Mohamed El-Baradei à la
vice-présidence permettait de contrebal-
ancer son poids. Mais avec la démission
de ce dernier, mercredi 14 août, après la
violente journée de répression, le pouvoir
semble de plus en plus monopolisé par les
militaires. L’armée est censée préparer de
nouvelles élections libres, pour laisser le
pouvoir à un dirigeant élu démocratique-
ment. Mais est-elle vraiment prête à le
faire ?
Certains en doutent et affirment qu’une
dictature militaire est déjà en marche.
Shadi Hamid, directeur de chercheur au
Brookings Doha Center, au Qatar, inter-
rogé par Le Temps, explique : "Le chef de
l’armée, le général Al-Sissi, est l’homme
le plus puissant du pays. Le gouverne-
ment a rétabli la loi martiale et un couvre-
feu, il autorise la police à tirer sur les
civils. L’armée a placé des généraux et des
policiers à la tête de 19 des 25 gouver-

norats égyptiens." Dans le journal
Libération,  Alexandra Schwartzbrod s'in-
terroge : "Qui peut assurer que cet homme-
là redonnera un jour le pouvoir aux civils
?" 

2 - Une transition pacifique vers
un régime démocratique

Malgré les doutes qui pèsent sur ses
réelles intentions, l’armée continue de se
montrer rassurante concernant la transition
démocratique. Le gouvernement qu’elle a
mis en place assure que les Frères musul-
mans pourront participer aux élections

prévues début 2014. Hazem El-Beblaoui,
le Premier ministre (sans étiquette) de
transition, a toutefois précisé qu'aucune
réconciliation ne serait possible avec ceux
qui ont "du sang sur les mains". Il a même
proposé de dissoudre la confrérie des Frères
musulmans, mais le vice-Premier min-
istre, le libéral Ziad Bahaa El-Din, s'y
oppose, explique France Inter.  
Il y a de "la place pour tous en Egypte", a
certifié, dimanche, le général Abdel Fattah
Al-Sissi. La réconciliation reste donc
envisageable. Elle pourrait être encouragée
par les Etats-Unis, s’ils appellent ferme-

ment à une transition démocratique. "A
moyen terme, et sous la pression améri-
caine, un processus politique supervisé par
l'armée se mettra probablement en place
pour déboucher sur une démocratie agitée",
estime un journaliste du Washington Post,
dans un article traduit par Courrier
International. 

3 - Le pays s'enfonce dans
la guerre civi le

C’est le scénario le plus redouté, mais
aussi le plus souvent évoqué. L’Egypte,
coupée en deux entre les Frères
Musulmans et l’armée, pourrait sombrer
dans la guerre civile. "Si les Frères et leurs
alliés ne parviennent plus à mobiliser, ils
risquent de s’orienter vers d’autres moyens
d’action, potentiellement violents",
explique le correspondant de Libération
(article payant) au Caire.
Après les événements violents de la
semaine dernière, "il va être extrêmement
difficile de revenir en arrière", avance la
chercheuse Tamara Wittes auprès de la
radio américaine NPR. Selon elle, un
compromis politique sera difficile à trou-
ver entre l'armée, à présent engagée dans la
répression, et les Frères musulmans, qui
estiment que leurs craintes et leur méfi-
ance vis-à-vis de l'armée étaient justifiées.
"Beaucoup d'éléments sont réunis pour que
l'Egypte glisse vers la guerre civile", con-
clut la journaliste du Monde Hélène
Sallon.

R. I./ agence

LA CRISE ÉGYPTIENNE REBAT LES CARTES DIPLOMATIQUES DANS LA RÉGION

Le clivage transporté à Paris
L e principal clivage est celui qui oppose le Qatar,

principal parrain des Frères musulmans à l'Arabie
saoudite, meilleur allié des militaires égyptiens
depuis la destitution du président Mohamed Morsi,

le 3 juillet. Tandis que Laurent Fabius recevait au quai
d'Orsay son homologue du Qatar, François Hollande s'est
entretenu avec le chef de la diplomatie saoudienne, le
prince Saoud Al-Fayçal. Mais à Paris comme au Proche-
Orient, le différend reste entier entre Doha et Riyad.
Tandis que le Qatari Khaled Ben Mohammed Al-Attiya a
insisté sur la "libération des prisonniers politiques (Frères
musulmans)", le Saoudien s'est attardé sur "les violences"
causées par les manifestants islamistes.
Le coup d'Etat du 3 juillet en Egypte et, plus encore, la
sanglante répression des rassemblements pro-Morsi ont
entraîné une vaste reconfiguration diplomatique au
Proche-Orient, dont le principal perdant est le Qatar, qui
a hébergé, encouragé et financé les différentes branches des
Frères musulmans, de l'Egypte à la Tunisie, en passant
par la Libye, le Hamas dans la bande de Gaza et en Syrie,
où la confrérie a dominé jusqu'à récemment les instances
de représentation de l'opposition. Critiqué de toutes parts
pour son agressivité et pour la couverture biaisée de sa
chaîne de télévision Al-Jazira, le Qatar, qui se voyait,il y
a un an, en nouveau phare du monde arabe sunnite, est en
recul partout. Pressentant peut-être ces revers, l'émir
Hamad Ben Khalifa Al-Thani a passé la main à son fils
Tamim, réputé plus prudent, le 25 juin. Depuis, le Qatar
a mis en sourdine son soutien à la confrérie.
Le Premier ministre turc, Recep Tayyip Erdogan, qui se
présente comme un modèle de réussite de l'islam politique
au pouvoir, est l'autre grand perdant des événements en
cours. Lui-même en butte à une contestation intérieure et
toujours méfiant envers l'armée, il a été le plus virulent
dans sa dénonciation de la répression en Egypte, allant
jusqu'à rappeler son ambassadeur. Le Hamas palestinien,
qui a perdu un allié de poids, est particulièrement isolé
aujourd'hui. Le Soudan, dirigé par une junte islamiste, est
aussi à ranger dans le camp des pro-Morsi.

A l'inverse, l'Arabie saoudite, qui voyait dans l'arrivée au
pouvoir des Frères musulmans un défi sérieux à sa supré-
matie dans le monde sunnite, se réjouit ouvertement.
Après avoir été longtemps son protecteur, Riyad a rompu
avec la confrérie lorsqu'elle a pris le parti de Saddam
Hussein au moment de l'invasion du Koweït en 1990. Le
roi Abdallah a apporté, vendredi, son soutien au peuple
égyptien dans "sa courageuse lutte contre le terrorisme".
Le royaume saoudien, tout comme la Jordanie du roi
Abdallah, n'a jamais vu d'un bon oeil les révolutions
arabes, ni les processus démocratiques en cours.

Le soutien de Damas
Appuyant partout ou ils le peuvent les militaires et les
salafistes, ennemis et concurrents des Frères, les
dirigeants saoudiens ont promis 5 milliards de dollars au
gouvernement égyptien (12 milliards au total avec les
apports des Emirats arabes unis et du Koweït).
Parallèlement, Riyad est en train de faire main basse sur
la Coalition nationale syrienne, la principale plate-forme
de l'opposition, au détriment du Qatar.

De manière plus inattendue, le régime syrien, ennemi de
l'Arabie saoudite et du Qatar, se félicite de voir le gou-
vernement égyptien user de la même rhétorique "antiter-
roriste" envers les Frères musulmans que la sienne,
depuis le début du soulèvement en mars 2011. 
Surtout, la tardive rupture des relations diplomatiques
avec Damas et l'appel au djihad contre le régime Assad
lancé par Mohamed Morsi ont braqué ses successeurs con-
tre la rébellion syrienne. La volte-face égyptienne est
symbolisée par la virulente campagne contre les réfugiés
syriens et palestiniens dans les médias proches du pou-
voir.
Alors qu'en toute logique, l'Iran, principal parrain région-
al de la Syrie, devrait se réjouir d'une telle évolution, il a
réprouvé le massacre de la mosquée Rabiya Al-Adawiya,
au nom de la solidarité entre "régimes islamiques".
Mohamed Morsi avait en effet été le premier dirigeant
égyptien à se rendre à Téhéran depuis 1979.
Au Maghreb enfin, le parti islamiste tunisien Ennahda,
au pouvoir, est gagné par la peur de voir le scénario égyp-
tien se répéter alors que la crise ouverte par l'assassinat du
député Mohamed Brahmi, le 25 juillet, perdure. Les
islamistes tunisiens ont accepté dimanche soir un dia-
logue avec leurs opposants. A l'inverse, l'Algérie, qui
avait mis fin à un processus électoral remporté par les
islamistes du FIS en janvier 1992 au prix d'une décennie
de guerre civile, se réjouit de voir l'Egypte mettre un coup
d'arrêt au printemps arabe, assimilé à une déferlante
islamiste.
La Libye, en proie a des troubles endémiques, n'a pas pris
de position, mais un attentat non revendiqué a visé same-
di le consulat égyptien de Benghazi, sans faire de victime.
Quant au Maroc, il est déchiré entre le palais, discrète-
ment satisfait de voir les Frères musulmans muselés, et
le gouvernement dirigé par le Parti justice et développe-
ment, proche de la confrérie. Dimanche, 10.000 person-
nes ont manifesté à Rabat "contre la répression de l'ar-
mée" égyptienne, à l'appel des islamistes.
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La bonne conservation :
Pour assurer une bonne conserva-
tion des produits et ralentir la
croissance de la plupart des bac-
téries, un réfrigérateur doit garantir
une température moyenne d'envi-
ron 4°. Il doit également être bien
utilisé et faire l'objet d'une atten-
tion particulière en ce qui concerne
l'hygiène. Des règles qui semblent
trop souvent méconnues. Certaines
études démontrent que dans près de
25 % des cas, la température de nos
réfrigérateurs est supérieure à la
norme, que plus d'un utilisateur sur
trois ne connaît rien au fonction-
nement de son appareil et que nos
toilettes sont bien souvent net-
toyées plus fréquemment que l'en-
droit où nous conservons les den-
rées périssables.

La bonne température

La grande majorité des réfrigéra-
teurs en service aujourd'hui ne per-
met pas d'obtenir une température
uniforme. Dans la plupart des cas,
il existe une «zone froide» (située
en haut ou en bas en fonction des
modèles) où elle est comprise entre
0° et 4° et des endroits où elle
s'élève jusqu'à 8°. La localisation
de cette «zone froide» est essen-
tielle pour utiliser au mieux son
frigo. En l'absence d'indication
claire et d'un système de contrôle
de la température (obligatoires
depuis 2002), le seul moyen per-
mettant de vérifier le bon fonction-

nement de l'appareil et de situer
avec précision la «zone froide»
reste l'acquisition d'un ther-
momètre qui sera placé à l'intérieur
de l'appareil, dans un verre d'eau.

Une protection limitée

Le réfrigérateur ne protège pas de
tous les risques d'infection par les
germes nocifs qui prolifèrent
naturellement sur une grande
majorité des aliments (viande,
oeufs, produits carnés, produits
laitiers non pasteurisés, crudités,
produits de la mer...) que nous y
entreposons. Ces germes, respons-
ables chaque année de nombreuses
infections graves et de décès, sont
répartis en deux grandes familles.
Les mésophiles «traditionnels»,
comme les salmonelles, repérables
car ils altèrent les aliments en
provoquant fermentation, putréfac-
tion et mauvaises odeurs, et les
psychotrophes «modernes»,
comme la listériose, plus inquié-
tants encore car ne provoquant
aucune altération décelable des ali-
ments contaminés. La croissance
des premiers est fortement ralentie
par le froid alors que les seconds
prolifèrent sans problème jusqu'à
0°.

Chaque chose à sa place

Pour limiter au maximum les
risques de contamination, il faut
apprendre à ranger le réfrigérateur et
à ne pas trop le remplir pour ne pas
entraver la circulation du froid. Les

denrées les plus périssables (char-
cuteries, viandes, desserts lactés,
fromages frais…) seront placées
dans la zone la plus froide (entre 0°
et 4) au plus tard deux heures après
leur achat. Les œufs devront être
entreposés à l'intérieur du réfrigéra-
teur et non pas dans la porte où, à
cause des changements fréquents de
température, on préférera stocker
des produits moins sensibles. Pour
éviter toute contamination d'un ali-
ment à un autre, il est préférable de
couvrir les plats de service con-
tenant des restes, d'isoler les ali-
ments pouvant être souillés
comme les légumes et les fruits
crus, d'emballer avec du film trans-
parent ou du papier aluminium ce
qui peut l'être et de placer la viande
crue dans un récipient qui évitera
que son jus ne se répande. Enfin,
pour maintenir la température au
plus bas, on ne placera les ali-
ments au réfrigérateur que
lorsqu'ils sont parfaitement
refroidis.

Une hygiène irréprochable

Un réfrigérateur doit être nettoyé
une fois par semaine à l'eau savon-
neuse pour éviter la prolifération
des bactéries et des moisissures. Il
doit aussi être désinfecté dans les
moindres recoins au moins une
fois par mois avec de l'eau de Javel
diluée que l'on veillera à bien rincer
pour éviter la corrosion. À cette
occasion, il faut aussi penser à
enlever les miettes et les particules

alimentaires diverses qui se cachent
dans les bourrelets en caoutchouc
d'isolation et qui représentent de
véritables nids à microbes.
Certains germes, protégés par un
biofilm, peuvent subsister très
longtemps dans les angles et sur
les parois, même sous une couche
de givre. Il faudra donc aussi
dégivrer le réfrigérateur très
régulièrement. Enfin, on veillera à
ne pas laisser d'aliments «oubliés»
qui constituent un terrain favorable
à la contamination.

Consommer à temps

Contrairement à certains appareils
professionnels et aux congélateurs,
les réfrigérateurs grand public ne
sont pas faits pour stocker les den-
rées pendant de longues périodes.
Ils ne servent en aucun cas à con-
server les produits frais au-delà de
la date limite de consommation
indiquée sur les emballages. Cette
date implique que la conservation a
lieu à la température préconisée.
Plus les aliments passent de temps
au réfrigérateur, plus les risques
d'intoxication se multiplient, il est
donc important de ne pas hésiter à
jeter quelque chose qui semble
avoir traîné un peu trop longtemps
au fond du réfrigérateur familial.
D'autre part, les restes, même con-
venablement emballés, devront être
consommés rapidement et un pro-
duit fragile sorti du frigo et ayant
passé plus de 20 minutes à l'ex-
térieur devra être jeté.

CUIRE, CONSERVER
CONGELER... 

Le vrai du faux
Cuire, conserver ou congeler, il
existe des règles à respecter pour
ne pas altérer les aliments, pour
préserver leurs nutriments ou
encore pour éviter tous risque d’in-
toxication alimentaire.
Avez-vous les bons réflexes ?

La congélation d’un aliment limite
le développement des germes.
Vrai.
La congélation ne détruit pas for-
cément les germes présents dans
les aliments. En revanche, elle
stoppe leur multiplication.

La décongélation à température
ambiante est déconseillée.
Vrai.
Les microbes se développant à
température ambiante et au-delà, il
est recommandé de décongeler les
aliments en les plaçant au réfrigé-
rateur (ou au micro-onde). Et
sinon, de les cuisiner immédiate-
ment, sans les décongeler au préa-
lable.
La meilleure façon de cuire les
légumes est dans un grand volume
d’eau bouillante.
Faux.
Faux à moins d’utiliser l’eau de
cuisson. Lors de la cuisson, une
partie des vitamines et des miné-
raux se retrouvent dans l’eau et
sont ainsi perdues. Il est donc
recommandé de cuire les légumes
frais à la vapeur ou au wok par
exemple. 

Une mayonnaise se conserve au
réfrigérateur 2 jours maximum.
Vrai.
Idéalement, finissez votre mayon-
naise faite maison le lendemain, et
ce, à condition qu’elle ne soit pas
restée durant de longues heures
sur la table, et à plus forte raison
s’il fait chaud.
On doit blanchir les légumes frais
avant de les congeler.
Vrai.
Plonger les légumes frais dans de
l’eau bouillante pendant quelques
minutes permet d’inactiver des
enzymes, susceptibles de modifier
le goût lors de la congélation.

Une soupe maison que vous
congelez vous-même doit être
mangée dans les 6 mois.
Faux.
La durée de vie d’une soupe mai-
son que vous conservez au congé-
lateur est de 3 mois. 
On limite les risques d’intoxication
alimentaire en cuisant les viandes
à cœur.
Vrai.
Escherichia coli, salmonelles, sont
des bactéries responsables d’in-
toxications alimentaires et suscep-
tibles de se développer sur les
viandes notamment. On limite les
risques en cuisant à cœur les vian-
des, et surtout la viande hachée.

Un produit dont la date limite
arrive à terme peut être congelé
sous certaines conditions. 
Vrai.
Il doit être encore dans un état tout
à fait correct et mangé très rapide-
ment après sa décongélation.
Plus on cuit longtemps les légu-
mes, meilleurs ils sont.
Faux.
La cuisson détruit une partie des
vitamines. La consigne est donc de
les cuire le moins longtemps possi-
ble et de préférence avec leur
peau, une partie riche en vitami-
nes, et après les avoir bien lavés
sous l’eau courante.

LA CHAÎNE DE FROID

Les dangers 
du réfrigérateur

M ais les intoxications alimen-
taires résultent de l'ingestion
de bactéries ou de virus qui
contaminent les aliments.

Certaines bactéries agissent en sécrétant
des toxines qui touchent l'ensemble de
l'organisme, d'autres s'attaquent directe-
ment à la muqueuse intestinale.
On les retrouve également dans l'eau, la

terre, les selles animales et humaines, sur
les mains, sur les comptoirs ou les usten-
siles de cuisine. Il est donc nécessaire de
porter attention à son environnement quo-
tidien pour ne pas être contaminé.

Dans la plupart des cas, l'intoxication
alimentaire est due à un manque d'infor-
mation sur les comportements et les ali-
ments à risque. Les statistiques montrent
que le pourcentage des consommateurs
qui ne lisent pas les étiquettes (mode de
conservation des aliments, date de
péremption) sont très nombreux :
Ils sont presque toujours les mêmes,
quelle que soit la source de contamination :
nausées, vomissements, diarrhée (parfois
sanglante), crampes abdominales, déshy-
dratation, fatigue ; parfois fièvre élevée
(39 à 40 °C) et maux de tête ; symptômes
qui peuvent se manifester quelques heures
après l'ingestion des aliments contaminés
ou seulement au bout de 24 à 48 heures ;
disparaissent d'eux-mêmes en 2 à 5 jours
sans intervention médicale dans la plupart
des cas.

Causes
Cuisson insuffisante 

ou inadéquate
Le poulet et la viande hachée doivent tou-
jours être bien cuits. La "maladie du ham-
burger" ou "maladie du barbecue", qui
sévit de juin à octobre, est généralement
due à une cuisson insuffisante de la viande
hachée. De plus, il ne faut jamais faire
cuire de poulet au four à micro-ondes.

Conservation inadéquate 
des aliments

Ni la viande ou le poisson, ni les produits
laitiers ne doivent séjourner plus de deux
heures à la température de la pièce. La
température du réfrigérateur doit être de
4 °C ; celle du congélateur, de -18 °C.
Par ailleurs, aucun aliment ne doit être
recongelé.

Chaleur ambiante
Les bactéries se multiplient beaucoup
plus rapidement lorsque les aliments sont
exposés à la chaleur.
Fréquentation assidue de la restauration
rapide et des buffets
Les aliments y sont fréquemment manip-
ulés et réchauffés (60 % des cas d'intoxi-
cation alimentaire).

Hygiène déficiente à la cuisine
Mains non lavées, tables, planches à
découper et ustensiles mal nettoyés entre
deux usages, torchons et éponges souil-
lés, voisinage d'aliments crus et cuits,

fruits et légumes crus non lavés
constituent des risques de contamination.
Les enfants, les personnes âgées ou les
personnes souffrant de maladies
chroniques, telles qu'une maladie inflam-
matoire de l'intestin, le sida, le cancer ou
le diabète, se déshydratent plus rapide-
ment que les autres, car leurs moyens de
défense sont diminués. Dès le début de la
déshydratation (faiblesse), une consulta-
tion d'urgence s'impose.

Se reposer
Il faut laisser le système immunitaire se
mobiliser. De plus, les vomissements et
la diarrhée fatiguent l'organisme. Le repos
est votre principal atout pour récupérer.
Ne pas prendre d'antidiarrhéiques

ou d'aspirine
La diarrhée aide à éliminer la bactérie ou
le virus de votre organisme. Si vous
prenez des anti-diarrhéiques, qui ralentis-
sent le transit intestinal, vous contrariez
le processus naturel d'élimination.
Quant à l'aspirine, elle peut provoquer des
saignements en irritant l'estomac ou
encore aggraver une diarrhée sanglante.
Cesser de prendre ses médicaments
À moins qu'ils n'aient été prescrits spéci-
fiquement par votre médecin. Si vous
prenez des médicaments de façon
régulière, il est inutile de continuer à les
prendre tant que vous les vomissez. Par
ailleurs, vous ne devez pas prendre les
médicaments contre le diabète et l'hyper-
tension tant que vous ne pourrez vous ali-
menter et vous réhydrater normalement.
Vous éviterez ainsi les risques d'hypogly-
cémie et d'hypotension.

Se réhydrater progressivement
Commencez par boire de l'eau par petites
gorgées à la fois.
Si votre estomac le tolère, vous pouvez
recourir à des solutés de réhydratation en
vente libre en pharmacie.
Vous pouvez également absorber le
mélange maison suivant : ajoutez dans 1
litre d'eau bouillie 5 mg (1 cuillérée à thé)
de sel, 5 mg (1 cuillérée à thé) de bicar-
bonate de soude, 20 mg (4 cuillérées à
thé) de sucre et 120 ml de jus de pomme.

Observer un jeûne
Ne consommez aucun aliment solide
pendant les 6 à 12 premières heures.
Recommencez à manger quand vous avez
faim et que vous ne vomissez plus les liq-
uides.

Privilégier certains aliments
Consommez des soupes de riz et de
légumes, des biscottes, des purées de
carottes et de pommes de terre, des
bananes mûres, puis normalisez gradu-
ellement votre régime selon votre
tolérance et ne consommez les aliments
irritants, tels que les fibres (crudités et
céréales à grains entiers), les produits
laitiers, les fritures, les charcuteries et les
pâtisseries, qu'après votre rétablissement.
Sachez que l'alcool, les boissons à base de
coca, le café, le thé et les épices stimulent
l'intestin. Il faut donc éviter d'en prendre
pendant quelques jours.
Ne pas consommer de produits laitiers
La muqueuse intestinale ne les absorbera
pas et la diarrhée pourrait s'intensifier ou
se prolonger.
Minimiser les risques de transmission à
l'entourage

Adoptez une hygiène irréprochable, lavez-
vous soigneusement les mains après
chaque passage aux toilettes, désinfectez
la cuvette après chaque selle.
Lors des repas, utilisez de la vaisselle
jetable, ou gardez votre propre vaisselle et
lavez-la au lave-vaisselle, ou à part pour
ne pas contaminer votre entourage.
Ne partagez pas votre nourriture ou vos
boissons et ne cuisinez pas avec les
autres.Par ailleurs, il est conseillé d'éviter
le contact avec des personnes qui ont un
système immunitaire fragile (personnes
âgées, sidéens ou cancéreux) ou d'envoyer
les enfants malades à l'école ou à la
garderie.
Adopter des conduites sécuritaire s
En choisissant bien vos fournisseurs et
vos restaurants, vous avez de bonnes
chances d'échapper aux désagréments de
l'intoxication alimentaire.
Vous rejetez tous les liquides que vous

tentez de boire depuis deux jours. Si vous
êtes âgé de plus de 60 ans, ou si votre
enfant a moins de huit ans ou si vous
avez une maladie chronique, n'attendez
pas plus d'une journée.

Vous avez des nausées, des vomisse-
ments, des douleurs abdominales, de la
fièvre depuis plus de deux jours. Si vous
êtes diabétique, cardiaque ou si vous souf-
frez d'une maladie chronique de l'appareil
digestif, n'attendez pas plus d'une journée.

Il y a du sang dans vos selles depuis
plus d'une journée. Vos malaises digestifs
s'accompagnent de troubles neurologiques
tels que vertiges, vision trouble, difficulté
à avaler et à respirer, paralysie ; dans un
tel cas, rendez-vous immédiatement à
l'hôpital.

GROSSES CHALEURS

Des mesures d’hygiène
draconniennes pour éviter

les intoxications alimentaires Le réfrigérateur est, depuis longtemps, un élément incontournable du confort moderne. Présent dans tous les
foyers, il facilite la conservation des aliments et simplifie la vie. 

Pourtant, défaillant ou mal utilisé, le réfrigérateur peut rapidement devenir une source de dangers et il est
chaque année responsable de graves infections.Nous avalons quotidiennement une foule de germes et notre organisme en abrite lui-même de très nombreux qui lui rendent

service. En effet, la digestion, entre autres, nécessite une flore intestinale variée et équilibrée.
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Pourrait-on dépister la dyslexie avant
l’apprentissage de la lecture ?

En analysant la structure du cerveau de plusieurs enfants, des chercheurs ont mis en évidence un lien entre le volume de la
substance blanche et les capacités d’apprentissage de la lecture.

C ette stratégie permettrait de dépis-
ter précocement la dyslexie, pour
prendre rapidement en charge les

individus qui en souffrent.
Certains enfants présentent des troubles
de l’apprentissage et ont du mal à
accomplir certaines tâches utiles à l’é-
cole et plus généralement dans la vie
quotidienne. La lecture, l’écriture et le
calcul peuvent ainsi représenter des
activités presque insurmontables pour
ces personnes, qui ont pourtant une
intelligence normale. Les problèmes de
langage sont les plus courants et
s’avèrent parfois très invalidants.
L’Organisation mondiale de la santé
(OMS) estime en effet que 8 à 10 % des
enfants souffrent de dyslexie, une
pathologie qui se caractérise par des dif-
ficultés à identifier les lettres, et donc à
apprendre à lire et à s’exprimer correcte-
ment.
Les personnes dyslexiques ont des prob-
lèmes d'apprentissage, mais n'en sont
pas moins intelligentes. Pour preuve,
de nombreuses personnalités souffraient
de cette pathologie. C'est le cas de
Vincent van Gogh, mais aussi de
Léonard de Vinci, Albert Einstein,
Pablo Picasso, Wolfgang Amadeus
Mozart et Jules Verne, pour n'en citer
que quelques-unes.

La dyslexie peut entraîner
une marginalisation sociale
Des chercheurs américains du
Massachusetts Institute of Technology
(MIT) ont démontré que le volume de la
substance blanche, qui relie les dif-
férentes aires actives du cerveau, était
un indicateur de cette pathologie. Cette
caractéristique servirait à la repérer très
tôt, chez des enfants n’ayant pas encore
appris à lire. Ces résultats sont publiés
dans la revue The Journal of
Neuroscience. Pour cette étude, les
auteurs ont recruté 40 enfants (21 filles
et 19 garçons) âgés de 4 à 6 ans et débu-
tant l’apprentissage de la lecture. Dans
un premier temps, les candidats ont été
soumis à six tests destinés à appréhender
leur capacité à identifier les lettres, les
mots et les sons. Les chercheurs ont
ensuite réalisé des images par résonance
magnétique (IRM) de leur cerveau. Les
résultats ont montré que les enfants
ayant des problèmes dans l’articulation
des sons et l’acquisition des bases de la
lecture avaient des clichés IRM partic-
uliers. Chez eux, le faisceau arqué
gauche était moins volumineux que chez
les autres. Or, cette région de la sub-
stance blanche est composée d’axones
qui relient plusieurs zones cérébrales

impliquées dans l’acquisition du lan-
gage. Ce résultat n’est pas vraiment sur-
prenant et concorde avec d’autres expéri-
ences réalisées chez les adultes. En effet,
des scientifiques avaient déjà montré que
les adultes lisant mal possédaient aussi
un faisceau arqué gauche plus petit que
la normale. Cependant, il restait à
définir clairement si ce phénomène était

dû à un manque de pratique de la lecture
ou s’il était la conséquence d’un défaut
d’apprentissage.
Les chercheurs prévoient maintenant de
continuer à examiner le groupe d’en-
fants, afin de suivre leur progression
dans les apprentissages et d’examiner
leur cerveau au cours du temps par
IRM.

Maladie de Parkinson, le recyclage 
des mitochondries en cause

L a maladie de Parkinson tue à petit
feu les neurones du cerveau. Une
étude vient de démontrer le lien

entre cette mort progressive et un mau-
vais recyclage des mitochondries dans la
cellule. Ce phénomène serait dû au gène
Park15, codant pour la protéine Fbxo7,
qui est muté chez les personnes souffrant
de cette pathologie.
Très complexe et touchant à la fois les
sphères motrice, cognitive, et psy-
chique, la maladie de Parkinson se man-
ifeste en général entre 45 et 70 ans. Une
étude suggère qu'elle pourrait être due à
un mauvais recyclage des mitochondries
défaillantes dans les neurones. De l’at-
teinte neurologique qu’est la maladie de
Parkinson, il résulte une destruction
lente et progressive des cellules du sys-
tème nerveux central. Il en découle des
problèmes moteurs, tels que des trem-
blements, une rigidité musculaire et un
ralentissement des mouvements. Les
malades peuvent également ressentir des
difficultés intellectuelles, comme des
pertes de mémoire.
Mais pourquoi les neurones sont-ils
détruits ? Cette question est loin d’être
résolue, mais les chercheurs travaillent
sur quelques pistes. L’une d’entre elles
concerne un processus appelé
mitophagie, qui permet aux cellules de
se débarrasser de leurs mitochondries
défectueuses. Ces organelles sont essen-

tielles, car elles fournissent à la cellule
l’énergie dont elle a besoin pour fonc-
tionner. Elles sont particulièrement
importantes pour les neurones qui tra-
vaillent ardemment tout au long de leur
cycle de vie. Le processus de mitophagie
assure le recyclage des mitochondries
déficientes et préserve la performance des
cellules. Selon les spécialistes, une
mitophagie défaillante pourrait affecter
le développement des neurones et con-
duire à des problèmes cérébraux.
L'acteur Michael J. Fox, héros de la
trilogie Retour vers le futur, est atteint
de la maladie de Parkinson. En 2000, il
a fondé la Michael J. Fox Foundation
for Parkinson's Research, et a récolté 90

millions de dollars pour aider la
recherche sur cette maladie. 

La protéine Fbxo7 essentielle
à la mitophagie

Une étude récente a mis en évidence le
rôle de deux gènes, Park2 et Park6,
dans la mitophagie. Ces derniers codent
respectivement pour deux protéines, la
parkine et Pink1, qui sont associées à la
maladie de Parkinson. Ces observations
suggèrent un lien entre cette maladie
neurologique et le processus de
mitophagie. Cependant, les mécanismes
génétiques cachés derrière cette connex-
ion sont pour le moment assez obscurs.
Des chercheurs de l’University College

London viennent éclaircir une part de ce
mystère. Dans leur étude, publiée dans
la revue Nature Neuroscience, ils ont
mis le doigt sur un nouveau gène,
appelé Park15 et codant pour la protéine
Fbxo7, qui participe au processus de
mitophagie. Ce gène serait muté chez
les patients atteints de Parkinson.
Leurs résultats montrent que la protéine
Fbxo7 interagit directement avec la
parkine pour assurer la mitophagie et
maintenir un équilibre de mitochondries
actives dans la cellule. Les cellules qui
produisent moins de Fbxo7 ne sont pas
capables de transporter suffisamment de
parkine dans les mitochondries et ne
réalisent pas une mitophagie efficace.
En revanche, en augmentant artificielle-
ment la synthèse de Fbxo7 chez la
mouche, les auteurs ont pu rétablir l’im-
port de parkine et la dégradation correcte
des mitochondries imparfaites. Ces
résultats démontrent l’importance de
Fbxo7 dans le maintien d’une balance
mitochondriale adéquate. Or, chez les
personnes souffrant de la maladie de
Parkinson, le gène Park15, qui code
pour Fbxo7, est muté. Elles ne peuvent
donc pas réaliser la mitophagie correcte-
ment, ce qui expliquerait pourquoi leurs
neurones dégénèrent.Cette découverte
pourrait permettre de développer des
thérapies contre la maladie de Parkinson
en ciblant les mitochondries.
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2E ÉDITION DU FESTIVAL L’ÉTÉ EN MUSIQUE À ALGER 

Claude Barzotti, en puissant séducteur 
Nostalgie ! N’est-il pas un
sentiment de regret des temps
passés ou de lieux disparus
ou devenus lointains, auxquels
on associe a posteriori des
sensations agréables ?  Ces
rêves ont toujours été
exploités par les artistes dans
de multiples disciplines. Le
chanteur italo-belge Claude
Barzotti, n’a pas enfreint à la
règle. 

PAR IDIR AMMOUR

I l a réussi à se faire une place dans cet
échiquier en se faisant des milliers de
fans à travers les quatre points car-

dinaux. D’ailleurs, Alger, était de la par-
tie dans les années (2007 et 2010), et
même dans la nuit de lundi à mardi
dernier à Alger, devant un public nostal-
gique, venu lui  témoigner sa reconnais-
sance au cinquième soir du 2e Festival
culturel international L'été en musique
qui s'étale jusqu'au 30 août. Durant près
de deux heures de temps, Francesco
Barzotti, de son vrai  nom, sexagénaire
romantique à la voix rauque, accompag-
né de cinq musiciens et d'une voix fémi-
nine, a fait vibrer l'enceinte du théâtre de

verdure de l'Office Riad El Feth, dans un
style d'interprétation et de musique ital-
ien qui a empreint l'époque des années
80. Je reviens d'un voyage, Où est la
musique, Solitaire, Madame, Aime-moi
Prends bien soin d'elle, Je suis rital, Ma
fille se marie et d'autres titres encore,
ont fait le bonheur des nostalgiques
répondant à leur envie incessante de
revivre les émotions du passé. Dans une
ambiance festive, teintée de roman-
tisme, l'assistance a repris en chœur, des
airs sentimentaux, devenus familiers,
les bras balançant avec  le rythme, sous
la direction de son idole qui a manifesté
son bonheur d'être  en Algérie. « Je suis
très heureux de revenir en Algérie, après
les concerts de 2007 et 2010 », a déclaré
Claude Barzotti, ajoutant qu'« avec tous
les évènements que nous vivons, je
pense que le romantisme a encore sa
place dans le monde d'aujourd'hui ». Les
projecteurs de lumière réfléchissant les
déclinaisons et les nuances multicolores
des gélatines illustraient l'esprit et le
style de chaque chanson, créant chez les
spectateurs une convivialité aux atmo-
sphères feutrées. Nawel Illoul, vêtue
d'une belle tenue traditionnelle et jouant
du r'beb, a animé la première partie du
spectacle, dans une série d'enchaîne-
ments andalou et chaâbi mettant en
valeur le patrimoine dans sa richesse
musicale et poétique. Dans une variation
modale et rythmique, la jeune chanteuse,

issue de l'Association de musique
andalouse « El Ghernatia », a gratifié
l'assistance de chansons du terroir,
reprenant entre autres succès Tlata
zehwa wem'raha, Ya ochak ezzine, Selli
houmoumek et Tab kelbi men koulet la
la. Organisée par le ministère de la
Culture et l'Office Riad El Feth, la sec-
onde édition du festival L’été en musique

se poursuivra avec d’autres noms de la
musique algérienne dont Abdelkader
Chaou, Samir Toumi et Rabah Asma.
D'autres invités internationaux sont
également attendus à ce festival avec
notamment les concerts du Tunisien
Ziad Gharsa et le chanteur américain de
reggae Laza Morgan.

I .  A .

9ES RENCONTRES DE HERGLA EN TUNISIE 

Deux productions algériennes à l’honneur

FESTIVAL NATIONAL DU MELHOUN À MOSTAGANEM

Des mots et des maux !

L es documentaires La langue de Zahra
de Fatima Sissani et Bouts de vies,
bouts de rêves de Hamid Benamra

participeront aux 9es rencontres ciné-
matographiques de Hergla en Tunisie,
prévues du 6 au 11 septembre prochain,
ont annoncé les organisateurs. La langue
de Zahra (2011) sera projeté dans le cadre
de la compétition officielle qui regroupe
36 autres films dont 19 courts métrages
et 17 documentaires, représentant une
vingtaine de pays d'Afrique et du Bassin
méditerranéen. Pour rappel, La langue de

Zahra, a été distinguée du  grand Prix en
2011 au Festival international Isni Ourgh
du film amazigh au Maroc et Olivier d'Or
et Meilleur documentaire du Festival
national du film amazigh en 2012. Cette
fois, encore, il tentera de restituer, encore
une fois en  93 minutes, la richesse du
patrimoine poétique oral amazigh, trans-
mis par une vieille femme immigrée.
Quant au film intitulé  Bouts de vies,
bouts de rêves,  qui a déjà fait un bon
bout de chemin en  participant à
plusieurs évènements dont les Journée du

cinéma de Carthage en 2012 et le
Fespaco en 2013, sera projeté hors com-
pétition dans une nouvelle session intit-
ulée «projections spéciales». Le docu-
mentaire est axé sur le travail du plasti-
cien algérien Mustapha Boutadjine qui
rend hommage, dans une série de por-
traits réalisés à partir de collages, de
coupures de revues et de journaux, à des
personnalités historiques algériennes et
étrangères. Fondées en 2005, les
Rencontres cinématographiques de
Hergla, organisées par l'Association cul-

turelle Afrique- Méditerranée a pour but
d'encourager la créativité du cinéma
africain et méditerranéen et de jeter des
passerelles culturelles fondées sur le
“développement et (la) culture de la paix”
entre les pays de ces régions.
Initialement prévues du 17 au 27 août,
ces rencontres ont été différées à septem-
bre en raison de la situation qui prévaut
en Tunisie sur le plan sécuritaire, selon
toujours les organisateurs de l’événe-
ment.

L a poésie melhoun est à l’honneur du
le 20 au 26 du mois en cours à
Mostaganem, à la faveur de la 1re édi-

tion d’un festival national dédié à ce
genre. Le chantre Sidi Lakhdar
Benkhelouf, auteur de la célèbre qacida
Quesset Mazaghrane sera ressuscité durant
cette manifestation. Le commissaire de ce
festival, le musicologue Abdelkader
Bendameche,  explique, dans la présenta-
tion de cette manifestation culturelle, que
celle-ci  vise à « mettre en valeur le
fonds patrimonial littéraire national » et à
« rendre hommage au prince des poètes
populaires Sidi Lakhdar Benkhelouf en
reconnaissance à la grandeur de sa person-
nalité historique et de sa dimension cul-
turelle ». Ce festival proposera aux férus

de ce genre littéraire des lectures poé-
tiques, des soirées musicales avec des
vedettes de la chanson bédouine et du mal-
houn ainsi qu’une journée d’étude prévue
jeudi à la maison de la culture Ould-
Abderrahmane-Kaki de la ville de
Mostaganem. Plusieurs lieux de représen-
tations ont été retenus par les organisa-
teurs pour donner un impact important à
ce festival. Il s’agit, entre autres, de la
place publique de la localité de Sidi
Lakhdar (à une cinquantaine de kilomètres
de Mostaganem), du mausolée où a été
inhumé le poète, sur les hauteurs de cette
ville qui porte son nom. Au-delà de ces
volets artistiques et évènementiels, les
organisateurs ont inscrit leur action dans
une démarche visant plusieurs objectifs

dont la tenue d'un colloque national dont
les travaux et recommandations seront
annuellement publiés, la tenue de
journées d'études à travers le territoire
national.  Il est prévu également l’organi-
sation de concerts de chants  soutenus par
la diffusion de la poésie melhoun ren-
seignée et sa déclamation systématique, la
mise à jour d'un fichier national des
poètes du melhoun, l’édition et la publi-
cation de la lettre trimestrielle du melhoun
qui évaluera en permanence les recherches
entreprises dans ce domaine et enfin la
promotion d'autres poètes populaires à
travers le territoire national. Lakehal Ben
Abdellah Benkhlouf dit Sidi Lakhdar, fut à
la fois barde et mystique, moudjahid et
homme de savoir, chroniqueur et saint. Né

à la fin du 8e siècle de l'Hégire, (15e siècle
après J.-C.), Il mourut à l'âge de 125 ans,
au début du 17e siècle. Abdelkader
Bendameche le qualifie de « laudateur le
plus prolifique du Prophète Mohamed
(QSSL) ». Lakhdar Benkhelouf a été un
témoin vivant de la bataille de Mazaghran
(26 août 1558) contre les Espagnols. Il a
pris part au combat, bataille remportée par
l’armée algérienne contre les Espagnols
conduits par le comte d'Alcaudète, gou-
verneur d'Oran, au cours de laquelle, ce
comte trouva la mort. Le poète consign-
era tous les faits de cette glorieuse bataille
dans la célèbre qacida intitulée Qesset
Mazaghrène.
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Résumé : Mounir (28 ans),
après des sorties et des
rencontres qui ont duré trois
mois, a décidé d’annoncer à
Radia qu’il avait pris la
décision de demander sa
main. Mais voilà qu’il lui
téléphone et qu’elle ne lui
répond pas.

D ans un premier temps,
Mounir se dit que Radia
avait dû oublier son télé-

phone à la maison dans quelque tiroir
et personne ne l’a entendu parce
qu’elle l’a réglé sur le mode silen-
cieux.

A 11h50, il l’appela de nouveau et
elle ne répondit pas non plus. Il atten-
dit encore cinq minutes et renouvela
son appel et ô surprise cette fois-ci sa
ligne sonnait occupée. Mais qu’est-ce
que cela voulait dire ? Il appela de
nouveau et trouva la ligne toujours
occupée. Se pouvait-il qu’elle réponde
à d’autres appels et pas au sien ?
Non ! Ce n’était pas possible ; il y a
une dizaine de jours, elle lui deman-
dait encore ce qu’il attendait pour
demander sa main. Après avoir bien
réfléchi, il décida de se rendre à son
lieu de travail. Elle descendit de son
bureau jusqu’à la réception où il l’at-
tendait et elle fut tout étonnée de le
trouver :

- Ah ! c’est toi, Mounir…
- Oui, c’est moi…tu t’attendais à

voir quelqu’un d’autre ?
- Non…non…
- Je t’ai appelée toute la matinée et

comme tu ne répondais pas…
- Oui, c’est vrai… aujourd’hui, j’ai

oublié mon téléphone à la maison…
- J’en étais sûr ! Dis, ça te dirait si

je reviens tout à l’heure au moment de
la sortie ? J’aimerais t’annoncer une
bonne nouvelle…

- Non, non pas aujourd’hui… je
dois rentrer avec le nouveau chauffeur
du transport du personnel pour qu’il
sache où j’habite afin qu’il vienne me
chercher tous les matins…

- Ah ! d’accord… tu ne veux pas
savoir ce que je voulais t’annoncer ?

- Demain, demain, j’ai un travail
fou maintenant…

- Tu ne veux pas entendre….
Il se tut parce qu’elle avait déjà

disparu.
Il imputa cette disparition à quel-

que tâche urgente qu’elle devait termi-
ner et probablement sous l’œil répres-
sif de son chef de service, voire de son
patron.

Le soir vers 21h30, Mounir se dit
que Radia devait avoir fini de laver la
vaisselle et qu’elle était maintenant
disponible pour entendre ce qu’il avait
à lui dire. Il lui téléphona et il trouva
sa ligne occupée. Il se gratta la tête et
se demanda si la ligne était vraiment
occupée ou si elle avait eu recours à
cette option qu’offrent les opérateurs
de téléphonie à leurs abonnés quand
ils ne veulent pas répondre à un appel.
A 22h, il téléphona de nouveau et la
ligne était toujours occupée. Là,
Mounir se mit à réfléchir et à se poser
des questions : quand il avait vu
Radia à son travail en début d’après-
midi, elle n’avait pas eu l’air heureuse
de le voir… D’habitude quand elle le
voyait, elle lui souriait mais là, il n’y
avait pas eu la moindre ébauche de
sourire… Au contraire, elle lui avait
paru contrariée de le voir. Et même
lorsqu’il lui avait dit qu’il avait une
bonne nouvelle à lui annoncer, elle
n’avait manifesté aucun intérêt,
aucune curiosité. Voilà qui est bizarre.
A 23h, il lui téléphona et il trouva sa
ligne enfin libre ! Mais la sonnerie
avait beau retentir, Radia ne lui répon-
dait pas. Il resta un moment songeur
puis il décréta que Radia avait un
autre homme dans sa vie. Elle avait dû
en avoir assez de ses hésitations et elle
a préféré chercher un autre prétendant.
Mais qui était ce «fils du péché » qui
était en train de lui voler la femme
qu’il comptait épouser ? Ah ! S’il le
trouvait… Il était si énervé qu’il se
leva. Il tourna en rond dans sa cham-
bre puis décida d’appeler de nouveau
la jeune fille. Le téléphone sonnait
toujours à l’autre bout mais il n’y
avait toujours pas de réponse.

Soudain, il eut une idée : l’appeler à
partir d’un autre téléphone. Il se rendit
à la chambre de son frère. Il frappa à
la porte doucement et il entendit la
voix de Karim tonner :

- Entrez !
Il trouva son frère allongé sur son

lit en train de regarder un film d’épou-
vante.

- Bonsoir, Karim…Tu peux me
prêter ton téléphone ? Je dois télépho-
ner de toute urgence et je n’ai pas
d’unités.

- Mais bien sûr ; il est sur la table.
Mounir prit le téléphone, composa

le numéro de Radia qu’il avait appris
par cœur. Dès qu’il eut écrit le
numéro, le mot «Radia» s’afficha sur
le cadran. Il sursauta. Mais qu’est-ce
que cela voulait dire ? Son frère
connaissait Radia ? Un terrible soup-
çon l’envahit. Il vérifia l’historique
des appels et il découvrit que c’était
avec son frère aîné que Radia était en
communication pendant une heure. Et
c’était elle qui lui avait téléphoné.
Mais qu’est-ce que cela voulait dire ?
Il constata également que lorsqu’il
avait trouvé sa ligne occupée vers
midi, c’était lui qui parlait avec elle !
Oh ! Mais Radia et son frère se
connaissaient bien apparemment ! Il
réfléchit un moment et tenta une expé-
rience. Il lui téléphona de nouveau
avec son téléphone mais elle ne lui
répondit pas bien que la sonnerie ait
retenti plusieurs fois… Ensuite, il
l’appela avec le téléphone de son frère
et elle répondit avant même la fin de
la première sonnerie. Croyant qu’elle
avait affaire à Karim, Radia lui tint
des propos torrides au sujet de
moments qu’ils avaient passés ensem-

ble et ceux qu’ils se préparaient à
vivre le
week-end suivant. Effrayé par ce qu’il
venait d’entendre, il raccrocha et
retourna dans la chambre de son frère
pour lui demander des explications.
Cette fois-ci il entra sans frapper, ce
qui fit sursauter le frère aîné.

- Dis Karim, tu connais Radia
depuis longtemps ?

- Je t’ai prêté mon téléphone pour
donner un appel pas pour le fouiller…

- Je n’ai pas fouillé ton télé-
phone… j’ai composé un numéro et le
prénom de Radia est apparu sur le
cadran.

- Ah ! Je vois…Ne me dis pas que
tu connais cette fille toi aussi ?

- Je la connais depuis trois mois…
et j’étais sur le point d’en parler avec
nos parents pour demander sa main.

- Quoi ? Mais tu es fou ! Tu vas
demander la main de cette trainée ?

- Ah ! je te défends de dire du mal
d’elle parce que je vais l’épouser !

- Ne dis pas de bêtises, Mounir…
Cette fille est sale… Elle n’a aucune
dignité ! Elle a un bon emploi mais
elle est capable de tout pour peu
qu’on lui promette un ou deux billets
de mille dinars.

Dès que Mounir eut entendu ces
mots, il se rua sur son frère aîné et lui
donna un coup de poing. Et dès qu’il
eut vu qu’il y avait sur sa table de nuit
un couteau (avec lequel Karim avait
découpé une pomme dont il avait vu le
trognon), il s’en saisit et le frappa avec
dans un moment de fureur indescripti-
ble. Le cri de douleur poussé par
Karim et les jurons proférés par
Mounir réveillèrent toute la maison.
Ensuite ce fut au tour de la mère et du
père des deux frères de hurler quand
ils eurent vu le cauchemar. Ces der-
niers cris arrachèrent Mounir à sa folle
fureur et il lâcha le couteau.

Transporté à l’hôpital le plus pro-
che, Karim fut sauvé parce qu’aucun
organe vital n’avait été touché.
Mounir, lui, fut arrêté dès que la
police eut appris ce qui s’était passé.
Jugé, il y a quelques jours, Mounir a
été jugé au tribunal de Chéraga.
Karim lui a pardonné son geste en
disant que sa relation avec son frère
était très bonne jusqu’à ce qu’il ren-
contre cette fille qui lui a tourné la tête
et qui lui a fait croire qu’elle était
digne d’être
épousée alors qu’en réalité elle n’avait
aucune moralité.

Six mois de prison ferme ont été
infligés à Mounir ainsi qu’une amende
de mille dinars.

K. A. ( fin)

TENTATIVE DE MEURTRE

Le cauchemar (2e partie et fin)
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RENTREE UIVERSITAIRE A TIZI-OUZOU

50.000 étudiants attendus
Des efforts énormes sont
déployés par les responsables
et les employés de l’université
Mouloud-Mammeri depuis
des semaines afin de
permettre l’accueil de milliers
d’étudiants dans les
meilleures conditions
possibles pour la rentrée
universitaire 2013/2014. 

PAR LOUNES BOUGACI

L e problème de la surcharge aussi bien
dans les amphithéâtres mais surtout
au niveau des résidences universi-

taires se posera également pour cette
année. La raison en est toute simple.
Malgré la réalisation de nouveaux pôles et
de nouvelles infrastructures, il n’en
demeure pas moins  que le nombre d’étu-
diants nouveaux qui affluent sur cette uni-
versité ne cesse de croître également. Mais
grâce aux efforts multiples, les choses
finissent toujours par rentrer dans l’ordre
avec quelque peu de retard. Pour la nou-
velle année universitaire, qui est à nos
portes, le nombre de nouveaux étudiants
sera de l’ordre de pas moins de 6.842. Ces
nouveaux bacheliers seront orientés vers
les différents campus que compte cette
grande université comme Hasnoaua, Oued
Aïssi, Boukhalfa, Hamlat, Bastos et
Tamda. Ces futurs diplômés universitaires
seront répartis comme suit : 1.443 vers les
sciences économiques et gestion et sci-
ences commerciales, 1.416 vers les filières
technologiques et 747 vers les sciences
humaines. Ces nouvelles recrues porteront
le nombre global des étudiants, toutes spé-
cialités et tous niveaux confondus, à
50.000. Ce chiffre est extrêmement élevé
au vu des capacités d’accueil de l’univer-
sité Mouloud-Mammeri. Selon les
responsables de la même structure univer-
sitaire, pour cette année aussi, de nou-

velles infrastructures seront réceptionnées
dès la rentrée. Ce qui ne sera pas sans
diminuer la pression et le problème du sur-
effectif qui frape l’université Mouloud-
Mammeri de plein fouet, plus particulière-
ment depuis une dizaine d’années. Un
problème qui est dû essentiellement au
nombre sans cesse grandissant des nou-
veaux bacheliers. Pour cette année univer-
sitaire, l’université en question va béné-
ficier également de nouvelles places péda-
gogiques ainsi que de nouveaux
immeubles d’hébergement. Ce qui perme-
ttra aux étudiants de souffler un tant soit
peu. La mise en service de ces nouvelles
réalisations n’est pas toutefois sûre. Des
retards dans l’avancement des travaux,
notamment dans les chantiers du pôle uni-
versitaire de Tamda, ont été à maintes fois
relevés. Le wali de Tizi-Ouzou, Abdelkader
Bouazghi, n’a cessé de rappeler à l’ordre

les entreprises réalisatrices pour accélérer
la cadence. En vain. Actuellement, les pro-
jets en question accusent des retards qui
vont sans doute se répercuter négativement
sur la scolarité des étudiants. C’est le cas
particulièrement au niveau du pôle univer-
sitaire de Tamda, situé à une vingtaine de
kilomètres à l’est du chef-lieu de la wilaya
de Tizi-Ouzou. Toutefois et malgré toutes
les difficultés qui peuvent être recensés, la
rentrée universitaire à l’université de Tizi-
Ouzou se déroule souvent dans de très
bonnes conditions malgré le fait que cette
université est en proie à des manipulations
politiciennes et partisanes qui font que
l’année universitaire est très souvent
émaillée par des grèves illimitées qui sont
dans la plupart des cas injustifiées.

L.  B.

L e nombre de nouveaux foyers qui
viennent de bénéficier d’un raccorde-
ment au gaz naturel dans la wilaya de

Tizi-Ouzou est de 1.331. C’est ce qu’a
indiqué, hier, la cellule de communication
de la wilaya de Tizi-Ouzou. Les respons-
ables de la wilaya de Tizi-Ouzou ont
choisi la Journée nationale du moudjahid,
le 20 août, afin de concrétiser cette opéra-
tion. La mise en service touche
les régions de Larbaâ Nath-Irathen (chef-
lieu, Ighil Iguelmimen : 202 foyers,
Avoudhidh : 83 foyers), Mekla (lot
numéro 2 :
395 foyers), Draâ Ben-Khedda (Bordj-
Sébaou : 105 foyers), Béni-Douala
(Ath-Bouyahia : 290 foyers, Tagmount-
Azzouz : 44 foyers), Makouda (chef-lieu :
80 foyers), Boghni (Ath Mendes : 132
foyers). La veille, une réunion à cet effet a
eu lieu au siège de la wilaya. Elle a été
présidée par le secrétaire général de la
wilaya. L’objectif de la rencontre a été
l’étude de l’avancement des travaux de rac-
cordement des communes au réseau de gaz
naturel, en présence des directeurs de
l’énergie et des mines, de  Sonelgaz, des
chefs de daïra, des présidents des assem-
blées populaires commuales d’Azeffoun,

Aghribs, Tizi Rached, Aït Oumalou,
Tigzirt, Iflissen, Tizi-Ouzou, Larbaâ
n’Ath Irathen, Ait Aggouacha,
Bouzeguene, Idjeur, Beni Douala, Beni
Aissi, Aït Mahmoud, Makouda,
Boudjima, Timizart, Boghni, Bounouh,
Sidi Naâmane, Tadmaït, Azazga,
Yakourene, Mekla, Aït Khelili, Souamaa,
Ouacifs, Ait Toudert, Tizi n’Tlata,
Ouadhias, Beni Yenni, Iboudrarene,
Imsouhal, Aïn El-Hammam, Aït Yahia,
Matkas et Souk El-Tenine ainsi que des
entreprises contractantes. Selon un com-
muniqué de la cellule de communication
de la wilaya de Tizi-Ouzou, rendu public
hier, « Au cours de cette réunion, un point
de situation pour chaque commune a été
présenté par la direction de l’énergie et des
mines ainsi que par Sonelgaz. Si dans cer-
taines localités de la wilaya de Tizi-
Ouzou, les travaux avancent bien et que le
taux de raccordement est en progression, il
n’en demeure pas moins que dans d’autres
communes le taux reste insuffisant et c’est
la raison pour laquelle le secrétaire général
de la wilaya a instruit les entreprises con-
tractantes d’activer la cadence et renforcer
leurs chantiers tout en annonçant qu’il sera
procédé à la mise en service du gaz naturel

à travers plusieurs communes à l’occasion
des activités commémoratives de la
journée du Moudjahed, et de la célébration
du 1er Novembre 1954 ». Afin de répondre
aux préoccupations de quelques présidents
d’APC, ajoute notre source, il a été égale-
ment décidé, au cours de cette rencontre,
que des équipes de la direction de l’énergie
et des mines et celles de Sonelgaz
effectuent des sorties sur terrain dans cer-
taines communes à l’exemple d’Aït Yahia
dans la daïra de Aïn El Hammam et ce,
afin d’évaluer la situation et d’envisager
des solutions aux problèmes posés par les
élus locaux. Enfin, le directeur de l’énergie
et des mines de la wilaya a « tenu à rassur-
er les élus locaux que ses services restent
disponibles à recevoir les comités de
village et ce, afin d’apporter toutes les
solutions aux contraintes qui mal-
heureusement freinent l’avancement du
programme ». Le directeur de Sonelgaz a
rappelé que toutes les omissions
enregistrées à travers quelques localités
seront toutes prises en charge par
Sonelgaz. L.  B.

OFFERTS PAR LE
MINISTERE

DE L’INTERIEUR
20 minibus pour

le ramassage
scolaire

La wilaya de Tizi-Ouzou vient de
bénéficier de vingt minibus qui
profiteront aux enfants scolarisés
de plusieurs localités. Ainsi, dans le
cadre de la dotation et du renforce-
ment des communes en moyens de
transport scolaire, la wilaya de Tizi-
Ouzou a bénéficié, cette semaine,
de la part du ministère de l’intérieur
et des Collectivités locales au titre
de l’année 2013, d’une dotation de
vingt minicars. Ces derniers ont été
affectés aux communes d’Ath
Douala, Mekla, Sidi-Naâmane,
Tadmaït, Ouaguenoun, Irdjen,
Makouda, Aït-Oumalou, Boudjima,
Ouacifs, Draâ El-Mizan, Ouadhias,
Bouzeguène, Azeffoun, Maâtkas,
Aïn El-Hammam, Yakourène, Fréha,
Tizi-Gheniff et Aït-Aïssa-Mimoun. Il
s’agit d’une opération qui permet-
tra à coup sûr de faciliter les
déplacements quotidiens des
élèves vers leurs établissements
scolaires. Dans plusieurs com-
munes, comme Ouaguenoun, entre
autres, des enfants âgés de moins
de huit ans sont obligés de par-
courir à pied plusieurs kilomètres
pour se rendre à leurs écoles.
Souvent, ces derniers n’hésitent
pas à faire de l’auto-stop pour se
déplacer, avec tous les risques que
cet acte peut comporter. C’est donc
une très bonne nouvelle aussi bien
pour les parents que pour les
élèves.

TIGZIRT-AZEFFOUN
4 personnes

décédées par noyade
Le dernier bilan rendu public,
avant-hier, par la cellule de commu-
nication de la Protection civile de la
wilaya de Tizi-Ouzou, fait état de
quatre cas de personnes décédées
par noyade sur les plages
autorisées à la baignade dans la
wilaya de Tizi-Ouzou. Le bilan en
question ne prend pas en consid-
ération les nombreuses autres per-
sonnes ayant perdu la vie en se
noyant sur les plages interdites à la
baignade aussi bien dans la région
de Tigzirt qu’à Azeffoun mais aussi
au niveau du barrage de Taksebt et
à oued Sébaou. Quant aux huit
plages autorisées à la baignade que
compte la wilaya de Tizi-Ouzou, la
dernière victime est un jeune âgé
de 27 ans décédé au niveau de la
plage Petit Paradis dans la com-
mune d’Ath Chafaâ, au niveau de la
daïra d’Azeffoun, il y a trois jours. Il
faut noter que ce bilan est loin
d’être alarmant quand on sait qu’il y
a quelques années, le nombre de
morts par noyade était de loin plus
élevé. C’est grâce à la mobilisation
sans faille des éléments de la
Protection civile qu’il est devenu
possible aux nageurs de s’adonner
à leur passion sans trop de risque.
Dans la majorité des cas, les sec-
ours interviennent à temps et avec
beaucoup de savoir-faire. Souvent,
les cas de morts par noyade sont
enregistrés quand la baignade est
interdite à cause de l’état très agité
de la mer. Le respect des consignes
est, à cet effet, recommandé pour
éviter d’endeuiller sa famille et son
village. L. B.

RÉSEAU DE GAZ DE NATUREL

1.331 nouveaux foyers raccordés



MIDI LIBRE
N° 1957 | Mercredi 21 août 2013 17SPORTS

COUPE DE LA CONFÉDÉRATION, FUS RABAT-ES SÉTIF 

Le plus dur reste à faire 
pour les Sétifiens 

Division nationale I 
de handball 

Le MC Oran 
en stage 

de préparation à
Nabeul en Tunisie
Le club de handball du MC Oran,

de retour parmi l'élite de la divi-
sion nationale une (séniors-
hommes), se déplacera le 27 août
à Nabeul en Tunisie pour un stage
de préparation pour la nouvelle
saison 2013-2014, a-t-on appris
lundi auprès de la direction du
club.  Ce stage d’une durée de dix
jours se prolongera jusqu’au 5 sep-
tembre prochain. Il permettra aux
Rouge et Blanc de bien préparer
l’entame du championnat, prévue
le 14 septembre. Les joueurs mou-
loudéens ont débuté leurs entraî-
nements, le 3 août dernier, au
niveau du complexe du quartier
les Castors et du palais des sports
Hammou-Boutlélis d'Oran sous la
houlette du DTS de la section
handball, Djilali Mekki et de l'en-
traîneur de l’équipe, Tab Sid-
Ahmed. La formation oranaise,
forte de son passé glorieux et de
son riche palmarès sur le plan
continental, marque son retour
parmi l'élite après quatre ans de
purgatoire. Pour la prochaine sai-
son, elle a enregistré l’arrivée de
trois nouveaux éléments, venus
renforcer son ossature : Hadj
Bachir (JS Arzew), de Berriah El
Houari (NRB Touggourt) et
Lehouali Abderrahmane (CRB
Mila). D’autre part, le club a promu
en équipe première trois joueurs
espoirs, en l’occurrence Chaouki
Boukamel, Messaoud Slimane et
Messaoud Farid. Au niveau de la
direction du club, on souligne que
ce stage, pris en charge par la DJS
d'Oran, constituera une bonne
étape pour parfaire la préparation
et sera consacré aux volets tech-
nique et tactique. Trois rencontres
amicales face à des clubs tuni-
siennes figurent au programme, a-
t-on souligné de même source. 

APS

L'Entente, dernier au
classement du groupe avec 2
points, à trois longueurs du
leader, le CA Bizertin, est
appelé à revoir sa copie à
commencer par le prochain
match prévu à domicile face
au FUS Rabat...

L ' Entente de Sétif, unique
représentant algérien en com-
pétition internationale, a
amoindri ses chances de quali-

fication pour les demi-finales de la Coupe
de la Confédération (CAF), en s'inclinant
dimanche soir face au FUS Rabat (1-0), en
match comptant pour la 3e journée (Gr B)

de la phase de poules. Le but de la rencon-
tre a été marqué par Mourad Batna à la 34e

minute. Cette défaite est loin d'arranger les
affaires du club sétifien, qui devra désor-
mais sortir le grand jeu pour espérer
décrocher l'une des deux places qualifica-
tive pour le dernier carré. "Nous avons
réalisé une très mauvaise première période.
Les joueurs ont éprouvé toutes les peines
à entrer dans le match. En seconde période,
nous avions eu quelques occasions, mais
sans effet. Je pense que l'attaque n'a pas
fonctionné lors de ce match", a affirmé le
coach de l'ESS, le Français Hubert.
L'Entente, dernier au classement du groupe
avec 2 points, à trois longueurs du leader,
le CA Bizertin, est appelé à revoir sa copie
à commencer par le prochain match prévu
à domicile face au FUS Rabat, entre le 30
août et le 1er septembre. Une victoire des

Sétifiens dans leur antre du 8-Mai-1945
sera plus que nécessaire, s'ils ne veulent
pas quitter la compétition dans leurs petits
souliers. L'attaque de l'ESS, considérée la
saison dernière comme le maillon fort de
l'équipe, devra faire preuve de plus de
lucidité et d'efficacité lors des prochaines
sorties. C'est le constat d'ailleurs qu'a
dégagé Hubert Velud à l'issue du match de
dimanche soir face aux Marocains. En
attendant de replonger à nouveau dans
l'ambiance africaine, l'ESS effectuera ses
débuts dans le championnat de Ligue 1 ce
samedi en rendant visite au nouveau
promu, le CRB Aïn Fekroun, en match
prévu au stade d'Ain M'lila. Les Sétifiens,
champions en titre, auront à cœur de
préserver leur couronne, en dépit de la con-
currence qui s'annonce rude cette saison. 

FAF, RÈGLEMENT DU CHAMPIONNAT ET DU CODE DISCIPLINAIRE

Amendement de certains articles 

Championnat national
de Ligue 2

Le programme 
de la 1re journée

connu
Le programme de la première journée
du championnat d'Algérie de Ligue 2,
prévue vendredi, a été dévoilé par la
Ligue de football professionnel (LFP)
qui a fixé à 17h00 le coup d'envoi des
rencontres de la reprise de la compéti-
tion. Les matches auront lieu finale-
ment en diurne, alors que certains
clubs avaient exprimé le voeu d'évo-
luer en nocturne en cette période de
fortes chaleurs, selon le programme
publié sur le site de la LFP. Le président
de la ligue, Mahfoud Kerbadj, avait
expliqué dimanche ce choix par des
aspects sécuritaire et organisationnel.
La première journée propose une
confrontation entre deux ex-pension-
naires de la Ligue 1, l'USM Bel-Abbès
qui accueille le CA Batna, tandis que le
3e relégué la saison dernière, le WA
Tlemcen, se déplacera à Batna pour
donner la réplique au Mouloudia local.
Quant aux nouveaux promus, ils évo-
lueront tous à l'extérieur pour leur
baptême du feu chez les profession-
nels de la L2 : l'A Boussaâda sur le ter-
rain de l'USM Annaba, l'USMM
Hadjout à Merouana face à l'ABM et
l'US Chaouia à Alger contre le NA
Husseïn-Dey. 

L a Fédération algérienne de football
(Faf) a procédé à des amendements
dans certains articles du règlement
du championnat de football profes-

sionnel et du code disciplinaire, à la veille
de la reprise de la compétition ce week-
end. Les modifications concernent les arti-
cles 14, 69, 71, 81, 82, 86, 94 et 97
(Règlement), ainsi que les articles 9, 23,
42, 74, 97 et 100 (Code disciplinaire), a
indiqué la Ligue de football professionnel
(LFP) qui gère les championnats d'Algérie
des Ligues 1 et 2. "A la faveur de ces
changements, la FAF, qui avait réduit la
saison passée la sanction concernant la
contestation des décisions de l'arbitre
directeur  ou l'un de ses assistants, a revu
à la hausse cette peine qui passe ainsi du
simple avertissement à la suspension
ferme d’un match avec une amende person-
nelle 
de 30.000 DA", a expliqué la LFP sur son

site. Quant à la décision relative à l’inté-
gration de 7 joueurs formés au club dans
l’effectif de la saison, elle est désormais
consignée dans ce règlement. L'article en
question indique que "le nombre de joueurs
seniors à enregistrer par un club profes-
sionnel est fixé à vingt-cinq (25) joueurs
au maximum y compris sept (07) joueurs
formés dans au moins deux (02) catégories
de jeunes du club et trois (03) gardiens de
but". Autre changement apporté, celui de
3 joueurs seniors 1re année qui sont
autorisés à participer aux rencontres du
championnat de football professionnel de
la catégorie U-21 mais dont la participa-
tion aux matches de la coupe d’Algérie est
interdite, selon la même source. Dans l’ar-
ticle consacré aux modalités d’accession et
de rétrogradation, la FAF précise qu'"un
club relégué administrativement ne peut
en aucun cas être inclus parmi le nombre
des clubs rétrogradant en division

inférieure, alors qu'un club relégué
sportivement ne peut en aucun cas être
repêché". A P S  

Programme des matches de la 1re
journée, vendredi à 17h

Batna, 1er-Novembre : MSP Batna - 
WA Tlemcen 
Khroub, Hamdani : AS Khroub - 
ES Mostaganem 
Annaba, 19-Mai : USM Annaba - A
Boussaâda 
Merouana, Merouana : AB Merouana -
USMM Hadjout 
Alger, 20-Août 1955 : NA Husseïn-Dey - 
US Chaouia 
Saïda, 14-Avril : MC Saïda - O Médéa 
Blida, Brakni : USM Blida - ASM Oran 
Sidi Bel-Abbès, 24-Février : USM Bel-
Abbès - CA Batna. 



PAR AMAR AOUIMER

A insi, cette compagnie, classée la
première en Europe, a com-
mencé à exploiter 8 vols hebdo-
madaires entre Alger et

Francfort, y compris des vols de nuits à
une fréquence de 3 fois par semaine offrant
ainsi plus de choix aux voyageurs d'af-
faires et de loisirs à bord de ses avions.
« Avec les vols de nuit en vigueur, les
passagers peuvent facilement prendre
d'autres destinations en Europe mais
surtout en Amérique du Nord via le hub de
Lufthansa à Francfort. Lufthansa propose
des vols vers plus de 200 destinations dans
plus de 80 pays. Les passagers séjournant
à Francfort auront la journée entière pour
tenir leurs réunions d’affaires ou tout sim-
plement passer des moments avec leurs
proches » soulignent les responsables de
cette compagnie.
« Lufthansa est ravie d'offrir les vols de
nuit qui sont idéales pour les correspon-
dances des passagers aussi bien en Europe
qu’en Amérique du Nord et nous espérons
que nous serons en mesure de satisfaire
leurs demandes de voyages avec le nouvel
horaire d'été de trois vols de nuit et cinq
vols de jour par semaine. De plus, nous
continuerons à augmenter notre fréquence
des vols de nuit à cinq vols de nuit par

semaine pendant la haute saison qui est
avant et après le Ramadan Nos passagers
trouvent un grand choix en termes de
temps de transit ainsi que dans nos pro-
duits et services au sol et en vol de grange
qualité », a déclaré Zlatko Zlatic directeur
général Lufthansa German Airlines en
Algérie.
Celui-ci estime, par ailleurs, que le
marché algérien est porteur, important et
attractif en ce sens que durant l’année
précédente, plus de 35.000 voyageurs ont
opté pour Lufthansa pour des vols entre
Alger e plus de 200 destinations à travers
le monde avec une hausse de 10 % com-
parativement avec l’année 2011.
Après 15 années d’absence en Algérie,
cette compagnie aérienne germanique, a
donc, clairement montré son intérêt et sa
motivation de se redéployer en Algérie,
affichant des résultats positifs en 2012
avec une amélioration nette du nombre de
passagers de plus de 5 % pour le premier
trimestre 2013 sur la ligne Alger-Francfort
et Francfort-Alger.
Cette situation de rentabilité a ramené
cette compagnie à planifier plus de 700
vols sur cette ligne reliant l’Algérie à
l’Allemagne, c qui enregistre une hausse
sensible de 10 % durant cette année, en
comparaison avec l’année 2012. 

Les statistiques financières indiquent que
Lufthansa est en nette progression par rap-
port à Air France-KLM sachant qu’un
bénéfice opérationnel de 506 millions
d'euros a été réalisé pour Air France-KLM
au troisième trimestre 2012 (juillet-août-
septembre) et de 648 millions d'euros pour
Lufthansa.
Concernant l’année 2011, en dépit de la
crise économique et financière sévissant en
Europe et le prix excessivement élevé du
kérosène, Lufthansa a enregistré un béné-
fice opérationnel net de l’ordre de 820 mil-
lions d'euros au moment où Air France-

KLM a connu une perte de 353 millions
d’euros.
Récemment, le Président-directeur général
de Lufthansa, Christian Franz, qui a organ-
isé un dîner-débat à Paris en présence des
responsables de la Chambre algéro-alle-
mande de commerce et d’industrie (AHK)
et des dirigeants du Club économique fran-
co-allemand, a contribué activement au
redressement financier de Lufthansa, et ce
en augmentant considérablement son capi-
tal et son plan de restructuration prévoyant
1,5 milliard d’euros d’économies.

A .  A .
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SURCLASSANT AIR FRANCE-KLM ET LE COUPLE BRITISH AIRWAYS-IBERIA 

Lufthansa propose 5 vols/jour 
Alger-Francfort

STABILISATION DE LA CROISSANCE ALLEMANDE AU 2E SEMESTRE

Revenir à la normale avec 
des taux solides

PAR RIAD EL HADI

L ' économie allemande devrait se sta-
biliser au second semestre de cette
année après avoir enregistré au
deuxième trimestre sa croissance la

plus forte en plus d'un an, indique la
Bundesbank dans son rapport mensuel.
La banque centrale estime que l'Allemagne
et la zone euro vont profiter du niveau his-
toriquement bas des taux directeurs de la
Banque centrale européenne.
La croissance plus forte qu'attendu des

économies allemande et française au deux-
ième trimestre a permis à la zone euro de
sortir de récession. "Au second semestre
2013, la croissance économique allemande
devrait revenir à la normale avec des taux
solides", écrit la Buba.
Traditionnellement tournée vers l'export,
l'économie allemande compte actuelle-
ment sur sa demande intérieure afin de
compenser la baisse de ses ventes vers la
zone euro où elle expédie 40% de ses
exportations.

La Bundesbank souligne que l'investisse-
ment domestique a peu de chances de repar-
tir nettement tant que les perspectives de
croissance des voisins de l'Allemagne ne
se seront pas éclaircies. Elle attend aussi
des mesures destinées à résoudre la crise de
la zone euro afin de lever les incertitudes
concernant la région.
Quant à la consommation des ménages,
elle devrait être soutenue par les niveaux
peu élevés de l'inflation et du chômage.

R.  E .

MONNAIES ÉMERGENTES ET CONTRECOUP DE LA FED

Les autorités monétaires
étudient le problème

L e plongeon des roupies indienne et
indonésienne au moment où les
investisseurs sont de plus en plus
nombreux à anticiper une diminu-

tion du programme de rachats d'actifs de la
Fed incite les opérateurs à délaisser des
marchés émergents confrontés à des
comptes courants fragiles, à un ralentisse-
ment de leur économie et à une forte infla-
tion. La roupie indienne est ainsi tombée
lundi à un plus bas niveau historique de
62,50 roupies pour un dollar tandis que la
devise indonésienne chutait à un plus bas
de quatre ans. Le mouvement se produit
dans le sillage de la glissade enregistrée

vendredi par le réal brésilien qui, comme la
roupie indienne, paye le prix de doutes
exprimés par de nombreux investisseurs
sur les mesures des autorités monétaires
locales qui cherchent à endiguer la chute de
leur monnaie. "La première de nos inquié-
tudes, c'est que les autorités monétaires
n'ont pas encore compris le problème,
pensant qu'il s'agit d'une petite bourrasque
qui s'affaiblira assez rapidement grâce à des
mesures d'assez petite envergure", écrit
Robert Prior-Wandesforde, économiste de
Credit Suisse à Singapour, dans une note
consacrée à la roupie indienne. Avec les
anticipations d'un début de diminution du

programme de rachat d'actifs de la Fed dès
septembre, la baisse des flux de liquidités
bon marché vers les actifs à haut rende-
ments commence à peser très nettement
sur les marchés émergents.Les plus vul-
nérables à ce mouvement sont les pays qui
accusent des déficits des comptes courants
élevés, comme l'Inde ou
l'Indonésie.Djakarta a annoncé vendredi
une hausse spectaculaire du déficit de ses
comptes courants, qui a représenté au
deuxième trimestre 4,4% de son produit
intérieur brut contre 2,4% au cours des
trois premiers mois de l'année.

R.  E .

Depuis le début de cet été, la compagnie aérienne allemande
Lufthansa effectue des voyages plus pratiques et plus

commodes d’Alger vers Francfort à raison de 5 vols de jour et 3
vols de nuit par semaine.

TRANSACTIONS ENTRE LA
COMPAGNIE STATOIL ET UN

GROUPE AUTRICHIEN 
Vente de 2,65 milliards
de dollars d'actifs non

stratégiques
La compagnie pétrolière norvégienne
Statoil a annoncé la vente de
2,65milliards de dollars d'actifs non
stratégiques en mer du Nord et dans
l'Atlantique à un groupe pétrolier
autrichien.
Statoil a cédé 24% des parts dans
deux champs pétroliers et gaziers
dont il est l'opérateur en mer du
Nord, Gullfaks, qui produit 26.000
barils équivalent pétrole par jour, et
Gudrun, qui doit démarrer en2014.
Dans les deux cas, il descend ainsi à
51%.
Par ailleurs, il sort de deux champs
dans l'Atlantique, au large de
l'Ecosse, dont il n'est pas l'opérateu
Schiehallion (BP) et Rosebank
(Chevron). Statoil, qui prévoit un gain
compris entre 1,3 et 1,5 milliard de
dollars, "débloque du capital pour
investir dans des projets à fort rende-
ment dans les régions stratégiques.
Cela comprend nos découvertes
récentes sur le plateau continental
norvégien", a indiqué le groupe.
Le norvégien a par ailleurs annoncé
qu'il avait signé un accord de parte-
nariat avec le groupe pétrolier et
gazier OMV comprenant une
coopération potentielle sur des
opportunités d'exploration à travers
les eaux norvégiennes, britanniques
et féringiennes, ainsi que le
développement de technologies de
récupération assistée de pétrole
(EOR). R. E.
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Comment répondre à nos annonces
Si l’une de nos offres d’emploi retient votre attention, faites-nous connaître vos motivations en nous adressant un C.-V avec photo

+ lettre de motivation en précisant votre réel intérêt pour ce poste, par mail, en vous rendant sur notre site :
www.emploipartner.com

Tel : 021 680 296/021 687 086
Fax : 021 298 595

OOffffrreess dd''eemmppllooiissOffres d'emplois
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A u sixième jour de l'opération
sanglante lancée contre les parti-
sans du président destitué par l'ar-

mée, Mohamed Morsi au Caire, le
ministère égyptien de l'Intérieur a annoncé
l'arrestation, dans la nuit de lundi à mardi
du chef des Frères musulmans, ainsi que
deux autres hauts dirigeants de la confrérie
de Morsi dans un appartement tout près de
la place Rabaa al-Adawiya (Caire). 
C'est sur cette place que plus 280 partisans
de Mohamed Morsi avaient été tués mer-
credi lors de l'assaut de la police et de l'ar-
mée contre les rassemblements de mani-
festants qui réclamaient le retour du prési-
dent déchu.  
La justice égyptienne avait ordonné l'ar-

restation de Badie, 70 ans, notamment
pour "incitation à la violence", ainsi que
celle de plusieurs autres cadres importants
des Frères musulmans, le 10 juillet, une
semaine après que l'armée eut déposé et
arrêté Morsi, premier chef de l'Etat égyp-
tien élu démocratiquement.  
Plus d'un millier de manifestants favor-
ables à Morsi ont également été arrêtés,
dont les cadres les plus importants des
Frères musulmans, qui doivent être jugés
à partir du 25 août, comme M. Badie. 
M. Badie est le 8e guide suprême des
Frères musulmans, élu en janvier 2010 à

la tête de la confrérie qui a remporté les
premières législatives libres du pays début
2012, un an après la chute de Hosni
Moubarak sous la pression de la rue. 
Le propre fils de M. Badie, a lui-même été
tué par balles dans les heurts entre forces
de l'ordre et manifestants favorables à
Morsi, vendredi au Caire. 

Les Frères musulmans
nomment un chef

par intérim 
Les Frères musulmans, la confrérie du

président déchu Mohamed Morsi, ont
annoncé mardi qu'ils avaient nommé
Mahmoud Ezzat pour remplacer tempo-
rairement leur guide suprême Mohamed
Badie arrêté dans la nuit au Caire par l'ar-
mée. 
M. Ezzat (69 ans) est l'un des adjoints de
M. Badie au sein de l'exécutif de la con-
frérie. "Il assumera les fonctions de guide
suprême sur une base temporaire après que
les forces du coup d'Etat sanglant ont
arrêté" Mohamed Badie, a indiqué la con-
frérie sur son site internet. 
Mohamed Badie, 70 ans, a été capturé avec
un autre haut dirigeant des Frères musul-
mans dans un appartement tout près de la
place Rabaa al-Adawiya, sur laquelle plus
de 280 partisans de M. Morsi avaient été
tués mercredi lors de la première opération
de la police et de l'armée contre les rassem-
blements de manifestants favorables au
président déchu, avait annoncé auparavant
le ministère égyptien de l'Intérieur à la
télévision d'Etat. 
Mohamed Morsi, destitué et arrêté par l'ar-
mée le 3 juillet, est quant à lui, depuis
lundi sous le coup d'un nouveau chef d'in-
culpation pour "complicité de meurtre et
de torture" sur des manifestants protestant

devant le palais présidentiel fin 2012,
selon des sources judiciaires. 

Réunion de crise
à Bruxelles

La crise égyptienne née de la destitution
de Morsi le 3 juillet s'est  aggravée depuis
l'assaut des forces de l'ordre contre les
places de Rabaa al-Adawiya et Nahda
(Caire) où campaient depuis plusieurs
semaines les partisans du président déchu
pour obtenir son retour.  
Depuis, les violences ont fait à travers le

pays plus de 800 morts en six jours,
essentiellement des partisans du président
déposé. Une situation qui a provoqué une
vive préoccupation de nombreux pays et
organisations dont l'UE qui tiendra mercre-
di à Bruxelles une réunion exceptionnelle
au niveau des ministres des Affaires
étrangères des 28 pays membres. 
Cette réunion a été décidée au cours d'une
réunion la veille des ambassadeurs auprès
de l'UE chargés des questions de sécurité. 
Mercredi, les chefs de la diplomatie des 28
pays de l'UE examineront les options pos-
sibles en vue de réagir à l'aggravation de la
crise ces derniers jours et dans le but de
tenter d'éviter une guerre civile, a-t-on
indiqué. 

Pour le médiateur de l'UE, Bernardino
Leon, la tache s'avère délicate pour les
Européens car il s'agit à la fois de "répon-
dre à la situation présente", à savoir les
affrontements sanglants des derniers jours,
et de "rester un acteur constructif tentant de
promouvoir une solution politique".
"Il n'y a pas de solution facile", a ajouté le
diplomate à l'issue de la réunion des
ambassadeurs lundi dans la capitale belge. 
Ces derniers ont examiné les différentes
options proposées, au premier rang
desquelles l'arrêt ou la suspension d'une
partie des aides financières ou des accords
dans le domaine de la sécurité. 
Des propositions seront faites mercredi par

le chef de la diplomatie de l'UE, Catherine
Ashton. "Ce sera aux ministres de
décider", a précisé M.Leon. 
Au-delà des éventuelles mesures annon-

cées, "la réunion d'urgence de mercredi est
déjà un premier message politique fort",
a indiqué une source  diplomatique
française. 
Jusqu'à présent, les responsables
européens ont surtout exprimé  publique-
ment leur inquiétude face aux risques de
guerre civile et exhorté à la retenue les dif-
férentes parties égyptiennes en présence.
Les présidents du Conseil européen,
Herman Van Rompuy, et de la
Commission, José Manuel Barroso,
avaient déjà prévenu dimanche que l'UE
pourrait "réexaminer ses relations" avec
l'Egypte si les violences se poursuivaient. 
En novembre dernier, l'UE a approuvé un
programme d'aide financière de 5 milliards
d'euros à l'Egypte pour la période 2012-
2014, dont 2 milliards à la charge de la
Banque européenne d'investissement et 2
milliards à celle de la Banque européenne
pour la reconstruction et le développe-
ment.Parmi les pays de l'UE, seul le
Danemark a déjà annoncé la suspension de
son aide bilatérale - quatre millions d'euros
par an, appelant ses  partenaires à faire de
même.  La chancelière allemande Angela
Merkel a pour sa part évoqué dimanche un
arrêt des livraisons d'armes à l'Egypte.
Cette question pourrait être "l'objet de
mesures montrant clairement notre scepti-
cisme par rapport à ce qui se  passe", avait-
elle dit à la télévision. Cependant, le min-
istre suédois des Affaires étrangères, Carl
Bildt, avait mis en garde contre une sus-
pension de l'aide européenne à l'Egypte.
"Notre aide consiste principalement à
soutenir les organisations de défense des
droits de l'Homme et des droits des
femmes. Ce ne serait pas avisé de la sus-
pendre maintenant", avait-il déclaré la
semaine dernière.         R. N./Agences
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Le guide des Frères musulmans arrêté
Le bras de fer se poursuit en Egypte entre les autorités au pouvoir et les Frères musulmans après l'arrestation par l'armée du

guide suprême de la confrérie, Mohamed Badie, alors que les ministres européens des Affaires étrangères vont décider mercredi
à Bruxelles d'une position commune face à la violence qui n'en finit pas dans le pays. 

L’Onu demande une
enquête sur des

détenus asphyxiés 
Le secrétaire général de l'Onu
Ban Ki-moon a  demandé lundi
"une enquête complète" sur la
mort en Egypte de 37 détenus,
tous  des Frères musulmans,
confrérie islamiste du président
Mohamed Morsi destitué et
arrêté par l'armée le 3 juillet,
asphyxiés par du gaz lacry-
mogène pendant leur tentative
d'évasion. 
Selon son porte-parole Martin
Nesirky, M. Ban "est profondé-
ment troublé" par cet incident
qui s'est produit dimanche soir
et il "demande une enquête
complète pour déterminer les
faits". 
Trente-six détenus islamistes
égyptiens ont été tués
dimanche dans une tentative
d'évasion durant leur transfert
du Caire vers une prison de la
banlieue, a annoncé l'agence
de presse d'Etat Mena, assur-
ant que le convoi de la police a
été attaqué par des hommes
armés. 
Ces détenus se trouvaient dans
un convoi transportant plus de
600 prisonniers islamistes. La
police a évoqué une tentative
d'évasion. Le camp de M. Morsi
a dénoncé un "assassinat". 
Selon Mena, des hommes
armés ont pris le convoi en
embuscade, alors qu'il s'ap-
prochait de la prison, assurant
que "des assaillants" avaient
été tués.

MIDI LIBRE
N° 1957 | Mercredi 21 août 2013 19MAGAZINE

Cuisine Cuisine 
Œufs cocotte

Ingrédients
1 poivron rouge
1 oignon
100 g de viande hachée
6 oeufs
20 cl de crème liquide
2 c. à soupe d'huile
Beurre
Sel, poivre
Préparation
Peler et émincer très finement
l'oignon. Laver, épépiner et émin-
cer très finement le poivron.
Faire chauffer l'huile dans une
poêle et faire revenir l'oignon et le
poivron 5 minutes en remuant.
Ajouter la viande hachée, pour-
suivre la cuisson jusqu'à ce que la
viande soit cuite
Retirer du feu, réserver.
Préchauffer le four th 7/8 (220°).
Beurrer six ramequins. Répartir la
préparation oignon/viande
/poivron dans le fond des rame-
quins. Verser la crème par-dessus
et casser un oeuf dans chaque
ramequin. Saler et poivrer.  
Placer les ramequins dans un plat
à four et verser de l'eau chaude à
mi-hauteur des ramequins.
Enfourner et faire cuire 5 à 6 min-
utes.
Servir dès la sortie du four.

Biscuit a l’écorce
d’agrumes

Ingrédients
20 cl de lait
50 g d’écorces de citron et d'or-
ange confites
20 cl de crème fraîche
250 g d’anis en poudre
Cannelle 
Muscade râpée
Girofle en poudre
150 g de sucre
20 g de levure en poudre
500 g de farine 
1 noix de beurre 
Préparation
Couper les fruits confits en petits
cubes. Fouetter la crème et la
mélanger avec l’anis, la cannelle,
le girofle, la muscade, et le sucre
en poudre. Ajouter ensuite la lev-
ure, la farine et le lait en
mélangeant jusqu' à obtenir une
pâte bien lisse. Incorporer alors
les écorces de fruits. Verser ce
mélange dans un moule à tourte
beurré recouvert de papier sulfu-
risé. Faire cuire à four préalable-
ment chauffé de 50 à 60 minutes à
180 ° C.

Eviter de ronger
les stylos

Votre enfant ronge son stylo,
pour éviter cela, enduisez chaque
bout de stylo d'une couche de
vernis incolore. Succès garanti.

Fabrication de  pâte
à modeler maison

Mélangez 1
verre de farine,
1/2 verre de sel
fin et 1/2 verre
de maïzena, un
verre d’eau, 2
c. a soupe
d’huile et
quelques goutte de colorant ali-
mentaire. Mélangez le tout, et
faites chauffer doucement dans
une casserole sans cesser de
tourner. Lorsque la pâte devient
difficile à mélanger, elle est
cuite.

Moucher son
enfant

Si vous n'arrivez pas à faire
moucher correctement votre
enfant  faites-lui respirer une très
petite quantité de poivre ou de
moutarde. 

Panne de feutre

Le feutre de votre enfant n'écrit
plus et c'est sa couleur préférée.
Ne le jetez pas tout de suite,
mais essayez plutôt de mettre du
vinaigre à l'intérieur.

Page animée par
Ourida Ai t  A l i

Souvenez-vous de ces émotions, de ces
frissons et de ces éclats de rire, sucités par
les histoires que nos aïeux nous racon-
taient lorsque, petit, nous savions encore
nous étonner de tout. Maintenant, à votre
tour,  contez des histoires à votre enfant et
regardez le vous écouter, les yeux grands
ouverts et la mine béate. Il évolue avec
délice dans cet univers fantastique, qu'il
quittera bien assez tôt. Alors, tant qu'il est
encore temps, offrez-lui donc, et sans
modération, ce rêve et cette magie qui lui
sont nécessaires. 

Une imagination stimulée 
Conter des histoires anciennes à votre

bout de chou stimulera son imagination.
A chaque instant, l'enfant peut prendre
part à l'histoire, poser des questions. Et
lorsque c'est à lui de se figurer la vilaine
sorcière ou la belle princesse, toutes ses
facultés entrent en jeu. En sollicitant
l'imagination de votre enfant, vous lui

transmettez évidemment l'amour pour la
lecture, mais lui montrerez aussi le
chemin de la créativité et de la sensibilité,
qui l’aidera à avancer.

Une invitation aux confidences 
"Ecouter le récit de situations vécues

par des personnages fictifs peut renvoyer
l'enfant à ses propres expériences. En
effet, au-delà d'un effet stimulant, les his-
toires, selon les spécialistes  permettent
aux enfants d'extérioriser certaines
angoisses en les dédramatisant. La petite
tortue est malheureuse à l'école parce que
personne ne lui parle ? Il vous confiera
peut-être que, comme elle, il a du mal à
aller vers ses camarades. Lire et conter des
histoires à ses enfants, c'est donc aussi en
profiter pour nouer un dialogue sur des
sujets parfois délicats à aborder.  

BIEN-ÊTRE

Les bienfaits de la méditation

TTrucs et astucesrucs et astuces

LIRE DES HISTOIRES AUX ENFANTS
ÇA DÉVELOPPE L'IMAGINATION

Décrocher du quotidien, faire le
vide dans notre esprit, mettre
de côté pour un moment tout ce
qui nous tracasse. Tentant?
C'est ce que la méditation
permet de faire. Et selon les
spécialités, elle est excellente
non seulement pour le moral,
mais aussi pour la santé!

Qu’est-ce que la méditation 
Elle repose sur un principe fort simple:

mettre nos pensées en veilleuse par le biais
de différentes techniques de concentration ou
d'introspection, dans un but de relaxation, de
sérénité et de bien-être général. En pratiquant
la méditation, on prend peu à peu conscience
de ce qui se passe en nous et autour de nous,
sans jugement ni charge émotive. «Méditer,
c'est être totalement investi dans le moment
présent, pas dans les réflexions passées ou
futures. Au fond, c'est avoir conscience
d'être, tout simplement». 

Des effets tangibles 
Selon les spécialistes qui se sont

penchés sur les études réalisées sur les effets
de la méditation, la majorité des recherches
ont d'abord montré les effets positifs de la
méditation sur le stress: diminution du
rythme cardiaque, de la pression artérielle, du

taux de cortisol dans le sang (l'une des hor-
mones du stress), de la température du corps
et des tensions en général. Les sujets testés
ont eu de meilleures réactions face aux
agents stressants, une plus grande tolérance
à la douleur (diminution des maux de tête,
par exemple) et une amélioration de l'acuité
visuelle ou du sommeil (meilleure qualité de
sommeil, notamment). «En méditant, on
apprend à relâcher notre corps et notre
esprit», 

Des changements notables
Des études américaines réalisées ces deux

dernières années, révèlent  qu'un programme
de quelques semaines de méditation peut
avoir des effets positifs et durables sur notre
système immunitaire, notamment sur le
développement d'anticorps, et tend à montrer
également qu'elle peut ralentir les effets du
vieillissement cérébral. Elle amènerait dans
certaines zones du cerveau, notamment le
cortex, des changements qui contribuent à ce
ralentissement. Concrètement, cela se traduit
entre autres par une amélioration de la ten-
sion artérielle, de la vision et de l'audition. 

Un effet sur le plan 
psychologique 

Enfin, plusieurs études ont également
montré que la méditation peut avoir un effet
sur le plan psychologique. Elle nous aide à
développer notre concentration, notre créa-
tivité et notre intuition. Elle nous amène à
être plus à l'écoute de ce que l'on ressent et
de ce qui est bénéfique ou négatif pour nous.
En s'exerçant à observer nos pensées sans les
laisser nous envahir, on est moins portée à
l'autocritique et on évite de se concentrer sur
nos difficultés. Bref, on apprend à lâcher
prise.
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L’encyclopédie

Un cœur de souris ressuscité 
par des cellules de peau humaines 

L'évènement porte un énorme espoir pour toutes les personnes atteintes de pathologies cardiaques. Des chercheurs américains
ont réussi à réanimer un cœur de souris à l'aide de cellules souches humaines. 

D E S  I N V E N T I O N S

U ne étape importante vers l'élabora-
tion de nouvelles techniques
d’ingénierie médicale. Les mal-

adies cardiovasculaires constituent la
principale cause de décès dans le monde,
près de 30% de la mortalité mondiale
totale. Les recherches sur les tissus car-
diaques artificiels sont un axe de
recherche privilégié des chercheurs pour
lutter contre ces maladies. Des chercheurs
américains viennent de réussir à "ressus-
citer" un cœur de souris grâce à des cel-
lules souches humaines, une première. 

Un cœur "vidé" puis rempli 
L'étude, conduite par des chercheurs de
l'université de Pittsburg et financée par
The American Heart Association et le
Conseil National Scientifique de Taiwan,
a été publiée dans la revue Nature. Le
docteur Lei Yang, un des auteurs,
explique pourquoi ils travaillent sur ce
sujet : "Les scientifiques se penchent sur
la médecine régénérative et les tissus arti-
ficiels pour trouver de nouvelles solu-
tions à cet important problème. Pouvoir
remplacer un tissu endommagé par une
crise cardiaque, voir même un organe
entier, serait extrêmement utile pour ces
patients". Pour cette étude, les scien-
tifiques ont commencé par "décellularis-
er" un cœur de souris, c'est-à-dire enlever
toutes les cellules, ne laissant que la
matrice et un "moule" de cœur. Un
procédé qui prend 10h avec l'aide de toute

une gamme d'agents chimiques. Ils ont
ensuite repeuplé le cœur avec des cellules
précurseurs cardiaques (MCP, pour multi-
potential cardiovascular progenitor), des
cellules immatures qui donnent ensuite
les cellules cardiaques. Celles-ci ont été
obtenues grâce à une dédifférenciation de
cellules de peau humaine, c'est-à-dire une
cure de jouvence pour les faire retourner à
l'état de cellules souches. Ces cellules
souches ont ensuite été traitées avec des
hormones de croissance pour en faire des
MCP destinées au cœur.  

Reprise des battements
après 20 jours

"Personne n'avait essayé d'utiliser des
MCP pour la régénération cardiaque
auparavant", explique le Dr.  Yang. "Il se
trouve que la matrice extra-cellulaire du
cœur peut envoyer des signaux et guider
les MCP afin de les différencier en cel-
lules spécialisées dont le cœur a besoin."
En effet, en seulement 20 jours, les cel-
lules ont migré dans la matrice et ont
proliférer pour donner les différents tissus
du cœur, qui s'est remis à battre !
L'organe ressuscité s'est contracté au
rythme de 40 à 50 battements par
minute, pas assez pour pomper le sang
néanmoins (chez la souris le cœur bat en
moyenne à 500 pulsations par minute).
Un vaste potentiel de recherche Les
chercheurs espèrent donc que leur tech-
nique va s'améliorer, afin d'obtenir des

cœurs qui battent plus vite, et de recon-
struire le système nerveux cardiaque, afin
de pouvoir contrôler la vitesse des batte-
ments quand cela est nécessaire. Selon
eux, il sera possible dans le futur de
soigner les cœurs sans transplantation,
juste à l'aide d'une biopsie de la peau. Ils

imaginent aussi développer un patch car-
diaque, pour réparer une région qui se
serait abîmée (ce qui est plus facile et
plus rapide que de remplacer l'organe en
entier). Des nouvelles encourageantes
pour les millions de malades du cœur
dans le monde.

L es galaxies seraient encore plus anci-
ennes que prévu Une nouvelle étude
affirme que des galaxies matures

étaient déjà présentes seulement 2.5 mil-
liards d'années après le Big Bang. Une
découverte qui secoue les théories posées
par Edwin Hubble. Les galaxies matures
existent depuis plus longtemps que l'on ne
le pensait : 11.5 milliards d'années. Alors
que des chercheurs américains étudiaient
l'évolution et l'anatomie de nombreuses
galaxies à l'aide du télescope Hubble, ils
ont pu déterminer que des galaxies matures
et pleinement formées existaient déjà 2.5
milliards d'années après le Big Bang. 
Pour arriver à ces conclusions, les scien-
tifiques de l'université du Massachusetts

ont combiné les données de Hubble avec
celles de deux télescopes. Dans leur étude,
parue dans The Astrophysical Journal, ils
ont analysés des données provenant de pas
moins de 1671 galaxies. Ils ont ainsi con-
firmé que ces galaxies ancestrales corre-
spondaient bien au modèle de classifica-
tion instauré en 1926 par Edwin Hubble,
connu sous le nom de Séquence d'Hubble.
Il introduit deux groupes principaux : les
galaxies elliptiques et les galaxies spi-
rales, ainsi que les galaxies lenticulaires
qui constituent un groupe transitoire. Le
système est basé sur leur habileté à former
des étoiles, ce qui en retour détermine leur
forme, taille et couleur.  "Ce n'est pas juste
un schéma de classification, cela corre-

spond à des différences profondes dans
leurs propriétés physiques et à la façon
dont elles se sont formées" explique
Mauro Giavalisco, co-auteur de l'étude.

Un coup de vieux 
de 3.5 milliards d'années

Bomee Lee, son étudiant en thèse et égale-
ment co-auteur, ajoute : " C'est une ques-
tion cruciale : quand, et sur quelle période
s'est formée la séquence d'Hubble ? Il nous
a fallu comparer les galaxies à leurs
voisines et remonter ainsi jusqu'au début.
Il se trouve que cette séquence s'était déjà
mise en place il y a 11.5 milliards d'an-
nées." Les précédentes données faisaient

remonter cette séquence à 8 milliards d'an-
nées, cette découverte remonte donc encore
plus loin l'origine des galaxies. "Revoir
toute la théorie" Les études précédentes
supposaient que seules des petites galaxies
existaient à cette époque, et pas des
géantes telle que notre Voie Lactée. Cette
étude confirme que tous les types de galax-
ies actuels existaient déjà à cette époque.
"La séquence d'Hubble s'est clairement for-
mée très tôt dans l'histoire du cosmos, ce
n'était pas du tout un processus lent"
ajoute le professeur Giavalisco.
"Maintenant, nous devons revoir toute la
théorie pour comprendre pourquoi".

SOURIS POUR ORDINATEUR
Inventeur : Douglas Carl Engelbart   Date : 1963   Lieu : États-Unis

Des galaxies matures seulement 2.5 milliards 
d'années après le Big Bang

Le monde de l'informatique s’est approprié les noms des “petites bestioles” : virus,
puce, bug, souris. La première souris a vu le jour grâce à Doug Engelbart. Mis à part
son modèle en bois, Engelbart avait conçu un modèle qui ressemblait vraiment à
une souris car le fil était au bas de la coque et les boutons étaient placés en haut
comme pour les oreilles. 
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PAR LOTFI  ITOU

V ingt-cinq morts et près d’une cen-
taine de blessés tel est le bilan provi-
soire des affrontements ayant

opposé les Touareg aux Arabes selon des
témoins résidant à Bordj Badji-Mokhtar.
De source officielle, on annonçait samedi
passé que les affrontements avaient fait
huit morts et 41 blessés, dont six dans un
état grave. Aucun nouveau bilan n'a été
publié depuis. Toujours selon les mêmes
témoins, les affrontements qui se pour-
suivent toujours sont de plus en plus vio-
lents. En face, les forces de sécurité, qui
ont procédé à une centaine d'arrestations
en fin de semaine, peinent à maintenir le
calme dans la ville. Dès que la gendarmerie
quitte un quartier, les violences repren-
nent. Pourtant, les autorités ont envoyé en
fin de semaine dernière 2.000 membres des
forces d'intervention pour arrêter les vio-
lences, qui se sont poursuivies malgré un
accord signé vendredi dernier pour mettre
fin aux tensions entre les tribus Idnane et
les Brabiche. Depuis vendredi soir, les
forces de sécurité ont instauré un couvre-
feu et bouclé la ville. Depuis, Bordj Badji
Mokhtar est complètement isolée. La
population commence à manquer de pro-
duits de base car de nombreux commerces
ont été détruits, indiquent plusieurs
témoins. Les pénuries sont aussi une con-

séquence de pluies diluviennes qui se sont
abattues sur la région il y a une dizaine de
jours d’où plus de 200 maisons se sont

complétement effondrées. La polyclinique
de Bordj Badji-Mokhtar souffre de
pénuries et les produits de base sont

épuisés, après que l'établissement a pris en
charge les victimes des inondations et des
affrontements de ces derniers jours. La
wilaya d'Adrar dont dépend cette
agglomération a envoyé des convois de
plusieurs hôpitaux pour réapprovisionner
la cité. Des difficultés aggravées par une
grève des transporteurs routiers qui dénon-
cent les nouvelles mesures de
rationnement du carburant effectives dans
la préfecture. Pour parer au trafic de carbu-
rant, subventionné en Algérie et revendu à
prix d'or dans les pays voisins, les
autorités le rationnent  dans les régions
frontalières. Par ailleurs, des appels à la
réconciliation ont été lancés par des nota-
bles et représentants de la société civile,
dont le cheikh Moulay Touhami Ghitaoui,
membre du Haut conseil islamique (HCI) et
président de la commission nationale des
sages et notables. Le bureau communal de
l'académie de la société civile de la com-
mune de Bordj Badji Mokhtar a quant à lui
qualifié ces tensions de véritable discorde
semée par des parties occultes, dans un
communiqué qui appelle à l'ouverture d'une
enquête. Faut-il le rappeler, les tensions
entre les deux tribus  ont éclaté mardi 13
août après une tentative de vol dans un
magasin de l'artère principale de la ville
commis par un jeune appartenant à la tribu
Adhan.                                                    L. I .
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SCÈNES DE VENGEANCE, DES DIZAINES DE MORTS ET DES TRIBUS EN CONFLIT

Qui est derrière la situation à Bordj Badji-Mokhtar ?
La situation à Bodj Badji-Mokhtar au lendemain des affrontements violents entre les deux tribus Adhan et Brabiche demeure très
inquiétante. En plus de la mort de plus de 25 personnes, on déplore également des actes de représailles ayant ciblé les biens des
deux communautés. Selon des témoins, des dizaines d’actes de vengeance ont été signalés depuis dimanche passé après une

accalmie qui a duré deux jours seulement. 

Les travailleurs d'Algérie Poste ont
repris, lundi,  le travail après un
mouvement de protestation entamé

mercredi dernier pour  réclamer
l'amélioration de leurs conditions
socioprofessionnelles.  L'activité a repris
de façon "normale" dans les bureaux de
poste de Bir Mourad Raïs, d'El Biar, de
Chevalley, de Ben Aknoun et autres où les
citoyens ont exprimé leur satisfaction. 
En grève depuis mercredi dernier, les
travailleurs d'Algérie Poste appellent le

ministère de la Poste et des Technologies de
l'Information et de la communication à
respecter les engagements qu'il avait pris
lors du débrayage observé en janvier
dernier. Le ministre de la Poste et des
Technologies de l'information et de la
communication, Moussa Benhamadi s'était
engagé, en janvier dernier, à prendre
"toutes les mesures nécessaires à la prise en
charge des revendications
socioprofessionnelles des travailleurs du
secteur" rapporte l’APS. M. Benhamadi

avait promis l'application de la convention
signée entre Algérie Poste et le partenaire
social, une convention qui a été adoptée par
le conseil d'administration en mai 2011. Le
ministre s'était engagé à prendre en charge
la revendication des travailleurs relative à
la mise en application de la nouvelle grille
des salaires avec effet rétroactif à partir du
1er janvier 2008, selon ce qui a été convenu
entre la direction générale et les
responsables du syndicat d'Algérie Poste.

APRÈS QUATRE JOURS DE GRÈVE ET L’ENGAGEMENT DU MINISTRE

Les Postiers reprennent du service

L es travaux de la 2e université interna-
tionale du Syndicat national des pro-
fesseurs de l’enseignement secondaire

et technique (Snapest), qui se sont déroulés
au lycée Ahmed-Boumendjel de Taher
(wilaya de Jijel) du 17 au 20 août, se sont
achevés dans la nuit du lundi au mardi, dans
la satisfaction partagée des organisateurs,
invités internationaux et des représen-
tants des 36 wilayas participantes. Les
trois  ateliers consacrés aux commissions
paritaires, professeurs techniques des
lycées techniques et perspectives et straté-
gies syndicales ont présenté leurs bilans
et recommandations. Les recommanda-
tions des ateliers de cette université d’été
allaient dans le sens de la construction
d’un syndicalisme "ouvert au dialogue et
constructif, porteur de projets et proposi-
tions" et dont la Confédération des syndi-
cats autonomes (CSA), encore en gesta-
tion, serait l’outil qui permettra aux syndi-
cats autonomes de dépasser le statut de
simples observateurs qui leur est encore
dévolu dans la tripartite et à participer au
même titre que l’Ugta. 
L’atelier "commissions paritaires" recom-
mande l’actualisation des lois 84 /10 et 84
/11, notamment les articles concernant la
constitution des commissions paritaires
et l’élection de leurs membres, jugés "peu

clairs" par le Snapest. La 2e recommanda-
tion de cet atelier porte sur la participation
impérative du Snapest et de la future con-
fédération des syndicats autonomes, au
Haut conseil de la Fonction publique,
ouvert actuellement à la seule UGTA et "où
se concoctent toutes les lois relatives à la
profession".
L’atelier "professeurs techniques" (PTLT)
revendique, quant à lui, une assistance aux
commissions pédagogiques et demandent
aux délégués syndicaux de wilaya de "bien
expliciter le problème des PTLT".
L’intégration inconditionnelle des PTLT
au poste de PES (professeur d'enseigne-
ment secondaire), leur promotion comme
professeur principal après 10 ans d’ex-
périence, la promotion en tant que pro-
fesseur formateur après 20 ans d’expéri-
ence sont les autres revendications de cette
catégorie d’enseignants jugés "marginal-
isée". Cet atelier propose une protestation
nationale devant le siège du ministère 
concerné à mener de front avec les grèves
des lycées à travers le territoire national.
Le 3e atelier "Stratégies et perspectives du
syndicat" a travaillé sur l’évaluation du
travail syndical et de ses efforts de
déploiement. Des méthodes d’évaluation
ont été mises en avant ainsi que la promo-
tion de la culture du dialogue. Les objectifs

proclamés par cet atelier étant la construc-
tion d’un syndicat dynamique "porteur de
projets et de apropositions" rapporte
l’APS.  
Le 2e axe des recommandations de cet atel-
ier est consacré à la définition du travail
syndical dans le cadre de l’autonomie. Ce
travail doit "rejeter" selon les rapporteurs,
"le corporatisme étroit et aboutir à une
vision politique sereine, ouverte sur le dia-
logue, pédagogique et social". Les recom-
mandations de l’atelier "stratégie syndi-
cale" soulèvent également la probléma-
tique de la "violence" subie par les
enseignants dans l’exercice de leur fonc-
tion et du harcèlement des enseignants
syndicalistes par l’administration.
Fortement applaudies, les recommanda-
tions des ateliers ont été lues dans la nuit
de lundi à mardi, après une conférence
débats ayant pour thème "Mobilisation
pour un enseignement de qualité".  
Cette conférence a été animée par Meziane
Meriane, coordinateur national du
Snapest,Lucien Jalamion de l’association
syndicale française RESO (Résistance 
sociale) et Cherifi Ghazela, présidente de
l’association d’amitié algéro-belge,
LABA et cadre du ministère de l’Education
belge.  
Les systèmes éducatifs des 3 pays ont été

présentés et soumis à débat. La nécessité
de revaloriser les enseignements tech-
niques dans les 3 pays a été soulignée avec
force par les conférenciers et l’assistance.  
Rouani Djamel, chargé des relations
extérieures et de la formation au Snapest, a
pour sa part  informé de la participation
prochaine du syndicat à la campagne inter-
nationale de mobilisation pour un
enseignement de qualité qui sera lancée le
5 octobre prochain à partir de New York et
de Paris.  La nécessité d’une sanction
"exemplaire" pour les candidats au bac-
calauréat coupables de fraude, lors de la
dernière session 2013, conformément aux
lois en vigueur, a été réclamée avec force
par Meziane Meriane et l’ensemble des
participants. 

LA 2E UNIVERSITÉ D’ÉTÉ INTERNATIONALE DU SNAPEST

Clôture des travaux

LUTTE ANTI-TERRORISTE
À BOUIRA 

Une attaque déjouée
par la Gendarmerie

à Lakhdaria
Les éléments de la Gendarmerie
nationale ont repoussé, dans la
nuit de lundi à mardi, une attaque
terroriste menée contre un de leurs
postes avancés, installé à la sortie
nord-est de la ville de Lakhdaria, au
nord de Bouira, a-t-on indiqué
mardi de source sécuritaire.  
"La Gendarmerie nationale a réussi
à repousser cette attaque menée
par un nombre indéterminé de
terroristes lundi à 23 h, contre un
poste avancé installé dans le
quartier des 490 logements, situé à
quelque deux kilomètres au nord-
est de la ville de Lakhdaria", a
précisé la même source.  
La même source n’a déploré aucun
blessé dans les rangs de la
Gendarmerie nationale. APS
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L'unité de la CIA n'a plus de nouvelles de
Brody depuis plus de 12 heures. David Estes
suggère de mener une enquête poussée sur
Roya Hammad. Carrie reçoit finalement un
appel de Nicholas lui demandant de mettre sa
famille à l'abri. Si Jessica accepte immédiate-
ment de quitter sa maison, Dana s'emporte
violemment. Max et Virgil se rendent dans
l'appartement de Quinn pour s'assurer de sa
fiabilité. Ce qu'ils y trouvent inquiète Saul.

22h30

3 AMIS

Claire, César et Baptiste se connaissent et s'ap-
précient depuis l'enfance. Inséparables, ils
affrontent ensemble les difficultés de la vie.
Lorsque la femme de César convoque Claire et
Baptiste pour leur annoncer qu'elle quitte son
mari, ceux-ci n'ont pas d'autre choix que d'an-
noncer la triste nouvelle à leur ami, qui sombre
aussitôt dans la déprime. Baptiste, célibataire
malheureux mais gouailleur, cache ses problè-
mes personnels et engage une call-girl pour
consoler César. Celui-ci, ignorant tout de son
initiative, tombe amoureux de la séductrice.
Claire, à la recherche du nom de sa mère, qui a
accouché sous X, dissimule elle aussi ses préoc-

20h45

Body of Proof

Un homme pris d'un accès de folie se met à tirer
dans un avion et provoque un crash à proximité
d'une centrale électrique. Tous les secours sont
mobilisés pour venir en aide aux victimes mais leur
intervention est ralentie par les pannes électriques
provoquées par l'accident. La panique s'empare
bientôt de la population, chacun cherchant à
connaître l'identité des survivants. Tommy part à la
recherche de la partie manquante de l'appareil.

20h50

TELLEMENT VRAI

Aventures peu banales ou expériences
partagées par de nombreuses personnes,
«Tellement vrai» s'intéresse à quatre
destins qui sont mis en parallèle autour
d'une thématique commune. Enquêtes et
témoignages permettent de mieux com-
prendre le quotidien de chacun. Vedettes
ou anonymes expliquent leurs choix de
vie qu'ils présentent aux téléspectateurs
dans ce magazine produit et présenté
par Matthieu Delormeau.

22h35

WALL STREET : L'ARGENT NE
DORT JAMAIS

Après avoir purgé une peine de vingt ans pour
délit d'initié, Gordon Gekko sort de prison en
2008. Amer, il constate que personne ne l'attend
le jour de sa libération. Seul, il tente de refaire
surface. C'est alors que se produit la crise des
«subprimes», qui souffle un vent de panique sur
les marchés financiers du monde entier. Un jeune
trader, Jake Moore, découvre à quel point le
monde de l'argent est sans pitié. Voulant venger
son mentor qui a récemment mis fin à ses jours à
la suite de malversations, Jake prend contact
avec Gekko. Il ignore cependant à quel homme il
a affaire. Le vieux renard de la finance accepte
de prendre ce novice sous son aile. Pourtant, une
jeune femme tente de dissuader Jake : la propre
fille de Gekko...

20h35

Carnet de voyage
d'Envoyé spécial

Les bons plans immobiliers des pays en
crise. S’offrir une maison sur une île
grecque pour le prix d’un studio à Paris,
c’est possible. La crise contraint les
Grecs à brader leur patrimoine immobi-
lier. En Espagne aussi, les prix s’effon-
drent : jusqu’à moins 50 %. Les étran-
gers en profitent. Parmi eux, Eva et
François, des Lyonnais qui rêvent de
s’installer dans les Cyclades, ou Marie-
Pierre et Patrick, qui ont acheté un
appartement à Barcelone • Les «arpen-
teurs» : le tourisme de la mémoire. Dans
les rues de Tchernivtsi, en Ukraine,
Sylvie, une retraitée française, cherche
l'ancien atelier de son oncle tailleur. Sa

23h05

LES BABAS COOL

Antoine circule sur une petite route de Provence.
Il a un urgent besoin d'eau pour sa voiture, ce
qui le pousse à demander de l'aide à la première
maison qu'il avise. Il est accueilli par Aline, une
jeune femme totalement nue, qui lui propose de
partager sa couche pour la nuit. A son retour
chez lui, il découvre que sa femme Christine n'a
pas été dupe de sa piteuse excuse et qu'elle lui
rend sa liberté. Antoine s'empresse de rejoindre
Aline. Mais la belle s'est absentée, laissant la
place aux membres de sa communauté, ensemble
composite de marginaux excentriques parmi les-
quels se distinguent un écrivain raté, Blaise, une
mystique consciencieuse, Alexandra, et quelques
autres. Prêt à rendre tous les services, Antoine

22h35

ANTHONY ZIMMER

Escroc de haut vol, Anthony Zimmer a toujours
échappé à toutes les polices du monde. Sans
doute parce que personne ne connaît son visage.
Pour le commissaire Akerman, le seul moyen de
coincer Zimmer est Chiara, une ravissante jeune
femme dont le malfrat est très amoureux. Pour
contrer le danger qu'il sent se profiler, Zimmer
demande à Chiara de choisir un homme au
hasard et de le faire passer pour lui. Chiara jette
son dévolu sur François Taillandier, un brave
garçon sans histoire dont la vie va brusquement
basculer dans le cauchemar. Poursuivi par les
ennemis de Zimmer, menacé de mort, il a cepen-
dant une consolation, et de choix : il est tombé
amoureux de Chiara...

22h35
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PAR SADEK BELHOCINE

A l’issue d’une enquête menée
conjointement par la Gendarmerie
nationale et la police, il a été

procédé à la saisie conservatoire de deux
villas, l’une située à Aïn Turck et l’autre à
Canastel, sur la corniche oranaise, Les
deux biens sont estimés à plus de 4
millions d’euros.  Deux autres biens ont
été également saisis. Il s’agit d’une villa
située à Bou-Sfer et une autre à la nouvelle
ville. Un appartement, situé à la cité
Bouki (Oran) a été également saisi. Il
appartenait à son fils. Les mêmes sources
indiquent que l’enquête suit son cours pour
identifier d’autres biens susceptibles
d’appartenir à la famille Chakib Khelil et à
ses proches et qui pourraient être
concernés par la mesure décidée par les
autorités judiciaires.

Il est de notoriété publique que l’ex-
ministre de l’Energie et des Mines avait
acquis de nombreux biens, notamment
immobiliers durant son exercice à la tête
du ministère de l’Energie et de Président
directeur général de la compagnie
nationale des hydrocarbures Sonatrach
notamment à Oran. Des biens qui ont,
souvent été enregistrés sous des prête-
noms. Une pratique en vogue, usitée par
les «gros bonnets» pour dissimuler les
biens mal- acquis durant la période où ils

étaient en exercice. La justice algérienne
avait annoncé officiellement, le 12 août
dernier, le lancement d’un mandat d’arrêt
international à l’encontre de l’ex-ministre
de l’Energie et des Mines, Chakib Khelil,
son épouse et leurs deux enfants, de Farid
Bedjaoui et de quatre autres personnes. «Le
mandat d’arrêt international, émis par la
justice algérienne  concerne neuf des

vingt-deux personnes, suspectées d’avoir
trempé dans l’affaire Sonatrach II.  Tous
les inculpés ont fait l’objet de mesures
conservatoires consistant en le gel de
leurs avoirs bancaires dans les banques et
établissements financiers  en Algérie et la
saisine conservatrice de leurs biens
immobiliers et autres en territoire
national», avait déclaré le procureur
général de la cour d’Alger, Belkacem
Zeghmati, lors d’un point de presse pour
annoncer le lancement du mandat d’arrêt
international visant Chakib Khellil et les
8 autres personnes.  La justice algérienne
est déterminée à récupérer les biens
détournés et placés à l’étranger, avait
ajouté Belkacem Zeghmati. Mais Chakib
Khellil  avait, rappelons-le, démenti,
quelques jours plus tard, dans des
entretiens accordés à des confrères des
quotidiens arabophones, avoir des biens à
l’étranger. «On a écrit que je possède un
ranch et également des biens immobiliers
un peu partout dans le monde. On a écrit
que je possède des biens immobiliers en
France alors qu'en vérité, je ne possède
aucun ranch, je ne possède aucun bien
immobilier en France, ni ailleurs, mis à
part un logement à Alger que j'essaye de
régulariser et un autre à Oran où résidait ma
défunte mère», avait-il assuré. Il est un
secret de polichinelle que l’ex-patron de

l’Energie et des mines possède ou
possédait, le presse avait fait état de leur
mise en vente avant que n’éclate l’affaire
Sonatrach II,  deux appartements dans le
quartier huppé de Hydra. L’acquisition de
ces deux appartements avait fait à une
certaine période les choux gras de la presse
nationale. Chakib Khellil avait été accusé
d’avoir acquis ces biens sans débourser
aucun sou. La contrepartie était l’octroi de
marchés à des sociétés algériennes et
américaines, la réhabilitation et
l’équipement des deux tours «Chabani» à
Hydra. L’une est devenue le siège du
ministère de l’Energie et des Mines.
C’était l’une des premières  «affaires» de
Chakib Khelil. Elle avait été vite étouffée.
Les quotidiens qui en avaient parlé dans
leurs colonnes ont eu affaire à la justice à
travers une plainte en diffamation déposée
par l’ex- homme fort du ministère de
l’Energie. Des peines de prison fermes ont
été requises contre les journalistes et un
journal aujourd’hui disparu a été condamné
à payer une amende d’un montant
faramineux. Le feuilleton Chakib Khellil
n’est qu’à ses débuts. La justice algérienne
est déterminée à lever toutes les zones
d’ombre qui entourent cette affaire dite
«Sonatrach II», sans précipitation comme
l’a suggéré le procureur général de la cour
d’Alger. S .   B .
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DOUBLE ANNIVERSAIRE DE LA JOURNÉE NATIONALE DU MOUDJAHID

Abdelaziz Bouteflika appelle les jeunes à “ne pas délaisser 
le patrimoine” légué par les pionniers de la Révolution

L e président de la République,
Abdelaziz Bouteflika, a adressé mardi
un message à l'occasion du double

anniversaire de la Journée nationale du
moudjahid dans lequel il a appelé les
jeunes Algériens à "ne pas délaisser le
patrimoine" légué par les pionniers de la
glorieuse révolution algérienne. 
"Au moment où le pays entame son
deuxième cinquantenaire de l'indépendance,
aspirant à atteindre les plus hauts niveaux
dans tous les domaines, les nouvelles
générations particulièrement concernées
par l'édification de ce nouveau
cinquantenaire, ne doivent pas délaisser le
patrimoine légué par ces pionniers", a
indiqué le président Bouteflika dans un
message lu en son nom par le ministre des
Moudjahidine, Mohamed Chérif Abbas.   
Le Chef de l'Etat a, en outre, salué "l'état
d'esprit et l'énergie qui caractérisaient ces
grands hommes parmi les moudjahidine et
chouhada et grâce auxquels ils ont pu
innover, trouver les véritables solutions et
relever les défis avec une résistance et une
farouche détermination à triompher",
appelant les jeunes à s'en inspirer.  
Le président Bouteflika a en outre appelé
les nouvelles générations à "faire une
lecture approfondie de pareils évènements
importants comme l'exige une lecture
sérieuse de l'Histoire".  
Concernant le 20 Août 1955 et le 20 Août
1956, le président de la République a
indiqué que ce double anniversaire
"consacre, par sa symbolique, deux
évènements phares et deux dates
mémorables dans l'histoire de la lutte
nationale, et rappelle les sacrifices des
Algériens et des Algériennes pour le

recouvrement de la souveraineté nationale
et l'exercice de leur droit légitime à la
liberté et à l'autodétermination". 
"La première date nous renvoie à
l'offensive généralisée des régions du nord-
Constantinois et d'autres régions du pays,
le 20 août 1955", a précisé le président
Bouteflika. 
"La seconde aura été celle du tournant
décisif, intervenu une année jour pour jour
après l'offensive, et qui opèrera un
changement qualitatif dans le
cheminement résolu de la lutte de
libération vers les objectifs tracés, à savoir
la tenue du Congrès historique de la
révolution dans la Vallée de la Soummam,
le 20 août 1956", a poursuivi le chef de
l'Etat. "Au regard de l'histoire, ces deux

évènements et les hauts faits et épopées
qui les ont accompagnés ou suivis (...)
auront été décisifs en ce qu'ils ont mis un
terme aux mystifications et autres
illusions coloniales qui tendaient à faire
admettre que la question était tranchée et
qu'il ne s'agissait que d'évènements
passagers après lesquels tout redeviendrait
comme avant", a ajouté le président
Bouteflika. 
Plusieurs décennies après cet évènement
décisif, la nation algérienne se doit de
demeurer reconnaissante envers ces
hommes vaillants qui ont réussi, malgré
l'adversité et le resserrement de l'étau, à
organiser ce Congrès historique, qui a
permis de constituer une direction
politique chargée de guider le peuple

algérien vers l'objectif escompté", a
insisté le président de la République. 
Le Congrès de la Soummam a doté la
révolution algérienne "d'institutions
pérennes et d'une organisation judicieuse
qui a défini les responsabilités dictées par
l'action libératrice et la réalité sur le
terrain, tant à l'intérieur du pays qu'à
l'extérieur", a en outre précisé le chef de
l'Etat. 
Ce Congrès a également "tranché des
questions cruciales quant à la position à
adopter à l'égard des différents courants
idéologiques en faisant prévaloir les
intérêts et les objectifs tracés par la
Déclaration du 1er Novembre 1954", a
ajouté le président Bouteflika. 

A P S

Chakib Khelil.

SUR DÉCISION DES AUTORITÉS JUDICIAIRES

Saisie des biens mobiliers et immobiliers des ascendants 
et descendants de Chakib Khelil 

L’ex-ministre de l’Énergie, Chakib Khelil, visé par un mandat d’arrêt international pour son implication présumée dans le scandale
Sonatrach II, n’est pas au bout de ses peines. Des sources bien informées, font état de la saisie conservatoire des biens, sur

décision des autorités judiciaires des biens mobiliers et immobiliers des biens appartenant aux ascendants et descendants et des
proches de Chakib Khelil.

PAR RAYAN NASSIM

L es habitants du village Thigmit à
Bouira ont fermé depuis une semaine
le siège de la commune d’Ahl Laksar,

située à  une trentaine de kilomètres au sud-
est du chef-lieu de la wilaya, pour protester
contre la dégradation de leur cadre de vie,
a-t-on appris mardi auprès d’un
responsable de cette municipalité. De
nombreux citoyens de ce village, des
jeunes pour la plupart, ont fermé le siège
de l’Assemblée populaire communale
(APC) en signe de  protestation contre les
problèmes de développement  auxquels ils
sont confrontés depuis de longues années,
notamment le "calvaire" de la route, une
piste reliant leur village au chef-lieu de

comme. "Cette route n’est pas goudronnée
et demeure impraticable, notamment en
période hivernale. Un projet
d’aménagement de cette route pour
désenclaver le village, distant de 7 km,
était prévu avant d’être annulé pour des
raisons inconnues", ont expliqué
plusieurs citoyens "Un montant de 700
millions de dinars avait été débloqué pour
réaliser cette route, mais finalement le
projet a été annulé pour des raisons
inconnues. Ce problème nous enfonce
encore dans l’isolement", s’est plaint un
jeune  citoyen, rapporte l’APS. 
Outre la route, les citoyens du village
agricole font face à des manquements en
matière de développement. Les citoyens
réclament de l’eau potable, le

raccordement de leurs foyers au réseau de
gaz naturel et la réalisation de
l’assainissement pour le village, selon la
feuille des revendications transmise aux
autorités municipales, dont l’APS a
obtenu une copie.
"Une plateforme de revendications a été
remise hier (lundi) aux autorités
concernées qui ont répondu favorablement
à leurs doléances, appelant les
protestataires au calme et à la patience
pour pouvoir réaliser ces projets dans la
sérénité", a affirmé Akkouche Halim,
responsable à la mairie. Le siège de l’APC
d’Ahl Laksar devra donc ouvrir ses portes,
mercredi, après cette entente entre les deux
parties, a-t-il dit.                                R.  N.

GROGNE À BOUIRA
Le siège de l’APC d'Ahl Laksar fermé depuis une semaine 
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enlevé, tabassé etlaissé pour mort !

    

Le leader du groupe The
Calling  a été kidnappé,
dépouillé de ses objets de
valeur, tabassé avant d'être
laissé pour mort sur des rails de
chemin de fer.

Alex Band

Tyson, Lorie, 
Smain... 

    

C'est un casting
absolument

improbable que
réunit le film

d'action Algérie
pour toujours"

tourné à Oran. Mike
Tyson, Lorie et

Smaïn en seraient
les têtes d'affiche...

il animera une chronique dans 

    

Le Grand 8

    

Dès le 2 septembre prochain Jérémy Chatelain rejoin-
dra l'émission Le Grand 8, diffusée sur D8, pour y

animer une émission de style.

Jérémy Chatelain

le casting improbable
d'Algerie pour toujours !
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Horaires des prières pour Alger
et ses environs

L es éléments du groupement des
gardes-frontières (GGF) de Maghnia
(Tlemcen) ont déjoué lundi une

tentative d’introduction à partir du Maroc
de 5 tonnes de kif traité, a-t-on appris
auprès des services de la Gendarmerie
nationale. 
L’opération a eu lieu à 5 heures du matin,
lorsque les éléments des GGF, en
patrouille le long de la bande frontalière,
avaient surpris deux véhicules tout terrain
franchissant illégalement la frontière pour
s’introduire illégalement sur le territoire
national. 
Surpris, les narcotrafiquants ont pris la
fuite en direction du Maroc, abandonnant
sur place les deux véhicules, l’un portant
une plaque d’immatriculation marocaine et
l’autre portant deux plaques, anglaise et
allemande, a-t-on  ajouté de même source,
précisant que la fouille des deux voitures a
permis  la découverte de 96 sacs chargés de
kif. Il y a deux jours, au même endroit,
trois individus, venus à pied du Maroc, ont
été arrêtés par les GGF, après avoir franchi
illégalement la frontière. Ils étaient en
possession de 20 grammes de cocaïne. 
Le même jour, les éléments des GGF de
Laaricha (wilaya de Nâama) ont saisi, près
de la localité frontalière d’El Kasir, 304 kg
de kif traité, chargés à dos de baudets.  
Les quantités de kif, en provenance du

Maroc, saisies par les différents services de
sécurité dans la région ouest du pays sont
de plus en plus importantes, au point de
constituer une source d’inquiétude pour les
autorités nationales. 
Le ministre des Affaires étrangères, M.
Mourad Medelci, avait appelé récemment
le Maroc à coopérer pour lutter contre le
phénomène de trafic de  drogue. 
Un dernier rapport de l’Onu a classé le
Maroc comme le premier  producteur et
fournisseur de drogue au monde, rappelle-
t-on.

TLEMCEN 

Saisie de 5 tonnes 
de kif traité à Maghnia

LA MOUDJAHIDA Z’HOR ZERARI NOUS QUITTE

Parcours d’une femme courage
PAR SORAYA HAKIM

Une combattante pour la guerre de
Libération ; une militante pour la
cause des femmes, une journaliste de

talent, une écrivaine, elle était tout cela
Z’hor Zerari. Une femme avant-gardiste
qui  durant la Révolution se transportait au
futur. Son militantisme pétri de bravoure,
elle le tient de son père. La rage  de la
colonisée a fait le reste. Le goût du
journalisme, c’est aussi son papa, qui lui
avait appris à lire le journal en
commençant par lire l’éditorial avant de
lire des articles dans les pages. Dans la
presse , on y parlait «d’attentats» Certes
de son père Z’hor a tout appris. Elle a
commencé par porter des aides aux
familles nécessiteuses dont les chefs
étaient montés au maquis ou incarcérés.
Son engagement, elle le doit aussi au
commandant Azzedine son oncle (Rabah
Zerari) qu’elle a dû veiller car brûlé à sa
première action contre les Français. En
1956 Z’hor s’engage pleinement dans la
lutte de Libération après avoir attendu son
contact. Active à Belcourt, elle
transportera courrier, armes, munitions.
Elle passera à l’action directe une année
après en déposant 3 bombes dans le centre
d’Alger qui n’avaient pas fait de victimes,
un fait dont elle dira : « C’était frustrant,
non pas par cruauté mais pour l’impact. Ce
n’est que bien plus tard que j’ai appris la
raison pour laquelle ces bombes devaient
avoir un impact psychologique sans plus

» Elle sera arrêtée quelques jours plus tard
par les paras et la DST. Torturée par le
sinistre Schmitt, aujourd’hui général à la
retraite de l’armée française, elle en aura
gardé des  séquelles qui l’auront
terriblement fait souffrir. Il lui arrivait de
s’effondrer et de perdre connaissance.
«Ces crises qui surviennent depuis
1960/1961 pouvaient durer une semaine
comme elles peuvent se prolonger six
mois durant. Ce con de Schmitt a gâché ma
vie ! » Elle sortira de prison en mars 1962
juste après les accords d’Evian. Au
lendemain de l’indépendance Z’hor Zerari
s’engagera dans la presse , elle aura exercé
son métier à l’ombre refusant d’évoluer
dans la sphère des autoritaires. Cette
femme qui aura été un « cube de courage
dont les six facettes en portent le nom,
s’est guérie à la thérapie des mots » pour
s’éteindre à l’âge de 76 ans.                 S.  H.

EN PROVENANCE DU MAROC

Importantes quantités de cannabis
saisies par les services de sécurité

sahraouis

Inhumation du moudjahid et officier 
de l'ALN Mokhtar Kerkeb 

Les  services de sécurité sahraouis ont
saisi des quantités "importantes" de
résine de cannabis, a rapporté lundi

l'Agence de presse sahraouie (SPS). 
Les services de sécurité sahraouis ont saisi
"300 kg de résine de cannabis et 5 voitures
de type 4X4 dans les régions libérées du
Sahara occidental, qui se dirigeaient vers le
nord du Mali", selon la même source. 
Le commandement de la gendarmerie
nationale sahraouie " a également arrêté
trois groupes de trafiquants de drogue qui
se dirigeaient du Maroc vers le nord du
Mali, via les territoires sahraouis libérés". 

"Le Maroc est la plaque tournante du trafic
de drogue à l'échelle mondiale dont la
production est destinée principalement aux
marchés européen et africain," a ajouté
SPS. 
"Plus de 82 % des drogues saisies par les
autorités douanières, à travers le monde
proviennent du Maroc selon l'organisation
mondiale des douanes", a ajouté SPS
citant l'Office des Nations unies contre la
drogue et la criminalité (ONUDC).  
Le président sahraoui Mohamed Abdelaziz
avait appelé à "une forte mobilisation 
pour lutter contre le fléau de la drogue". L e moudjahid et officier de l'Armée de

libération nationale (ALN), Mokhtar
Kerkeb a été inhumé, lundi à Alger, en

présence de ses proches, de cadres de
l'Armée nationale populaire (ANP) et du
ministère de la Défense nationale ainsi que
des personnalités nationales. 
La cérémonie d'inhumation s'est déroulée
au cimetière de Sidi Fredj à Staoueli en
présence du ministre délégué auprès du
ministre de la Défense nationale,
Abdelmalek Guenaïzia, du chef d'état-
major de l'ANP, le général-major Ahmed

Gaid Salah, de hauts cadres militaires et
civils ainsi que des compagnons du défunt. 
Mokhtar Kerkeb est décédé dimanche à
l'âge de 79 ans des suites d'une longue
maladie. Le défunt a assumé plusieurs
responsabilités au sein de l'ALN et des
instituions de l'Etat, notamment
inspecteur général de l'armée et directeur
central à la présidence de la République. 
Il a également joué un rôle important dans
le cadre de la diplomatie algérienne en tant
qu'ambassadeur d'Algérie en Mauritanie. 

550 millions de diabétiques 
à l'horizon 2030

L e président de la Fondation mondiale
des diabétiques, Anders Dejgaad a
révélé, lundi à Copenhague, que le

nombre des diabétiques passera de 371
millions en 2012 à 550 millions d'ici
2030. Lors d'une session de formation au
profit de 35 journalistes d'Afrique,
d'Amérique latine, d'Asie et de pays arabes,
M. Dejgaad a mis en garde contre l'aug-
mentation du nombre des diabétiques,
indiquant que le nombre de 371 millions de
diabétiques à travers le monde influe sur
les budgets des Etats notamment ceux à
faible et moyen revenus. 
Se référant au rapport de la Fédération
internationale du diabète (FID) de 2012 sur
la situation dans le monde, le responsable
a précisé que la région ouest de l'Océan
pacifique vient en tête de classement sur le
plan international avec 132 millions de
cas, suivie de la région sud-est de l'Asie
avec 70 millions de cas. 
M. Dejgaad n'a pas exclu le continent
européen qui a enregistré 58 millions de
cas ainsi que l'Amérique du Nord et les
Caraïbes (38 millions de cas) durant la
même période. La région de l'Afrique du

Nord occupe la quatrième place dans le
monde avec 34 millions de cas en 2012
suivie de l'Amérique centrale et l'Amérique
du sud avec 24 millions  puis du continent
africain avec 15 millions. 
Le manque de conscience et l'absence de
l'éducation sanitaire sont à l'origine de
l'augmentation des cas de diabètes dans
bon nombre de pays à travers le monde. 
L'hygiène alimentaire, le manque d'activ-
ité, le tabagisme, l'alcoolisme outre les
facteurs génétiques figurent entre autres
facteurs qui sont à l'origine de cette mal-
adie, selon l'expert. Le spécialiste a
appelé les pays à fort taux de diabète à
accorder un intérêt particulier à cette mal-
adie pour préserver la santé de leurs
citoyens. 
En Algérie, la moyenne d'atteinte de dia-
bète est passée durant ces 15 dernières
années de 8 % en 1998 à 16 % en 2012,
selon des études réalisées par le ministère
de la Santé et l'Office national des statis-
tiques (ONS). 

CONFLIT TRIBAL À BORDJ BADJI-MOKHTAR
REPRISE DES
VIOLENCES, DES
DIZAINES DE MORTS
ET DES COMMERCES
SACCAGÉS
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COUPE DE LA CONFÉDÉRATION, FUS RABAT-ES SÉTIF 

LE PLUS DUR
RESTE À FAIRE 
POUR LES
SÉTIFIENS 

SUR DÉCISION DES AUTORITÉS JUDICIAIRES

LAKHDARIA, BOUIRA

UNE ATTAQUE 
TERRORISTE REPOUSSÉE
PAR LA GENDARMERIE
NATIONALE
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TIGZIRT-AZEFFOUN
4 PERSONNES
DÉCÉDÉES
PAR NOYADE
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DE JANVIER À JUILLET  
UNE BAISSE
DE MOITIÉ DE
L’EXCÉDENT
COMMERCIAL
DE L'ALGÉRIE

L'excédent de la balance commerciale
de l'Algérie a baissé de presque de
moitié à 8,54 milliards de dollars durant
les sept premiers mois de l'année
contre 15,70 mds de dollars durant la
même période en 2012, affecté par un
recul des exportations d'hydrocarbures,
a appris lundi l'APS auprès des
Douanes algériennes. 
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PARCOURS
D’UNE FEMME
COURAGE
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LES BIENS DE
CHAKIB KHELIL

SAISIS

CRISE EN EGYPTE

LE GUIDE DES FRÈRES
MUSULMANS ARRÊTÉ

                                                                                                 


